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Ottawa aurait décidé de limiter 
sa participation à l’Exposition '67

U{

f

L* bouclier de Diefenbeker : 
M. SE VIGNY ...

Par Jean-Marc LALIBERTÉ
L'exposition universelle et internationale de 1967 

ne semble pas soulever autant d'intérêt sur le plan 
fédéral que sur le municipal et des observateurs se 
demandent si la ville de Montréal pourra sortir de cette 
aventure avec autant de bénéfices qu'on le supposait 
au début.

Samedi dernier, J l'hôtel de ville de Montréal, a eu 
lieu une réunion des représentants des trois gouverne­
ments fédéral, provincial et municipal pour étudier le 
projet de législation qui sera soumis au Parlement 
fédéral, probablement avant Noël. Au cours de cette 
réunion les représentants de Montréal et ceux du 
provincial auraient compris que le gouvernement 
fédéral n'entend pas te lancer dans l'aventure tant y 
préciser clairement les limites de ta participation et cet 
limites, dit-on, sont beaucoup plus restreintes que ce que 
l’on prévoyait.

Depuis quelques semaines on croit déceler que 
l'accord n'est pas complet entre les divers gouverne­
ments. Déjà le choix de l'emplacement a donné lieu à 
nombre de rumeurs et spéculations. Alors qu’au debut 
on parlait d'un terrain de 400 acres, le ministre associé 
de la défense. M. Pierre Sévigny a parlé de 800 acres. 
Et si l'on en croit d'autres informations il serait même 
question de 1.000 acres comprenant les facilités de 
stationnement. A ce rythme là il deviendra impossible

de trouver un terrain suffisamment grand dans Montreal. 
Il faudra jeter les yeux en banlieue.

Le ministre associé de la défense, qui est député 
de Chambly aux Communes, voudrait, dit-on. que l’expo­
sition ait lieu le plus prés possible de son comté. Avec 
l'exposition sur le versant sud de l'ile de Montréal on 
peut prévoir évidemment que le comté de Chambly 
connaîtrait un essor considérable en construction de 
motels, hôtels et autres etablissements de valeur touris­
tique. Ça c'est le conflit d’intérêt local.

Le gouvernement fédéral pour sa part attacherait 
plus d'importance aux dépenses que fera encourir 
l'exposition Universelle et internationale de 1967.

Cett* snnée marquer* la centenaire de la Confédération. 
L* gouvernement a déjà décidé de mettre une somme de $100.- 
000,000 a la disposition des provinces pour l'organisation des fê­
tes du centenaire. Récemment, à l'occasion du congrès du tou­
risme canadien tenu è Winnipeg, un porte-parole du gouverne­
ment a précisé que les $20,000,000 que s'est engagé a verser le 
gouvernement pour l'exposition na comptaient pas dans les dé­
penses prévues pour le centenaire. Mais on imagine que le gou­
vernement veut s* mettre a l'abri des pressions et des demandes 
de toutes sortes.

Que la contribution fédérale à l'exposition soit prise ou non 
è même les fonds prévus pour la centenaire, il est certain que 
les autres provinces et les autres villes du pays demanderont 
d'être traitées de la même façon que Montréal. Elles voudront 
obtenir quelque chose en plus des sommes puisées è même le 
fonda du centenaire.

Voir è la page 2 : Le gouvernement fédéral
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Le président des 
Communes "sauve" 
M. Diefenbaker...

Ottawa — Le prési­
dent des Communes, M. 
Marcel Lambert, a mis 
fin hier à une tentative 
faite pour obtenir un 
commentaire de M 
Diefenbaker sur une dé­
claration de certains dé­
putés du Québec deman­
dant la nomination de 
Canadiens français dans 
l exécutif du Canadien 
National

M. Lambert a déclaré 
à M Barry Mather, dé­
puté NPD de New 
Westminster, qu’on ne 
pouvait demander de 
commentaire sur les ac­
tes qui ont eu lieu en 
dehors des Communes

Une résolution signée 
par des députés conser­
vateurs, libéraux et cré- 
ditistes du Québec a été 
publiée vendredi. Elle 
demandait la nomination 
immédiate de Canadiens 
de langue française à 
tous les niveaux de l’ex­
écutif du Canadien Na­
tional.

Même si Moscou accepte les “boîtes noires

Genève: vers une nouvelle impasse
RF
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GENÈVE. — L’Union soviétique a accepté hier 
l'idée de répartir sur toute la surface de la Terre, y 
compris en URSS, les détecteurs automatiques de toutes 
les explosions nucléaires, mais a catégoriquement rejete 
le principe des inspections sur place ainsi que les 
propositions formulées par les puissances neutres et le 
Canada pour un moratoire limité qui prendrait effet des 
le 1er janvier prochain. Plusieurs observateurs estimaient 
hier soir que le refus de Moscou de mettre un terme aux 
essais H au début de l'année et d'accepter un contrôle 
international sur place des explosions à caractère douteux 
replace la conférence de Genève sur le désarmement 
dans l'impasse où elle se trouvait lors de l'ajournement 
de la fin de l'été.

i
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Le leader de la délégation soviétique, M. Tsarapkine.

Le délégué américain a dé­
claré aux journalistes que 
l’Union soviétique “venait de 
tourner le dos aux efforts des 
pays non alignés qui tentent 
d'en arriver à un accord tem­
poraire sur la fin des essais 
nucléaires".

L'Inde, la Suède et le Mexi­
que n om également pas ca­
ché leur désappointement à la 
suite de la réponse du délégué 
Tsarapkine à leurs tentatives.

Ce dernier a déclaré que 
son pays approuvait le systè­
me des "boites noires” (détec­
teurs automatiques, répartis 
dans le monde, qui enregis­
traient toutes les explosions et 
vibrations et dont l'étude des 
bandes d’enregistrement per­
mettaient de connaître la na­
ture exacte de ces explosions); 
et si un tel système de détec­
teurs-robots est établi, a ajou­
té le délégué russe, “il aug­
menterait l’efficacité des sys­
tèmes de détection nationaux 
déjà existants”.

“Cette proposition (suédoi­
se) pourrait contribuer à in­
terdire tous les essais nucléai­
res".

Cette déclaration signifie 
que l’Union soviétique entend 
se fier exclusivement aux sys­
tèmes de contrôle actuels, en 
y ajoutant les “boites noirs", 
et entend que les Etats-Unis et

la Grande-Bretagne s’en tien­
nent également à l'état de cho­
se existant.

Mais les deux puissances nu­
cléaires occidentales estiment 
pour leur part que les détec­
teurs-robots, même s'ils aug­
mentent les chances d’un res­
pect des interdictions, ne sau 
raient supprimer les inspec­
tions internationales sur pla­
ce. réduites à leur minimum

Le délégué soviétique n'a 
pas prétendu que ces détec­
teurs fourniraient tous les ren­
seignements désirés au sujet 
du problème de detection, 
mais il a dit que ces instru­
ments eontribueraient a l'ap­
port d'une solution.

Tandis que M. Dean a tenté 
d'associer la politique de 
Washington a la formule pré­
conisée par les pays non enga­
gés, Tsarapkine a rejeté la so­
lution de compromis.

11 a soutenu que “les propo­
sitions mises de l'avant par le 
Canada, l'Inde, la Suède et le 
Mexique ne servent qu'à susci­
ter de nouvelles difficultés et 
à compliquer un problème dé­
jà fort complexe. On ne doit 
pas s'engager sur une voie 
d’évitement ainsi que le sug­
gèrent les Canadiens et les au­
tres ", a ajouté le délégué rus­
se.

LE GENERAL BURNS

Davie Fulton 
sera élu sans 
opposition

VANCOUVER — Le minis 
tre fédéral des travaux pu­
blics. M. E Davie Fulton, a 
déclaré hier qu'il n aura pas 
d’opposition lorsqu'il présen­
tera sa candidature comme 
chef du parti progressiste- 
conservateur de la Colombie- 
Britannique.

La seule autre personne que 
M Fulton aurait pu avoir 
comme adversaire. M. Fergie 
Browne, ex-député pour Van­
couver - Kingsway, s’est re­
tiré de la lutte.

Des porte-parole du parti 
ont déclaré qu’il était très im­
probable que d’autres person- 
es présentent leur candida­
ture et que M Fulton sera 
vraisemblablement choisi à 
l’unanimité sans qu’aucun 
scrutin soit nécessaire.

“J’ai décidé de me retirer, 
a declare M. Browne. J ai fait 
le tour de la province et j’ai 
réalisé qu’il y avait un vif 
désir dans la population de 
revoir le parti progressiste- 
conservateur reprendre le pou­
voir. Je crois que nous pour­
rons le faire si nous sommes 
tous derrière Davie."

Pourquoi 
cette commission 
royale (Penguête?

Par André LAURENDEAU

En fin de «emaine dernière, Ici deputci du Quebec 
ont réuni un tour de force, lit te aont unit, au delà de* 
partit, et ilt ont vote un ordre du jour commun. Saut 
erreur, cette unanimité e*t un phénomène nouveau. M. 
Donald Gordon, occasion de cette reunion extraordinaire, 
pourra mesurer ainti l’ampleur et la profondeur det 
reaction! que ton attitude suscite tu Canada françait.

Voici l’essentiel de U résolution :
. tous les députés présents réclament et exigent un# 
plus juste participation et representation immédiates 
des Canadiens de langue française à la direction de 
la compagnie des chemins de fer nationaux, ainsi qu à 
tous les échelons de cette organisation.

Nous avons signalé le mot “immédiates”. Les députés 
québécois réclament el exigent une action très prochaine. 
Une action de qui ? Nécessairement du CN : donc, de M. 
Gordon. .

Il est heureux que les députés québécois de tous le* 
partis — conservateur, creditiste et libéral ; le NPD n a pas 
rie députés québécois — présentent ainsi un front commun. 
Nul ne pourra plus prétendre que ces reclamations sont le 
fait d extrémistes ou correspondent a des intérêts partisans.

Cependant, on se demande quelle efficacité aura cette 
résolution. M. Gordon peut-il se dégager ? Le persuadera-t- 
on d’improviser quelques nominations ? C’est très, très dou­
teux. je me demande mémo si c’est désirable. Je me deman­
de. en outre, pourquoi les députés québécois ont limité leurs 
reclamations au CN.

AU DELA DE GORDON
M. Gordon sëst mis en vedette. Il a défendu avec arro­

gance une these singulière fondée sur le refus de recon­
naître le Canada français, fl ne parait pas avoir décrit la 
situation avec objectivité : qu’on se rappelle ses contradic­
tions, soulignées dans le Devoir de jeudi par M. Patrick 
Allen. Je ne sais quelle rancune inspire ses propos

Cependant, ne perdons pas le sens des proportions Au 
moins. Donald Gordon dit carrément ce qu'il pense. Il est 
l’un des seuls Anglo-Canadiens a parler avec cette verdeur. 
Mais il n'est pas le seul a agir comme il fait. Ce qu'il pro­
clame vigoureusement, d’autres le font inconsciemment ou 
cauteleusement Sans reprendre la litanie des 23 cervice« 
fédéraux (sur 78i ou les Canadiens français ne participent 
pas a la haute direction, rappelons avec Real Pelletier que 
cette exclusion porte sur des organismes de première im­
portance, comme par exemple,

• le ministère fédéral des finance» ;
• le ministère fédéral du commerce .
• le ministère fédéral des forêts ;
• la Banque fédérale d expanston industrielle ,
• le Bureau fédéral de la statistique.

En d'autres termes : M. Donald Gordon n’est pas l’ex­
ception, il obéit à une règle quasi-genérale. En effet, dans 
71 des 78 organismes fédéraux, notre participation a la 
direction reste inférieure, parfois très inferieure au pour­
centage que nous formons dans la population canadienne :

Charlotte Whitton est 
réélue maire d’Ottawa

Voir page 2 : Genève

Baker promet de régler la situation financière 
du CN el du CP "pour une bonne période de temps1

OTTAWA. — Le ministre de* transports, M. Balcer, a déclaré hier que le 
gouvernement est bien au fait de la situation financière du Canadien National et du 
Pacifique Canadien et prépare actuellement la législation “qui réglera cette affaire 
pour une bonne période de temps. Il a précisé aux Communes que la législation, 
faisant suite au rapport de la Commission royals McPherson sur les transports, sera 
soumise au cours de la session actuelle mais il n’a pas dit quand. Il n’a pas fourni 
d’autres détails. “Nous aurons quelque chose qui durera pour un bon bout de temps , 
a-t-il dit.

Le ministre répondait aux 
critiques de l'opposition sur sa 
résolution, présentée à la 
Chambre hier, pour prolonger 
les clauses de la loi de réduc­
tion des tarifs-marchandises du 
30 avril de cette année au 30 
avril 1963. La loi implique une 
subvention annuelle de $20,- 
000.000.

La mesure fut tout d’abord 
adoptée en 1959, réduisant à 
huit pour cent l’augmentation 
de 17 pour cent des tarifs 
marchandises autorisée en no­
vembre 1959 par 1a Commis­
sion des transports.

Subsidt temporaire?
Depuis, la loi a été prolon­

gée à trois reprises, accordant 
ainsi des subventions au CNR 
et au CPR, en compensation 
pour les pertes subies par les 
sociétés ferroviaires par suite 
des réductions des tarifs mar­
chandise*.

M. Balcer * dit que le nou­
veau subside est temporaire, 
en attendant la législation ré­
sultant du rapport McPherson.

Mais les porte-parole du par­
ti libéral et du NPD ont criti­
qué le subside comme s’éten­
dant sur une période trop 
longue.

M. Lionel Chevrier, ministre 
des Transports dans l’ancien 
gouvernement libéral et député 
de Montréal-Laurier, sën est 
pris au gouvernement pour 
son “inaction” à éliminer les 
“inégalités" des tarifs-mar 
ehandise-s décrites dans le rap­
port McPherson.

Il a rappelé que le premier 
ministre Diefenbaker avait 
promis durant la campagne 
électorale de 1958 que la dis 
crimination contre les expéui 
teurs en Colombie-Britannique 
et les Maritimes prendrait fin 
mais que rien n’a encore été 
fait. La Commission McPher

son a recommandé le rappel 
de la Loi de réduction des 
tarifs-marchandises, mais au 
jourd'hui. le gouvernement 
propose de prolonger la loi 
pour une quatrième fois.

Deux députés néo-démocra 
tes ont laissé entendre qu'ils 
voteraient contre la lésolu 
tion. M. Douglas Fisher, de 
Port-Arthur, a dit que “la ten 
talion de voter contre est très 
forte parmi nous”.

Ce serait une protestation 
contre l’échec de la politique 
du gouvernement.

M. Frank Howard, néo-dé­
mocrate de Skeena, a dit qu'il 
croyait qu'il était “temps d’ex 
primer certains doutes quant 
à savoir si je puis appuyer 
aveuglément” la mesure.

Décision illégale 
M. Chevrier a dit que le 

gouvernement propose en fait 
les augmen-

OTTAWA — Mlle Charlotte 
Whitton a été réélue, hier, 
maire d'Ottawa, l'emportant 
contre deux adversaires mas­
culins dont l'un, Sam Berger, 
avocat et homme d'affaires, 
avait été défait par elle lors 
des dernières élections muni­
cipales, en 1960.

A 9h.30, hier soir, les rap­
ports des bureaux sur 537 don­
naient à Mlle Whitton une ma 
jorité de 1,400 voix sur M. 
Berger. Le vote s'établissait 
comme suit: Berger 16.498 
voix: Jim Groves, 9.233 voix 
et Whitton, 17.898 voix.

On s’attendait hier à un 
nombre record de suffrages ex­
primés aux élections munici­
pales d'Ottawa. Le beau temps 
aura sans doute incité une 
grande partie des 162,000 ins­
crits à se rendre aux bureaux 
de scrutin. Il y a cette fois 
22.000 électeurs de plus 
qu'aux dernières elections.

Il y avait 537 bureaux de 
scrutin d’ouverts de 10 a.m. à 
7 p.m. Un bureau de scru­
tin provisoire ouvert vendre­
di et samedi derniers a reçu 
les votes d'un grand nombre 
d’électeurs.

Aux dernières élections, 
63.9 pour cent des inscrits 
avaient voté en regard de 70 
pour cent en 1952,

Les habitants de la capitale 
fédérale devaient élire un 
maire, quatre membres rie la 
Commission de contrôle, vingt

échevins et remplir six pos­
tes a la Commission scolaire 
publique et cinq à la Com­
mission des écoles séparées.

Mlle Charlotte Whitton. qui 
sortit de sa retraite en 1960 
pour obtenir de nouveau le pos­
te de maire, était de nouveau 
sur les rangs MM. Sam Ber­
ger, avocat et homme d'affai­
res. et Jim Groves, directeur 
du service du personnel au mi­
nistère fédéral de l'Agriculture, 
faisaient la lutte a Mlle Whit­
ton.

Il y a deux ans, Mlle Whitton 
avait recueilli 35.638 voix, seu­
lement 1.817 de plus que M. 
Berger. Elle avait été maire de 
1951 à 1956.

Voir page 2 : Charlotte

Moyenne d* notr* participation è la haut* 
direction de» 78 organitme» fédéraux 

(pourcentage établi par Réal Pelletier) : 12.6°*
Proportion de» Canadien» français dans

la population canadiann* totale : 30.4%

Puisqu'il en est ainsi, isoler M. Gordon et parler comma 
s’il était le principal responsable de la situation, c est injus­
te et cela pourrait même devenir assez répugnant. Le problè­
me. ce n'est pas de se soulager les nerfs aux dépens d une 
tète de Turc. C’est d’examiner la situation et de travailler 
a la transformer.

UNE GRAVE ANOMALIE
Or. pour l'Etat canadien, voici la situation Le recrute­

ment de ses hauts fonctionnaires se fait très bien chez les 
anglophones — soit environ les deux tiers des citoyens ca­
nadiens. Ce recrutement se fait très mal chez les franco­
phones — soit environ le tiers des citoyens canadiens.

C’est une anomalie, dont souffrent les francophones, 
mais dont souffre aussi l’Etat central. Sa base de recrute­
ment est trop étroite II y a lieu d'abord de verifier le fait 
(car nous nous appuyons sur des statistiques non officiellesi, 
puis de chercher le pourquoi de cette singularité, qui est en 
morne temps un appauvrissement : enfin, il y a lieu dëxami 
ner quels remèdes pourraient guérir cette maladie de la 
démocratie canadienne.

AUCUN DOCUMENT OFFICIEL
Dix explications snnt proposées : depuis l’animosité des 

Canadian» qui regarderaient la haute administration comme 
leur fief, et mettraient tout en oeuvre pour le conserver, 
jusqu'à l'incompétence congénitale des Canadiens français en 
matière d'administration. Mais nous ne connaissons pas une 
seule étude approfondie et objective de la question person­
ne, aucun groupe, malgré sa bonne volonté, n a eu les moyens 
de l’entreprendre dans son entier

Il est étrange de le constater: voici une question qu'on 
discute peut-être depuis un demi-siècle, qui passionne une. 
partie de l'opinion dans laquelle divers individus et quelques 
associations indépendantes ont jete un coup de sonde. .Niais, 
sur cette question capitale, il n existe pas un seul document 
de base.

Chaque gouvernement se vante de telle ou telle nomi­
nation heureuse : aucun n'a jamais entrepris d’éclairer l’en­
semble du paysage.

Voir è la page 2 : Pourquoi cctt* commission

Le Canada: 
prévenir la

NATIONS UNIES.

2 résolutions pour 
faillite de l'ONU

Le Canada a soumis hier de nouvelles mesures 
financières aux Nations Unies tandis que le secretaire general U Thant répétait son 
avertissement au sujet de la faillite possible de I organisme mondial.

tradition, mais aussi un dur *
coup à l’autoritc et a la répu

IMnMNMW

subventionner
Voir page J t Balcer

“pour un# bonne période 
d* tamp» ..

Nos éditoriaux
» En éditorial, Paul Sauriol 

commenlt le mémoire de la 
Chambre de commerce de 
Montreal sur revaluation fon­
cière.

# « #

• Au bloc notes, Claude Ryan se 
réjouit de la creatien de deui 
nouveau» organismes fede 
rau».

Deux résolutions ont été 
présentées par le brigadier 
John Price, de Montréal, délé­
gué canadien à la commission 
budgétaire de 110 membres 
La première, appuyée par dix 
pays, dont les Etats-Unis et 
la Grande-Bretagne, demande 
à l'Assemblée générale des 
Nations unies d'accepter une 
opinion juridique sur les opé­
rations pacifiaues de l’ONU, 
émise en juillet dernier par 
la Cour internationale de jus­
tice à La Haye.

Thant, qui a parlé avant 
Price et qui faisait sa premiè­
re apparition devant la Com­
mission en tant que secrétaire 
permanent, a demande aux dé 
légués d'accepter le jugement 
de la Cour internationale. 11 a 
déclaré :

“Ne pas agir ainsi dans la 
conjoncture actuelle, ce serait 
non seulement un écart à la

talion et du 
l'Assemblee ".

tribunal et de

La Rustit s'objecta

Mais le délégué soviétique 
Pave! Tcherynshev, en annon­
çant qu’il s’opposerait à la ré­
solution occidentale, a dit que 
Moscou rejette toujours la res­
ponsabilité des membres pour 
défrayer l’addition du Congo 
et du’ Moyen-Orient parce que 
ces opérations n’ont pas été 
approuvées par le Conseil de 
sécurité de 11 membres — où 
la Russie a droit do veto — 
mais par l'Assemblée géné­
rale.

“Ça a été et continue d'è’.re 
la position de l’Union soviéti­
que”, a-t-il dit.

V»lr gag* 2 : L* Canada

Les conservateurs 
gardent deux 
sièges dans Kings
HAMPTON, N.-B. — Las pro- 

grossistes - conservateur» ont 
conservé deux sièges du comté 
Kings pour laur parti, à l'élec­
tion compiemanteir* provincia­
le d'hier.

MM. John Baxter at George 
Horton ont défait leurs seul* 
adversaires, les candidats libé­
raux Myles Jenkins et John 
Turnbull.

Les résultats laissant inchan­
gée la situation des partis à 
l'Assemblee législative, comme 
elle l'était après l'election pro. 
vinciale du 27 juin 1?M: 11 libé­
raux, 21 conservateurs.

f



DEUX DE DEVOIR. MONTREAL. MARDI, 4 DECEMBRE 1962

Baker...
(S’i le rie la pre’iiere page)

(allons de salaires dca chemi­
nots.

M Diefenbaker et d'autres 
porte parole du gouvernement 
se sont opposes a la subven­
tion des augmentations de sa 
lairvs des cheminots en 1953 
mais la loi de réduction des 
tarifs marchandises fait exac­
tement cela

Le depute libera) a dit que 
les sociétés ferroviaires n a- 
valent aucune autorité de con­
tinuer la reduction des tarif-.- 
marchandise, âpre, l'expira­
tion du subside le .30 avril der­
nier. Leur decision a ele illé­
gale et inconstitutionnelle.

M Baicer a dit qu'une ré­
solution identique a clé sou­
mise en mars dernier pour 
prolonrer la portée de la loi, 
mais la dissolution du l’arle- 
inent est intervenue.

M Kisher a dit qu'il ne 
pouvait qualifier la politique 
des transports du gouverne­
ment que par une seule epi- 
thete, ' la banqueroute".

Pas de français
M Howard a dit que le gou­

vernement. en tant que les 
transports sont concernes, agit 
comme une autruche — il se 
eéche la trie dans le sable en 
espérant que le problème s e- 
loignera de lui-même

M. (.eraid Lamel. libéral de 
Bcauharnois Salaberry, a sug 
géré que le CN'R décentralise 
ses bureaux administratifs II 
a précisé qu'un bureau admi 
nistratif devrait être établi a 
Mont Joli, pour s'occuper des 
affaires de l'est du Quebec et 
des Maritimes

Il a cite le ra« de quatre euv 
plove.s supérieurs du chemin 
de fer qui se sont rendus a 
Mont Joli pour donner des in, 
truefions au personnel local 
et aucun d'entre eux ne par­
lait le français

le Canada...
(.Suite de la premiere page)

Thant avait déclaré précé­
demment 'Des Nations Unies 
en banqueroute ne seraient 
pas des Nations ('nies effica 
ees si, en fait, l'organisation 
mondiale pouvait survivre 
ainsi La question financière, 
transcende la controverse po­
litique.”

M. f’rire. industriel de Mont­
réal.. a déclare "Au moment 
ou les perspectives d'effica- 
nte de la coopération interna­
tionale sont encourageantes, 
je suis assuré que nous som­
mes tous détermines a saisir 
cette occasion de contribuer a 
renforcir les Nations 1 nies '

Deux mesure»
Deux mesures financières 

«ont contenues dans les reso­
lutions presentees par le bri­
gadier Price

La première veut que I As 
semblée reconnaisse que les 
penses des operations rie paix 
au Moyen-Orient et au Congo 
sont des dépenses légitimes des 
Nations unies puisqu'elles 
avaient été ordonnées par 
l'Assemblee generale

Cette reconnaissance acqui­
se, les proposeurs de la reso­
lution demanderont à l'Assem­
blée de remettre une comme 
amn de 15 membres au travail 
pour mettre au point la mé­
thode de financement des ope­
rations fui ures. ,

Elle rsl declarer !

la guerre 
des boutons
A LA COMfDIE CANADIENNE

Il ne faut pas 
fendre les cheveux 

en quatre!
Non. le travail intellectuel ne 
predispose nullement A la 
chute ries cheveux. On a 
semblé le croire en certain 
temps. Quelle relation exis­
te t il entre la perte des 
cheveux et le travail intel­
lectuel'’ Le cerveau en soi. 
bien qu'il soit fait de matic 
re, n a jamais été la source 
de nourriture, ni la couche 
d'enracinement de vos che­
veux! Partant de là, si vous 
avez des problèmes dans ce 
domaine, votre diagnostic 
est tout différent de cette 
légende. La Clinique Capil­
laire et salon de barbier de 
Robert Lafontaine est votre 
solution. Rendezvous IHfiü 
Berri. suite 2. VI 9 0013.

MICHAEL OLIVER :

"Le régime 
Diefenbaker 
est mourant"

Le président du Nouveau 
Parti démocratique fédéral, 
M. Michael Oliver, a declare 
que le gouvernement Diefen­
baker se meurt.

"Le depart prochain de 
l'un de ses rares ministres 
competents, M. Davit Ful­
ton, en est le symptôme le 
plus révélateur, a ajoute le 
president du NPD

"M Fulton préféré pren­
dre la direction d'un parti 
conservateur inexistant en 
Colombie Britannique que 
d affronter le prochain nau­
frage du parti progressiste 
conservateur federal, a-t-il 
ajoute

M Oliver a fait cette dé­
claration a l'occasion d'une 
reunion du NPD au cours de 
laquelle M. Gérard Picard, 
président du conseil central 
des syndicats nationaux de 
Montréal et président de la 
Federation de l'imprimerie 
et de l'information, a été 
choisi officiellement candidat 
du NPD dans le comté de 
Montreal Mercier.

CHOMAGE
En acceptant sa nomina­

tion, M Picard a soutenu 
que loin de relever notre eco 
nomie, le programme d'aus- 
terite du gouvernement Die­
fenbaker n'avait fait qu'aug­
menter le chômage en rédui­
sant ses dépenses de près 
d'un quart de milliard de 
dollars, hausser le fardeau 
des contribuables en élevant 
le taux d'intérêt de la Ban­
que du Canada et faire mon­
ter ainsi le coût de la vie en 
haussant les tarifs douaniers.

De son côte, M. Michel 
Chartrand, vice - president 
provincial du NPD, s'est dit 
persuade que la population 
du Quebec est "prête a re­
cevoir désormais le message 
c'j socialisme démocratique. 
Il a exprime l'opinion que le 
vote creditiste du 18 juin 
n'est qu'un vote de protesta­
tion contre les vieux partis, 
en faveur du Crédit social, 
parce que les qens ignoraient 
tout du NPD.

Charlotte...
(Suite de la premiere page)

Travail accru

Les 22.000 nouveaux électeurs 
représentent aux elections de 
cette annee un facteur impor­
tant mats imponderable. Plu­
sieurs nouveaux électeurs, habi­
tant des chambres et des pen­
sions, votaient pour la premiere 
fois cette année aux termes de 
nouveaux reglements sur le 
droit de vote tes nouveaux 
électeurs devaient avoir 21 ans 
et résider a Ottawa depuis le 
1er janvier 196!.

Les préposés aux bureaux de 
scrutin avaient beaucoup de 
travail cette année; il v avait 7 
biillelm-v de vote de différentes 
couleurs. ___

Genève...
(Suite de la première page)

Riposte de Burn»

Cette drrniere remarque lui 
a valu une réponse cinglante 
du délégué canadien, le major- 
general Burns.

Le délégué canadien > dit 
que l'iriee que les Russes se 
faisaient d'un compromis est 
que tous les autres doivent ac­
cepter 1 attitude soviétique, 
“le porc en entier, v inclus les 
os. la viande, la peau et les 
poils

M Joseph Ciodber, minis­
tre d'K.tat britannique, a noté 
pour sa part qu'il ne pouvait 
découvrir un seul iota de bon­
ne volonté dans la declaration 
soviétique.

ISRAEL
JERUSALEM. — Le procu­

reur general d'Israël, M. (ii- 
deon Hausner. qui avait de­
mande et obtenu la mort d'A- 
dolf Eichmann. a remis .sa dé­
mission au premier ministre 
Ben Gourion. Il a explique 
qu'il était en désaccord avec 
le ministère de la justice sur 
les spheres de competence qui 
devraient revenir au ministère 
et au procureur general. M. 
Hausner occupait son poste de 
procureur general c*. de eon- 
seiller juridique du gouverne- 
ment d'Israël depuis près de 
deux ans. Il avait rte nomme a 
re poste peu avant le procès 
Eicfunann.

AUX OUATRm COINS 
OU MONDE

U.R.S.S. - LAOS
MOSCOU. Le gouverne­

ment soviétique et le Laos ont 
signé en fin de semaine un 
Iraile d’aide au développement. 
En vertu de cet arrangement, 
l'Union soviétique construira 
au Laos une centrale hydro­
électrique. un poste émetteur 
de radio et un hôpital De son 
rote le l.aos s engage a expnt 
ter en URSS des produits ali 
menUires pour un montant de 
$2,000,000.

MALTE
LA VALETTE — De» millier» 
dê travailleurs maltais ont dé­
filé hier dans les rues de 
la Valette afin de protester 
contre la fermeture éventuelle 
d'une base militaire britanni­
que Les 'dirigeants de cette 
manifestation ont prétendu que 
la fermeture de la base met­
trait en chômage plus de 7,000 
travailleurs et affecterait 14,- 
000 autres ouvriers.

DEMENAGEMENT
VARSOVIE Ue couver 

nement communiste polonais a 
transporte à ses frais une egli 
se catholique de 7.000 tonnes 
Mir une distance de K!) pieds 
t es messes ont continué d'etre 
célébrées pendant que les ou­
vriers faisaient les travaux pro 
paraloires I.'eqlise a été trans­
portée hier dans la nuit a 
l'aide rie treuils Irès puissants, 
l.a curie catholique de Varso­
vie a fait savoir qu elle avait 
coopéré avec le gouvernement 
dans le déménagement do l'e 
gli.se afin de permettr. rélar­
gissement de l'avenue du ge 
néral Suicrczcwski dans le 
eneur de la capitale. Les cer­
cles gouvernementaux citent 
cette collaboration comme un 
exemple de tolerance religieu­
se et rie la coexistence de l'E­
glise et rie l'Etat communiste 
en Pologne Cette église consa 
croc a t , Vior_:r a etc ronstrui-

te il y a 230 ans et faisait 
partie d’un monastère carmé­
lite.

NOUVEAU CODE
WASHINGTON. — L* mi- 

nisttre des postes des Etats 
Unij « annonce qu'il ajoutera 
un nouveau numéro de cinq 
chiffres a toutes les adresses 
américaines a compter du 
premier juillet prochain. Le 
ministre des | ^stes, M. J. Ed­
ward Day, a declare que ce 
procédé accélérera la livrai­
son du courrier. Il ne s'at- 
tend pas toutefois que cha­
cun utilise ce nouveau code 
institué principalement pour 
les compagnies, les banques, 
les compagnies d'assurances, 
faisant emploi de machines 
automatiques pour envoyer des 
lettres a leurs clients. Le pre­
mier chiffre désignera la ré­
gion géographique, comme 
l'ouest ou la Nouvelle-Angle­
terre, par exemple, le second 
désignera l'Etat ou la por­
tion d un Etat, le troisième 
désignera la ville et les deux 
derniers une zone postale bien 
précise. Tous les districts pos­
taux auront leur numéro pro­
pre.

Pourquoi cette commission...
(Suite de la premiere page)

LES FAUSSES SOLUTIONS
Obtenir la tète de M Gordon : qu'est-ce que cela change­

ra a la politique veritable du CN. du ministère des finances 
ou de la Banque d'expansion industrielle ? Si peu que rien. 
Le» successeurs de M Gordon se montreraient sans doute plus 
diplomates. Peut être nous consentiraient-ils une ou deux 
prumotioAs symboliques. Mais le système ou les raisons qui 
militent en faveur de notre enclusion continueraient de jouer. 
Dans dix ans. un autre Gordon ouvrirait un nouveau bal. 
nous le brûlerions en effigie, nous le ferions limoger : et 
le cycle reprendrait

Ce problème est vieux, très vieux I.e premier discours 
que j'aie prononce de ma vie. en décembre 1932. affirmait 
les droits des Canadiens français a une juste part de la fonc 
lion publique nous étions un groupe de jeunes, el nous 
protestions contre la nomination d'un anglophone aux doua­
ne» de Montreal Nous attaquions R B Bennett A la suite 
rie quoi, nous avons attaque King Lt D.xoir est revenu deux 
mille fois -ur la question, ainsi ont fait les Saint-Jean-Bap- 
tiste. les Chambres de commerce, le Comité de la vie fran- 
çai -c Enregistrons l'échec de ces revendications, de ces pro­
testations sans cesse renaissantes et sans cesse écartées.

De la. pour une-part, est venu aux Canadiens français 
le sentiment qu'Ottawa est un gouvernement etranger La ta 
nourrit la séparatitme. L'affaire Gordon n'est qu'une illus­
tration de plus d'une situation que nous détestons, mais qus 
nous n'arrivons pas à changer

Nos politiciens ont remporté des victoires passagères, 
lis ont fait passer telle nomination. Souvent il s'agissait d'une 
nomination purement politique; sous un president fort, on 
nous accordait un faible vice-president francophone Ce vice- 
president n'avait pas d'autre role à jouer il était le Canadien 
français de service, le type qui est la uniquement parce qu'il 
est Canadien français, l lnutile notoire, l'Incompetent notoire, 
le Traducteur notoire et rien que le traducteur de son presi­
dent — bref, une faussc-fenêtre, pour la symétrie et la 
"bonne entente '.

(Il est d ailleurs plus souvent arrive que des nominations 
de ce genre soient failes contre nous. Nous aurons, assez 
bientôt l'occasion d'en donner des exemples).

Ce genre de nominations humilie ceux qui les ronsen 
tent, mais devrait bien davantage humilier ceux qui les reçoi­
vent Quand Donald Gordon refuse de louer ce jeu, je ne 
puis m'empêcher de lui donner raison s'il le fait par respect 
de soi et de sa fonction : car du même coup, serait-ce néga­
tivement. il nous respecte aussi. Au moins, il ne nous prend 
pas pour une bande d'enfants mineurs à qui l'on jette un 
suçon pour les réduire au silence.

Non. la solution n'est pas de ce côte. Elle ne consiste 
pas a reclamer des lolly-pop».

POUR UNE GRANDE ENQUETE
La solution, ou du moins rapproche d'une solution, le 

moyen d amorcer un changement, c est une commission roya­
le d'enquête.

Le gouvernement central doit commenter par reconnaî­
tre que le problème existe, et qu'il est général. Ce faisant, 
il ne se déjugé pas, il ne se condamne pas lui même : il 
pari d'une anomalie grave, el il tente de se l’expliquer à 
lui-mème avant d'essayer de la corriger. Il ne décide en 
aucune façon d'exclure des fonctionnaires déjà installés, il 
veut élargir ses sources d'approvisionnement. 11 se fait jus­
tice à lui-même, gouvernement central, qu'un tiers de scs 
citoyens sert incomplètement; et il fait justice au tiers de 
ces citoyens, qui peuvent se croire ecartcs de la fonction 
publique.

LES BIENFAITS DE LA FRANCHISE
Nous dira-t-on que l'enquête serait difficile, coûteuse, 

et quelle risquerait de soulever des problèmes délicats?
Nous nous en doutons un peu. Peut-être les Canadiens 

français se feraient-ils dire, chemin faisant, d'assez dures 
vérités. Nous les encaissons d'avance, pourvu que l'étude soit 
juste, et que nous ne soyons pas les seuls à encaisser. La 
franchise vaut mieux que les sous entendus d'aujourd’hui. 
Commcnl pense-t-on résoudre un problème si l’on n a même 
pas le courage de le poser ?

Nous savons, dans le Québec, le mal que causent ces 
tabous, ces fausses prudences, ces gestes d’une hypocrite 
politesse, cette vicieuse pudeur qui consiste a taire dans 
le monde officiel ce dont par ailleurs (out le monde parle. 
Nous connaissons les dégâts souterrains du silenee Certes, 
on ne s'engueule pas, on se dit même des choses aimables, 
on enferme ses griefs dans son coeur, et tout a coup on 
s aperçoit qu'on est devenu ries adv ersaires presque des enne 
nus ("est par des méthodes de ce genre qu'on a poussé 
une partie du Canada français vers un séparatisme moral — 
qui est une forme de la dignité : car on se lasse de se casser 
le nez devant une porte fermée, même si le concierge decla­
re doucereusement que la porte n'est pas fermée, que c'est 
une illusion, et qu'il serait tellement pîtis agréable de s'as­
seoir et de causer dans l'antichambre

La bonne volonté, même vraie, ne suffit pas. 11 faut 
débrider l'abcès. 11 faut faire la lumière 11 faut cesser de 
craindre la lumière 11 faut cesser de nous braquer sur des 
"cas ", quand nous nous plaignons d'un système

C'est pourquoi nous revenons à la charge et proposons 
de nouveau qu'une commission royale enquête sur

• la participation des Canadiens français à la 
fonction publique, dans toute l'administra 
lion centrale ;

• et plus particulièrement, sur la participation 
des Canadiens français à la haute direction 
de l'administration publique au Canada.

Car nous estimons d'intérêt général que l'Etat central 
s'interroge sur une anomalie durable : qu'est-ce qui empêche 
le tiers des Canadiens de participer normalement a la fonc­
tion publique dans leur pays?

der spiecel Le gouvernement fédéral...

Décoration
Le sergent J-R.-Y. Pelletier, 

de Montreal, présentement sta 
lionne au Congo, vient de rece­
voir la médaille du Congo. La 
cérémonie de remise de la mé 
riaille a eu lieu en présence 
du lieutenant-colonel G. P. 
Dawson, officier supérieur des 
transmissions pour la Force 
des Nations l'mes.

KARLSRUHE — l e procu­
reur de la République fédérale 
allemande a annonce l arresta- 
tion d'une autre personne soup­
çonnée de trahison dans l'affai­
re du 'Spiegel’', il s'agit de M 
Paul Conrad, président du Cer­
cle économique el politique de 
Bonn et consul intérimaire de 
Tunisie pour l'Etat de West- 
phalie M Volkmar Hopf, se­
crétaire d'Etat au ministère de 
la défense, a declare qu'il y a 
de bonnes raisons rie croire 
que M. Conrad a fourni la do­
cumentation qui a alimenté 
l'article incriminé Six autres 
personnes ont été arrêtées re 
lativement à cette affaire : l’é­
diteur Rudolf Augstein et trois 
membres de la redaction du 
magazine et deux colonels.

VIES QU ON POURRAIT ÉPARGNER
Personne ne sait s'il ne se 

trouvera pas un jour en pre­
sence d une noyade. La respi­
ration artificielle pratiquée 
avec persévérance a redonné 
la vie à des personnes qui 
riaient restees dans l'eau pen­
dant presque une demi-heure. 
On peut employer avec sucres 
tant la méthode Holgcr-Nie! 
sen que celle rie bourbe à bou­
che l es grands enfants et 1rs 
adultes peuvent apprendre ces 
techniques très rapidement en 
toute saison, mais il faut se 
decider et suivre le cours assi­
dûment.

(Suite de la première page)

C'est ce point de vue qui in­
cite le gouvernement fédéral à 
y aller très prudemment avec 
l'exposition universelle.

Et pour limiter sa participa­
tion à l'exposition Ottawa au­
rait inséré dans le projet de loi 
plusieurs clauses restrictives 
empêchant le gouvernement fé­
déral de participer aux travaux 
cnnnexes à l'exposition: routes, 
autostrades. constructions de 
toutes sortes.

La ville de Montréal devra 
pour sa part manoeuvrer avec 
prudence. Les bénéfices d'une 
exposition universelle ne sont 
pas illimités. De même en est-il 
de la capacité financière de la 
ville

Si les trois gouvernements ne 
peuvent on venir à une entente 
juste et équitable pour tous. 
Montréal se serra grandement 
limité dans le choix de l'empla­
cement car des emplacements 
à n’importe quel prix il y en a 
beaucoup, mais des emplace­
ments permettant l'amenage­
ment de l'exposition et des ser­
vices connexes a un coût limi­
té. ils sont moins nombreux.

Selon M. Pierre Sévigny, mi­
nistre associé de la defense, il 
y a de fortes chances que la lot 
d» l'exposition soit soumise au 
Parlement et adoptee avant 
Noel Viendra ensuite la nomi 
nation du commissaire general 
par le gouvernement fédéral rt 
la formation de la Société de la

Couronne qui comprendrait 12 
membres. Ces nominations aus­
si posent des problèmes. Quelle 
influence pourra y jouer Mont­
réal ou la province de Québec? 
Tout dépendra du choix des 
membres de la Société et si 
celle-ci devait être absolument 
"Canadian” l'influence de Mont­
real. craint-on dans les cercles 
municipaux, pourrait être consi­
dérablement réduite 

Mais ce qui inquiète le plus, 
pour le moment, les observa­
teurs montréalais, c'est l'aven 
Dire financière el on attend 
avec impatience que le projet 
de loi soit rendu public afin de 
savoir exactement à quoi s'en 
tenir el établir ce qu'il pourrait 
en coûter à Montreal.
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OCCASION D'EMPLOI 
DEPARTEMENT DU PERSONNEL
Jtunt homme bilingu* de 21 è 30 en» demandé pour 
travailler dans le bureau d'emploi d'une grande entreprise 
canadienne. Les fonctions de l'emploi consistent à rece­
voir les candidats, à établir les possibilités d'emploi et à 
faire subir des examens de compétence.
Nos préférences sont en faveur de candidats qui ont leur 
baccalauréat és arts ou étudient dans ce sens à l'heure ac­
tuelle. Une bonne connaissance de l'anglais écrit et parlé 
est absolument nécessaire.
Les chances d'avancement et les conditions de travail sont 
excellentes.

Ecrire, mentionnant toutes tes préetsinns utiles et le 
salaire désiré,
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POUR LE TRANSPORT DU BOEUF ÇQNCELt

Le CP disposera de remorques 
réfrigérantes ultra-modernes

Un savant du Conseil natio­
nal des recherches et une 
grande compagnie canadienne 
de transport ont combiné leurs 
efforts dans la réalisation d u 
ne remorque de type spécial 
pour les grandes routes cana­
diennes.

Cette nouvelle remorque, in 
ventée par M C.P. Lentz, du 
Conseil national des recher 
ches. a Ottawa, a été créce 
pour surmonter les problèmes 
de la refrigeration que rencon 
tre l'industrie du camionnage 
dans le transport de la viande 
et des aliments congelés, en 
particulier.

Outre le Canada, plusieurs 
autres pays du monde ont tra 
vaille, au cours des deux drr 
nières années, à résoudre ces 
problèmes de réfrigération. 
Mais le modelé canadien, qui 
sera mis en service par le Ca 
nadicn Pacifique en coopcra 
tmn avec le Conseil national 
ries recherches, est de beau­
coup supérieur aux types de 
remorques conçus jusqu'ici 
par d'autres chercheurs, dont 
le departement de l'agricultu­
re du gouvernement améri­
cain

Le rôle du Canadien Pacifi­
que dans cette initiative a cte 
d'appliquer les recommanda 
fions du Conseil national des 
recherches a un véhicule pra 
tique de grande route qui ré­
pondrait à la fois aux exigen­
ces des producteurs de den­
rées alimentaires, aux règle­
ments de circulation en vi­
gueur dans les provinces et 
aux pratiques d'exploitation 
des compagnies de camionna 
ge. et qui pourrait être adopté 
par le service rail-route de la 
compagnie.

Cette semaine, 25 remor­
ques sortant des usines des 
constructeurs, seront mises en 
service par le Canadien Paci 
fique. en Alberta, pour le 
transport de viandes conge­
lées et autres denrées vers di­
vers centres dispersés à tra­
vers le Canada.

La nouvelle remorque est 
tellement moderne qu’elle de­
vance le nouveau code sur la 
manutention des aliments con­
gelés rédigé, il y a deux mois, 
par l'association canadienne 
des producteurs de denrees 
alimentaires.

Le nouveau modèle permet 
une distribution uniforme de 
l'air froid dans la remorque, 
maintient avec très peu rie 
variation u n e température 
sous zéro et élimine, par le 
contrôle de la circulation de 
l'air, les problèmes de déshy­
dratation qu’on rencontre dans 
les remorques ordinaires.

De construction ingénieuse, 
l’intérieur de la nouvelle re­
morque est entouré de pan­
neaux de bois recouverts de 
plastique autour desquels cir­
culent <ies conduits rie dimen­
sions diverses dans lesquels 
passe l’air froid. La concep­
tion du plancher et des sup-; 
ports vise a donner le maxi­
mum de solidité sans toute­
fois réduire la hauteur de la 
remorque ou trop augmenter 
son poids.

Au service du Canadien pa 
cifiquc, les nouvelles remor 
ques emprunteront la grande

Quand vaut*il mieux 
ne PAS se marier?

"Pourquoi nos parents nom 
ont-ils laissés sortir ensemble 
si jeunes? Pourquoi maman 
tenait-elle tellement à ce que 
j’aie du succès auprès des gar- 
çons?4| Pourquoi n’avons-nous 
pas pu profiter plus longtemps 
de notre jeunesse?” Voilé les

3ueations troublantes que pose 
ans SÉLECTION du Header’s 

Digest de décembre une jeune 
femme de 23 ans, mère de trois 
enfants. Toutes les mamans de 
jeunes filles de moins de 20 ans 
se doivent de lire cet article. Il 
pourrait, dans bien des cas, 
faire éviter de grands malheurs. 
Achetez Sélection aujourd'hui!

oute depuis les principaux 
■entres de l’Alberta jusqu a 
algary et Medicine Hat ou 
Iles seront placées sur des 
agons plats de piggyback 
our être ensuite acheminées 
ers "Ontario et la côte du 
’acifique.

Une des raisons qui ont mo­
ve l'interét du conseil natio 
al des recherches et du ( a

nsdien Pacifique dans la nou. 
velle remorque reside en par» 
De dans la tendance croissan 
te de la ménagère canadien 
ne à s'approvisionner d'ali 
ments congelés — tendance 
qui a eu pour résultat un ar 
croLssement dans le trafic du 
camionnage et des chemins ri» 
fer. Le nouveau modèle re 
pond aussi aux exigences de 
l'industrie de la conservation 
de la viande qui expedie un 
plus grand volume de quar 
tiers de boeuf provenant d« 
l'ouest ou Canada. Aupara 
vant, le boeuf était transpor» 
U, vivant, de l'Ouest, aux mar 
ches d spersés à travers le Ca 
nada.

RAYONNEMENTPRESENCE ET

LE DEVOIR offre gratuitement 
"La crise de la conscription"

Tout» personne qui trouve un nouvel abonné eu 
DEVOIR recevra gratuitement un volume : LA CRISE DE 
LA CONSCRIPTION".

Dent ce livre qui vient d'être publié, André Liuren- 
deau, le rédacteur en chef du DEVOIR feit revivre le 
principale lutte que le» Canadiens trençeis ont mené# au 
cours d» la deuxième guerre mondial». On sait que LE 
DEVOIR a livré, au sujet de la conscription, l'un» de set 
batailles mémorables.

Toute personne qui trouve un nouvel abonné ou qui 
trouve une personne qui payera eu DEVOIR un abonne­
ment qui servira à des Canadien» français qui vivent en 
dehors du Québec, recevra, par retour du courrier, "LA 
CRISE DE LA CONSCRIPTION".

Cette offre veut pour toute la duré» de le présente 
campagne d'abonnements que LE DEVOIR lenc# dan» le 
but d'étendre son influence.

Prière de remplir ce coupon et de l'adresser è ï

LE DEVOIR, C.P. 6033, Montreal 3

J’ai recueilli la somme d» $ qui servir» è abonner
les personnes suivantes :

(S.V.P., écrire en lettres moulées)

NOM ...................................................................................

ADRESSE ..............................................................................

J'ai recueilli la tomme de $ qui service è ebonner
ies personnes ou institutions de votre choix, efin de per­
mettre eu DEVOIR d'étendre son influence :

NOM DU DONATEUR ...................................................

ADRESSE ..............................................................................

LE DEVOIR vous fera connaître le ou les noms du ou des 
bénéficiaires.

TARIFS ANNUELS
livraison a domicile S20 Quebec el Levis S20
Montreal et banlieue S20 A l'etranger S25
Canada (exc. : Montreal et banlieue, Quebec el Lévis) S16

COGNA

DELAMAIN
DHamain "Cinq Eioilr*” rt Dclamain 

"Grands l’inr Extra Vieille**... voilà df*ux cognacs 
que vous goûterez avec plaisir et servirez avec 

fierté. Vous pouvez maintenant les obtenir au Canada. 
Les traits de Dclamain — paveur parfaite, 

bouquet délicat, maturité veloutée, engendrent 
rinspiration et en font dans le monde entier le cognac 

des connaisseurs. Goûtez le pans tarder!
131 C Delamaln "5 Etollas"

131 E D«lamaln "Grand* Flna Extra

OFFICE GENERAL DES GRANDES MARQUES. LTEE » MONTREAL

UN COMPTE DE

DE LA B N E
vous permet d’avoir plus 
d’argent liquide dans les limites de votre budget

UN COMPTE DE CHÈQUES-CRÉDIT
de la Laisse de Prêts BN'E est un 
‘‘crédit renouvelable'’ offert par La 
Banque de Nouvelle-Ecosse. Voici 
ru quoi ce système consiste:
O Vous déterminez le paiement 
mensuel que vous pouvez faire et 
vous demandez un prêt égal à douze 
fois ce montant.
O Lorsque votre demande a été 
approuvée, vous recevez un carnet 
de chèques spéciaux à votre nom, 
O Vous netes pas obligé d'acheter 
dans certains magasins. Vos chèques 
sont valables pour tout ce que vous 
avez envie d'acheter, n’importe 
quand et n’importe où au Canada. 
O Vous ne payez que le montant du 
crédit utilisé. Les frais sont de $6.00 
par an par $100 empruntés. Vous ne 
payez rien sur l’argent gardé en 
réserve à votre compte.
O Chaque mois, vous recevez un 
relevé des chèques émis, des paie­
ments à faire et du montant du 
crédit restant.
O Les paiements mensuels repré-

sentent environ un douzième du 
crédit utilisé.
©Chaque paiement relève votre 
crédit, ce qui vous assure d’une 
source de crédit continuelle.

I .e compte de chèques-crédit de la 
Caisse de Prêts BXE comporte éga­
lement une assurance-vie sans frai» 
supplémentaires pour vous. Ren­
seignez-vous aujourd’hui sur les 
chèques-crédit à la plus proche suc­
cursale de La Banque de Nouvelle- 
Ecosse.

Comment déterminer
le montant de votre

compte de chèq ues-credit:
SI VOUS VOTRE CRÉDIT
POUVEZ PAYER TOTAL EST DE
$20,00 par mois $240.00
$30.00 par mois $360.00
$40.00 par mois $480.00
$50.00 par mois $600.00
$75.00 par mois $900.00

LA BANQUE DE 
NOUVELLE-ÉCOSSE
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SELON LA PRÉSIDENTE DE LA VOIX DES FEMMES

Le Canada perdra son influence, 
s’il accepte des armes atomiques

La présidente de la Voix des femmes du Canada. Mme Thérèse Casgrain, a 
déclaré hier que le Canada, en acceptant des armes nucléaires, perdrait complètement 
l'influence positive qu'il exerce dans les négociations pour le desarmement general et 
pour la paix.

Dans une déclaration faisant 
suite aux opinions émises par 
le maréchal de l'air t'urtis 
sur les armements nucléaires. 
Mme Casgrain affirme que 
“notre gouvernement a agi 
d'une façon responsable quand 
il a refuse de participer plei 
nement à la mobilisation exi 
gée nar NORAD". La prési 
dente de la Voix des femmes 
ajoute qu'au moment de la 
crise de Cuba, "notre gouver­
nement aurait pu lui aussi 
comme le général de Gaulle, 
à savoir, comme ayant été "in­
formé" mais non “consulté".

Il importe de souligner que 
le maréchal Curtis est vice 
président de la compagnie 
Hawker Siddley (Canada) 
Ltd., qui fabrique des pièces 
d'avion

L'administration Kennedy, 
a-t elle dit. a toujours main 
tenu son opposition à l'exten 
sion de-, armes nucléaires. "Il 
c«t clair pour les E U com­
me pour nous que des armes 
nucléaires pour le Canada au­
jourd'hui signifient des armes 
nucléaires pour l'Allemagne 
de l'O lest et la Chine demain 
et pour plusieurs autres pays

Repenfigny 
veut l'Expo 
dans l'Est

Le Conseil municipal de 
Repentigny a demandé aux 
gouvernements fédéral, pro­
vincial et municipal de Mont­
réal que l’Exposition univer­
selle de 1967 soit tenue dans 
l est de la métropole

La résolution adoptée en ce 
sens lors d une récente assem­
blée du conseil invoque le ca 
ractère français de l'est de la 
métropole comme premier ar­
gument en faveur de la tenue 
de l'exposition dans l'est.

Le Conseil municipal de Re­
pentigny signale que le sec­
teur est de nie de Montréal 
est reconnu comme étant de 
caractère français et que le 
choix de ce site apporterait 
une contribution très impor­
tante au commerce canadien- 
français.

La tenue de l'Expo dans ■ 
l'Est “mettrait en relief les 
realisations purement cana­
diennes françaises de ce sec 
leur, tel que la Bibliothèque 
municipale, le Jardin botani­
que, le centre sportif Maison 
neuve" et susciterait plusieurs 
autres projets.

Les conseillers municipaux 
de Repentigny font remarquer 
que la grande partie des voya­
geurs. visiteurs et touristes 
qui arriveraient aux aérogares, 
aux terminus de chemin de 
fer et d'autobus, devraient, 
pour se rendre au terrain de 
l'exposition, traverser la mé 
tropole et ainsi mieux connai 
fre, apprécier et visiter Mont­
réal et ses environs

Us estiment également oue 
la tenue de l'Expo dans l'Est 
mettrait un terme à "l'injustice 
économique chronique" dont 
l'Est de la métropole est vic­
time.

Diverses études sur 
le' maladies du coeur

QUEBEC — Lors dp la der­
nière journée du congres de 
la Fondation canadienne cnn 
t-e les maladies de coeur, le 
Dr Arthur Vineberg, de l'U­
niversité McGill, a indiqué de 
nouvelles méthodes utilisées 
pour rétablir la circulation 
dans un coeur arrêté par la 
fermeture des coronaires.

Par ailleurs, le Dr H. N. Se- 
gafl, de Montréal, a parlé de 
son travail qui consiste à re­
présenter les bruits du coeur 
par des symboles. Ses re­
cherches sont financées par 
la fondation.

Un médecin français, le Dr 
Charles Dubost. de Paris, a 
pour sa part décrit les techni­
ques d'opération à coeur ou­
vert en France. Le Dr Du- 
host a opéré plus de 900 
coeurs en utilisant ces tech­
niques.

I.e Dr John Callaghan a ex­
pliqué comment, il avait muni 
pour la première fois au Ca­
nada. des malades de valvules 
mitrales en plastic et en acier.
I! a fart ses opérations à l’hô­
pital de l'université, à Edmon­
ton.

M. Louis St-Laurent. auquel 
M. Douglas Ambridge, de To­
ronto, a succédé comme pré­
sident de la fondation, a par­
ticipé à la plupart des séances 
de cet organisme dont le con­
grès vient de se terminer.

après-demain, avec 1rs cun-e 
quences inévitables d'un de 
sastre."

Selon Mme Casgrain. le 
maréchal de l air Curtis fonde 
ses arguments sur les prémis 
ses qu'advenant une guerre 
nucléaire, si nous étions alla 
qués par des bombardiers 
guidés par des pilotes ou au 
très avions d'attaque, ceux-ci 
pourraient être abattus si nos 
avions Bomarc et nos avions 
Voodoo étaient équipés de mis­
siles nucléaires.

La présidente de la Voix 
des femmes estime que cette 
assertion est complètement ir­
réelle. “Il est plus probable, 
dit-elle, que cette attaque se­

rait faite par des fusees ba­
listiques inter - continentales 
contre lesquelles il n'y a pas 
de défense."

Elle poursuit: “Comme ques­
tion de fait, en acceptant cet 
outillage nucléaire, l'attention 
serait portée sur les installa­
tions canadiennes qui compte­
raient dès lors parmi les pre 
mières cibles de destruction."

La Voix des femmes exhorte 
le gouvernement à ne pas se 
laisser influencer par des ar­
guments qui “étaient plus ap­
propriés aux armements uti­
lisés pendant la seconde guer­
re mondiale, qu'à ceux qui me­
nacent aujourd'hui notre ex­
istence".

La FCSC étudiera plus tard 
le projet gouvernemental de 
consolider les dettes scolaires

QUEBEC. — L'exécutif de la 
Fédération des commissions 
scolaires catholiques du Qué­
bec a, au cours d'une réunion 
tenue en fin de semaine, re­
mis à plus tard l'étude qu'il 
devait faire d'un projet du 
gouvernement provincial dont 
l'objet est de consolider les 
dettes scolaires, d'un total de 
$27,000,000.

M. Jean-Gilles Jutras, secré­
taire de la Fédération, a décla­
ré qu'on s'était écarté du plan

d'abor.! prévu et qu'on n'avait 
pas étudié le protêt.

Le premier ministre Jean 
Lesage, au cours de la dernière 
phase de la campagne électora­
le le mois dernier, avait décla 
re que le gouvernement a l'in­
tention de consolider ces det­
tes et de les rembourser d'a­
près un programme a long ter­
me. M. Jutras a déclaré que 
l'exécutif a discuté d'affaires 
de routine mais il a refusé de 
donner plus de prévisions.

Le ministère du travail 
soumet plusieurs cas au 
service de conciliation

Durant le* huit derniers 
jours de novembre. M René 
Hamel, ministre du travail a 
reçu des rapports du service 
de conciliation et d'arbitrage 
de son ministère. Les rapports 
traitent de la nomination du 
président de deux conseils 
d’arbitrage, du règlement de 
treize différends au stade de 
la conciliation et davis de

CAPTURÉ
WASHINGTON. — Le FBI » 

annoncé er I* capture a Hol­
lywood d'un des 10 criminels 
les plus recherchés aux Etats- 
Unis. John Kinchloe De Jar 
nette, 41 ans, originaire du 
Kentucky, a été arrêté dans son 
appartement où l'on a décou­
vert trois pistolets charges ain­
si qu'une serviette contenant 
des liasses de billets de ban­
que de $5 et de $100 dollars. 
Kinchloe De Jarnette était re­
cherché en marge de trois vols 
de banque qui ont rapporté 
$100,000. La police a appré­
hendé en compagnie de Kinch­
loe De Jarnette, Dons Lee qui 
était recherchée par les auto­
rités du Kentucky pour frau­
de de narcotiques.

Les ouvriers agricoles 
réclament un programme 
d'assurance - chômage

OTTAWA. 'DNC>. — Un projet de loi prejenti 
par le depute conservateur de Humboldt-Melfort-Tisdale, 
M. Reynold Rapp, a ete enterre hier aux Communes sous 
le verbiage des deputes. Les représentants de tous les 
partis ont donne leur appui a la mesure, mais finalement 
le depute conservateur d Athabasca. M. Bigg. parlait 
encore quand expira l'heure consacrée a cette question. 
Il a surtout insiste sur le besoin d'attendre les recomman­
dations Gill avant de prendre une decision sur le sujet.

Félix Leclerc termine une pièce: 
“L’Auberge des morts subites”... 
Au théâtre du Gesù, le 24 janvier

Après “Sonnez 1rs matines", 
ce sera "L'Auberge des mort-- 
subites" Felix Leclerc revient 
au théâtre "Le Canadien" vient 
rie terminer "1. Auberge des 
morts sobites" qui sera presen­
tee par le Theatre du Ge.-u a 
partir du 21 janvier prochain.

Cette pièce inédite de Kelix 
Leclerc marquera la premiere

création canadienne do la sai 
son du théâtre a Montréal Mes­
dames Janine Sutto et Lise 
L Heureux, de même que MM. 
linger Garceau. Jean-Louis Pa­
ris. Paul Hébert. Louis de San 
IK Jean La jeunesse. Guy L'E­
cuyer et Claude Saint-Denis 
joueront l'oeuvre de Félix Le­
clerc. dans une mise en scene 
d'Yves Massicotte.

Le decor sera '■igné Jean- 
Louis Garceau, tandis que l'au­
teur a lui-nièmr compose la 
musique et les chansons de la 
pièce I-os costumes seront de 
Marc Olivier.

Sur la photo, nn voit, dans 
l'ordre habituel. M Yves Mas­
sicotte. Félix Leclerc et Janine 
Sutto.

Parmi les deputes québécois 
a prendre la parole. M Cle 
ment Vincent, conservateur de 
X'irolet-Yamaska, a fait un 
plaidoyer en faveur de l'adop 
lion de la motion Les cultiva 
leurs, dit-il. sont obliges d'em­
ployer de la main d'oeuvre a 
differentes périodes au cours 
de l'année Ils ont egalement 
besoin d'employer de la main- 
d'oeuvre qualifiée pour ma 
mer les appareils coûteux que 
l'on trouve actuellement dans 
les fermes

Comme le chômage existe 
pour les travailleurs agricoles 
comme pour les autres, les pé­
cheurs. par exemple et d'au­
tres travailleurs saisonniers, il 
faudrait que la loi s'applique 
aux ouvriers agricoles.

MM Jean-Paul Cook, crédi- 
tiste de MontmagnylTslet et 
Jean Louis Erenette c editis- 
te de Portneuf. ont également 
appuyé la motion

M. Erenette a exprime l'avis 
de constituer une caisse sepa 
rér pour les travailleur, agri­
coles qui devraient recevoir 
des prestations a même un 
fonds spécial qu alimenterait 
le Trésor fédéral d'une façon 
plus avantageuse qu'il ne le 
fait pour les ouvriers indus­
triels.

La CSN crée son comité central d'action 
politique et réalise 22 émissions de TV

Par jean-Pierre FOURNIER
Ce n'est pas d'hier que 

s'engager dans ( action politique
les centrales ouvrières canadiennes parlent de 
Mais, plus souvent qu'autremenf. les décisions 

qu elles ont prises à leurs congres dans le feu de l'enthousiasme sont restées lettre 
morte. Il y a deux ans, la Fédération des travailleurs du Quebec, en prenant tait et 
cause pour le Nouveau parti démocratique, a rompu avec cette habitude. Aujourd hui, 
c'est au tour de la Confédération des syndicats nationaux à le faire.

Gérard Picard, 
candidat NPD 
dans Mercier

constitution de six tribunaux 
d arbitrage.

En ce qui concerne les Con­
seils d'arbitrage, Me Jean- 
Paul Grégoire a été nommé 
président dans les deux cas 
suivants: hôpital Saint-Jean. 
Saint Jean sur Richelieu, vs 
l Association des employés de 
l'hôpital Saint Jean Inc., et 
Montreal Children Hospital, 
vs le Syndicat des employés 
d'hopilaux de Montréal Inc.

Des cnnseils seront consti­
tues pour arbitrer dans les cas 
ci-dessous: "James Straham 
Bakery Ltd.,” vs "Bakery & 
Confectionary Workers' In­
ternational Union of America, 
local 55”: "MacKinnon Struc­
tural Steel" de Sherbrooke, vs 
"United Steelworkers of Ame­
rica": Hôtel-Dieu de Hauteri 
ve. vs le Syndicat national 
des employés des hôpitaux de 
Hauterive. Inc., section du 
corps professionnel: "Standard 
Tube & T.I. Ltd ." Montreal, 
vs "United Automobile. Air­
craft. Agricultural Implement 
Workers of America": "Irving 
Oil", à Varennes, vs le Syndi­
cat international des travail­
leurs des industries pétrolière, 
chimique et atomique: Hôpital 
des Sept-lles. vs Syndicat na 
tional des services hospitaliers 
des SepMles.

A son congrès de la fin oc­
tobre. a Montréal, se. 70(1 de­
legués avaient décidé à l'una- 
nimité: 1 i de constituer des 
comités d'action politique aux 
niveaux central, régional et 
local; 2) de commanditer des 
émissions de télévision visant 
a expliquer a la population de 
toute la province les objectifs 
proprement politiques du mou­
vement ouvrier.

C'est déjà fait. Samedi, à 
Québec, le bureau confédéral 
de la CSN a mis sur pied un 
comité central d'action politi­
que de neuf membres dont 
la mission sera d'indiquer en 
lout temps, et surtout en pé­
riode électorale, aux 113.000 
altiliés la corrélation entre les 
programmes des partis et les 
revendications de la centrale.

En janvier 196J débutera sur 
les ondes do cinq postes de té­
lévision. CHLT-TV Sherbroo­
ke1, CKRS-TV tJonquière', 
CFTM-TV 'Montréal1. CFCM- 
TY Quebec et CJBR-TV 'Ri- 
moufkii. une série de 22 émis­
sions destinées a renseigner le 
public sur les questions politi­
ques d'actualité.

Le comité central d'action po­
litique aura a sa tête les trois 
dirigeants de la CSN : Jean Mar­
chand. Marcel Pépin et Adrien 
Plourde. Il comprendra en ou­
tre des représentants des re­
gions de Montréal, Sherbrooke. 
Québec. Shawinigan. Chicouti­
mi et la rise nord du Saint-Lau­
rent .

Chevrier critique des paiements 
rétroactifs aux chemins de fer

OTTAWA. iDNO. — Les paiements qu'ont effectués les Chemins de fer aux 
expéditeurs depuis l'expiration de la loi sur la déduction des tarifs de transport ont ete 
non seulement faits d’une façon illégale, mais inconstitutionnelle, a prétendu hier M. 
Lionel Chevrier, libéral de Laurier et ancien ministre des transports.

M. Chevrier parlait sur un 
projet de loi présenté par son 
successeur, M. Balcer, visant 
à amender la loi des réduc­
tions de tarifs, d'étendre pour 
une période de douze autres 
mois les dispositions de la loi 
et de permettre aux chemins 
de fer de dépenser $20 mil­
lions à cette fin.

M. Balcer a expliqué que la 
loi est expirée depuis le 30 
avril 1962, que les chemins

de fer ont continué de faire 
bénéficier les expéditeurs d'u­
ne baisse de 8 pour cent des 
tarifs, tout comme si la loi ex­
istait toujours, et que le gou­
vernement dût voter $20 mil­
lions pour compenser les dé­
boursés des chemins de fer.

Comme la loi n'existe plus 
et n a plus aucun effet prati­
que. depuis le 30 avril 1962, 
les chemins de 1er ont agi il­
légalement et inconstitution-

neliemcnt depuis cette date, 
en accordant des réductions de 
8 pour cent aux expéditeurs.

M. Chevrier a accusé le gou­
vernement d'accorder des sub­
sides aux chemins de fer pour 
ieur permettre de payer des 
hausses de salaire à leurs em­
ployés. On sait que les haûsses 
de tarifs ont été accordées aux 
chemins de fer pour leur per­
mettre de faire face aux haus­
ses de salaires accordées à 
leurs enïployés.

Sa première tache sera de 
créer des sous-comités dans 
chacune des 95 circonscrip­
tions de la province. 11 se 
chargera ensuite de recueillir 
toutes les informations pou­
vant aider les dirigeants de ia 
CSN a se prononcer sur les 
questions politiques retenant 
l'attention générale au fur et 
à mesure qu’elles se poseront.

Jusqu'ici, il n'était pas per­
mis aux dirigeants de la cen­
trale de se prononcer publi­
quement sur des questions es­
sentiellement p o 1 i t i q u es a 
moins qu elles ne touchent di­
rectement le mouvement syn­
dical. Ces restrictions étaient 
particulièrement de rigueur 
en période électorale si bien 
qu'une sortie du président 
Jean Marchand côntre le Cre­
dit social avant lelection fé­
dérale du 18 juin avait sou­
lève une tempête parmi les 
affiliés de la centrale.

Dans le prospectus qu elle a 
fait parvenir aux journaux 
pour annoncer sa série Politi­
que 1963 ". titre des émissions 
qui seront diffusées à la télé­
vision. la CSN précise qu'on 
n’y adoptera pas "le ton pas­
sionné de beaucoup de com­
mentateurs politiques qui cher­
chent plus à vendre leur mar­
chandise qu'à faire une étude 
sérieuse des problèmes" qui se 
posent. On évitera aussi de 
"tomber dans cct autre defaut 
courant des émissions politi­
ques qui consiste à se conten­
ter de lieux communs et de 
slogans ",

Autant que possible, le* ani 
mateurs de Politique 1963’ 
feront usage de graphiques et 
d'autres elements de documen­
tation visuelle pour illustrer 
leurs boniments.

"Les exposés et les prises 
de position seront aussi di­
rects et aussi francs que possi­
ble. dit le prospectus. Les té­
léspectateurs seront d'ailleurs 
invités à faire parvenir au sie­
ge social de la CSN leurs ques­
tions et commentaires sur les 
sujets traités. Ce courrier ser­
vira de base à la préparation 
future de quelques-unes des 
émissions. Il s'agira donc d'un 
véritable dialogue entre les di­
rigeants de la CSN et l'en­
semble des téléspectateurs".

“Nous aurons l'occasion de 
faire la preuve, ajoute M. 
Jean Marchand, que l’ensem­
ble des prises de position sy n­

dicales. telles qu'exprimées 
par nos congrès généraux et 
consignées dans nos mémo! 
re.s aux gouvernements soit 
a Quebec, soit a Ottawa, re­
présente une veritable philo­
sophie politique"

La CSN entend, avant de 
commencer ses émissions, mar­
quer clairement son indépen­
dance a l'egard de tout parti 
politique. "Notre seul objectif, 
dit M. Marchand, sera de ren­
seigner l'opinion publique 
sur les problèmes politiques 
les plus cruciaux de notre 
temps".

Outre des invites occasion­
nels, les participants réguliers 
aux émissions seront Jean 
Marchand, le secretaire gene­
ral Marcel l’épin. le vice-pré­
sident général Adrien Plour­
de et le directeur des rela­
tions extérieures Jean Paul 
Lefebvre.

Parmi les sujets dont on 
traitera au cours de cette sv 
rie démissions, mentionnons 
l'assurance-santé, le chômage, 
la planification, le droit d'as­
sociation chez les fonctionnai­
res. la démocratisation de l'en­
seignement. la politique ext-- 
rieure du Canada, l'automati­
sation. le désarmement nuclé­
aire, la refonte de la carte 
électorale, les appointements 
des ministres et des députés 
et le patronage, le code du 
travail, le Crédit social, etc

La série hebdomadaire com­
mencera le 5 janvier a CHLT- 
TV (de 6h 15 à 6h 30 p.m.) le 
12 a CK RS TV 171t.15 a 7h.30i. 
le 8 a CFCM-TV (5h.45 a 6h.) 
et le 13 à CJBR-TV (6h.45 a 
7h 00) La date et l'horaire des 
émissions à CFTM-TV. canal 
10, restent a déterminer.

Un NPD provincial au 
Nouveau-Brunswick

FREDERICTON. — Le Nou­
veau parti démocratique a 
fonde une section provinciale 
au Nouveau - Brunswick au 
cours d'un congrès qui a siège 
pendant toute la journée de 
dimanche à Fredericton.

La constitution du nouvel 
organisme prévoit la tenue de 
congrès annuels dans diffé­
rents centres provinciaux et 
un exécutif de 15 membres 
élus, et un secrétaire-trésorier 
nommé par l’exécutif.

M John Stmonds, de Saint- 
Jean. a été choisi président.

fl a ajoute que certains pe­
tit* cTrepreneurs. comme le* 
menuisiers, le* eharpentiej-s 
qui travaillent parfois a leur 
P'-opre compte mais qui doi­
vent parfois travailler pour I« 
compte dàutrcs entrepreneur* 
devraient pouvoir retirer de* 
prestation.* d assurance-chôma­
ge I! a souhaité une refont* 
complète de la loi en tenant 
compte du fait que le chôma­
ge semble vouloir s'établir 
dune façon permanente au 
Canada

Les écluses de 
St-Lambert ont 
été fermées la 
nuit dernière
Le» écluse» de Seint Lem- 

bert devaient être fermée» 
pour l'hiver, la nuit derniè* 

a minuit. La nouvelle • 
ete annoncée Hier par un 
porte-parole de l'Adminl»* 
tration de la voie meritime 
du Saint-Leurent.

Une vingtaine de navires 
océanique» se trouvaient 
encore dans la voie mariti* 
me, lorsque la nouvelle e 
été annoncée: ils descen­
daient le fleuve pour libé­
rer la voie avant minuit. Le 
dernier transatlantique qui 
ait fait escale a Montréal, 
cetta année, I' "Arkadia", 
devait quitter le port hier 
avec plus de 1,000 passa­
ger», dont 300 militaires ca­
nadien» mutés en Allema­
gne. On rapportait d'autre 
part que le cargo norvégien 
"Makefjell" se trouvait en­
core dans le lac Huron, 
après avoir été liber# près 
de Muskeqon, dan» le Mi­
chigan, ou il s'etait échoué.

Le "Makef iell" » e r a, 
croit-on, le dernier navire 
qui pourra utiliser la canal 
Welland avant la penoda 
de» glaces.

Le» ponts qui franchis 
sent le canal Beauharneis 
seront fermés a compttr de 
minuit, mercredi soir.

M. Gérard Picard a etc of­
ficiellement élu candidat du 
Nouveau parti démocratique 
dans la circonscription de 
Montréal-Mercier, en vue des 
prochaines élections fédérales.

M. Picard, qui est president 
du Conseil central de.s .syndi­
cats nationaux de Montreal, a 
été élu par acclamation di­
manche. lors d’un congrès de 
nomination présidé par M. Mi­
chael Oliver, président du 
NPD fédéral

Navire oblige de 
rebrousser chemin
HALIFAX — Le service de 

reconnaissance de l'ARC a rap 
porte samedi, que le cargo al 
lemand "Erwin Schrocdcr' 
était attendu a Halifax tard 
la même journée prenant de 
la gite.

Cf vaisseau de 335 pied*, 
qui était parti de Newcastle, 
NB. a destination de Rotter 
dam. a fait volte-face à environ 
750 milles à l'est de Boston et 
a envoyé un message radiopho­
nique disant que sa cargaison 
de concentré de cuivre s'etait 
liquéfiée et que le bateau pen­
chait de 16 degrés et était en 
danger de chavirer. La mer 
s'est cependant calmee un peu 
et éliminant d’autant le dan­
ger Le navire de la Garde 
côtière de.s Etats-Unis, le 
"Spencer", escortait, samedi te 
"Schroeder” vers Halifax.

Au centre permanent de la 
Croix-Rouge 367 personnes ont 
donné de leur sang, ce qui 
fait 3.945 flaçons de sang re­
cueillis au cours de la semaine.

17,900 Iravailleurs 
dans les chantiers 
de l'Association des 
sociétés forestières

Au 17 novembre on comp­
tait 17.900 travailleurs dan* 
les chantiers forestiers dépen­
dant des membres de l'Asso­
ciation des Sociétés forestières 
de la province. On projetait 
d'embaucher 620 forestiers 
additionnels durant la semai­
ne se terminant le 24. Ces 
chiffres sont quelque peu in­
férieurs à ceux de la period* 
correspondante de 1961.

Voilà ce qui ressort des sta­
tistiques que 1 Association des 
sociétés forestières vient d* 
transmettre a Thon Rene Ha­
mel. ministre du travail

Durant la semaine termine* 
le 17 novembre courant c'est 
le Saint-Maurice encore qui 
comptait le plus grand nom­
bre d'hommes affectes a la 
coupe du bots, soit 3,719. Ve­
naient ensuite les regions sui­
vantes la Côte nord 3,387; 
le Lac Saint Jean 2.721; le Te- 
miscamingue: 1.780; l Abitibi: 
1.739; le nord de Québec: t.- 
356; la région de Montréal: L- 
088; la Gaspésie: 901; la Rive 
sud 820; l'Estrie: 339.

On dénombrait 330 camps 
forestiers, dont 260 dirigés 
par des entrepreneurs. 47 par 
les compagnies elles-mêmes et 
23 par des syndicats coopéra­
tifs.

1.032 de* forestiers qui ont 
quitté le travail durant la pé­
riode précitée devaient être 
remplace.*.

Ottawa commencera dès Tan prochain à recueillir des 
renseignements sur les syndicats et les corporations

OTTAWA — Le gouverne­
ment fédéral commencera l'an 
prochain à réunir des rensei­
gnements sur les structures 
financières et l'administration 
des syndicats et des sociétés 
commerciales.

La loi votée à cette effet en 
avril dernier, entrera en vi­
gueur le 1er janvier 1963. se­
lon ce qu'a annoncé samedi 
la Gazette officielle.

Le texte exige des corpora­
tions et des syndicats qu'ils 
fournissent chaque année un 
compte rendu au Bureau des 
statistiques d'Ottawa, en don­
nant un bon nombre de ren­
seignements sur l’étendue et 
la nature de leurs opérations 
dans notre pays, ainsi que sur 
le contrôle éventuellement 
exerce par l’étranger sur ces 
organismes.

( es renseignements doivent 
donner une vue plus nette sur 
la nature de la propriété, par 
l'étranger , de grandes socié­
tés; ils indiqueront en outre 
les ramifications Internationa 
les de syndicats candiens et 
américains.

Publics ou confidentiels
Une partie de ces renseigne­

ments, comme, par exemple, 
la nationalité des grands ca­

dres des corporations et des 
dirigeants de syndicats au Ca­
nada. sera à la disposition du 
public. Mais d'autres informa­
tions, comme celles concer­
nant les structures financiè­
res d'une corporation ou d'un 
syndicat, seront considérées 
comme confidentielles et ne 
seront publiées que sous une 
forme sommaire.

Aux termes de la législa­

tion. les premiers rapports 
concerneront Tannee 1962 et 
devront être prose: tes avant 
le mois de juin. Tan prochain.

En meme temps, un person 
nel spécialement formé à cet 
effet sera placé au Bureau fé­
déral de la Statistique pour 
s'occuper de la documenta­
tion. qui concerne plus de 40,- 
000 compagnies et plus de 560 
syndicats

rtn APÉRITIF
tatt a

Servir très fraie 

■ MIOUTItlli FIANCI

Pn vente dan* tous les magasinj 
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Pour Noël, offrez des livres LA LIBRAIRIE FIDES
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EDITORIAL

Chambre de 
l'évaluation

commerce
foncière

T,a Chambre tie Commerce a présenté 
récemment un mémoire au Comité d'étu- 
de de la taxation foncière de Montréal. 
I>e printemps dernier, la ville a obtenu 
de la Législature le gel d’un nouveau rôle 
d'évaluation foncière parce que le* haus­
se* dévaluation paraissaient injustes a 
l'egard d’une partie notable des contri­
buables. I.e gel du rôle ne saurait être 
qu’une mesure provisoire, et afin d appor­
ter un remède durable a I inconvénient 
constaté, la ville a chargé un comité 
“d'étudier la possibilité de remplacer 
comme base tie 1 estimation îles immeu­
bles pour fin de taxation municipale et 
scolaire la formule de “valeur réelle’’ par 
la formule du rendement économique des 
immeubles”.

|,r mandat de ce comité est donc bien 
précis: il porte non lias sur le principe 
do la taxe foncière, ni même sur son 
ampleur dans le cadre du budget muni­
cipal. mais uniquement -ur I évaluation 
foncière et sur une suggestion pour mo­
difier les critères de cette évaluation. Or 
la < hambre de Commerce juge a propos 
de présenter un mémoire a ce comité 
p-iais sans se prononcer sur l’objet du 
débat.

D’ailleurs la Chambre ne son cache 
pas: dès le début, a la page 2 du docu­
ment. son comité d'étude de la taxation 
foncière, qui a préparé le mémoire, écrit: 
“|,o Comité se fait un scrupule de se 
prononcer sur un sujet d'une telle enver­
gure car il n'a pas eu la possibilité 
d’analyser à fond le* divers aspects du 
problème. Dans ces conditions le comité 
préfère s’en tenir à quelques considera­
tions pertinentes qu'il a appuyées d’ex- 
< roule-

le < hambre -.e borne a de.- .-ugce.-tioiis 
fondées sur l’hvpothèse que la \i!le con­
serve son système actuel basé sur la 
valeur réelle. Far consequent, le lecteur 
du mémoire a l’impression que. la Cham­
bre souhaite qu'on s’en tienne à la valeur 
réelle. Tel est probablement le cas. puis- 
(jup tous les arguments et les exemples 
cités vont dans ce sens; niais ni le comité 
oui a prénaré le mémoire, ni le Conseil 
d'administration de la ( hambre qui la 
sanctionné, ne se prononcent sur le fond 
du il"bat.

•
I.e mémoire rappelle des attitudes an­

térieures de la Chambre en matière de 
taxes municipales: elle a toujours cru 
que l'imposition foncière devrait fournir 
la plus grande proportion des revenus 
d'une municipalité; elle a réclamé devant 
la Commission Tremblay que ce champ 
de taxation soit réservé aux municipalités 
et qu’on trouve d’autres moyens de finan­
cer les commissions scolaires; “elle a 
favorisé dans le passé l'évaluation fon- 
i ière d’après la valeur réelle et selon la 
loi pour répartir les dépenses municipales 
le plus équitablement possible entre les 
contribuables". Cette dernière phrase 
hiisse croire que la Chambre n’a pas 
changé d'avis, mai- un passage cité plus 
haut nous avertit que le mémoire 
s’abstient de conclure.

Après cela, le document résume la situa­
tion présente quant a l’évaluation selon 
la valeur réelle, puis signale les inconvé­
nients ou les difficultés que présente­
raient certains changements, par exemple 
si on évaluait les terrains seulement. De 
même -i on évaluait les revenus seule­
ment. on note que pour les maisons uni­
familiales la base d'évaluation estimée 
serait huit fois plus petite que la valeur 
réelle. Cn autre exemple d’immeuble avec 
revenu indique un revenu du neuvième 
de l'évaluation. Tout cela est assez évi­
dent: mais n’importe quelle formule 
soulève des problèmes, et ce serait le cas 
d’une formule plus nuancée que la valeur 
réelle; toutefois il ne s'agit pas de trou­
ver la méthode la plus facile mais la plus 
équitable.
I : • ■. ? .. »» - , ».

Sur certains points le mémoire, parait 
manquer de logique. D’une part on nous 
dit qu’il y a une confusion dans l’esprit 
de beaucoup de gens entre l’évaluation et 
la taxe, et qu'il faut bien distinguer les 
deux: ce qui est fort juste. Mais plus 
loin, on invoque contre l’évaluation fon­
dée sur les revenus seulement, l'objection 
que ce serait pour la ville une source de 
revenu instable. Or les revenus de la taxe 
sont les mêmes par hypothèse quel que 
soit le rôle d'évaluation: il suffit de ra­
juster le taux d’imposition, en fonction 
de chaque rôle quelles que soient les 
fluctuations.

On invoque encore maintes autres ob­
jections peu probantes: par exemple les 
taxes scolaires pour les catholiques, les 
protestants et les neutres selon des taux 
différents: or il suffirait de fixer les 
taux en proportion des estimations et des 
revenus désirés; des aménagements ana­
logues disposeraient d’autres difficultés 
alléguées: répartition des paiements de 
péréquation du gouvernement provincial 
pour fins scolaires, ou répartition des 
charges entre Montréal et les municipa­
lités de la C.M.M.

O
Un bon nombre des observations de ce 

mémoire -eront utiles au comité d'étude 
municipal car elles soulignent des obsta­
cle- a prévoir et des écueils a éviter dans 
l'éventualité d'un changement plus ou 
moins prononcé de notre régime d’éva­
luation. C'est plutôt négatif, et avec ce 
document la Chambre donne bien l’im­
pression d'être favorable au statu quo 
sans oser le dire.

Comme conclusion, la Chambre sou­
met: “que -i la ville de Montréal garde 
son système actuel bas" sur la valeur 
réelle, qu’elle en améliore l’application 
par une meilleure information «* des 
possibilités de vérification afin d’élimi­
ner le plus possible les manques d’équité”. 
Suivent quatre recommandations qui 
portent sur l’information des contribua­
bles. quant à l'importance relative des 
facteurs sur lesquels repose l’évaluation, 
miant aux raisons majeures qui justifient 
i'cs changements d’évaluation, quant a 
l’usage des ini|H>ts par les divers servi­
ces. et pour faciliter la discussion entre 
estimateurs et contribuables en cas de 
contestation.

Pour la Chambre de Commerce, il 
semble donc que notre système d’évalua­
tion selon la valeur réelle doit non seule­
ment être maintenu, mais que toutes les 
difficultés soulevées par le dernier rôle 
viennent surtout d’un manque d’informa­
tion du public ou des administrateurs de 
la ville.

Tel n’est pas le cas. Même en suppo­
sant que les évaluations foncières établies 
dans le rôle suspendu soient pleinement 
justifiées sur le plan de la valeur réelle, 
cela n’en fait pas une base équitable pour 
la taxe foncière. La plus-value d’un ter­
rain qui majore subitement de 50'-' la 
valeur réelle d’une maison unifamiliale 
ne peut pas justifier une hausse de taxe 
qui est en réalité une augmentation de 
loyer pour le propriétaire occupant. 
Dans les cas limites c’est le forcer à ven­
dre et le chasser de chez lui.

Si les hausses d’évaluation étaient éga­
lement distribuées, il n’y aurait pas 
d’inconvénient car il suffirait de réduire 
le taux de la taxe foncière dans la même 
proportion. Mais dans le dernier rôle, 
une majoration moyenne de 13'- se tra­
duisait pour de nombreux propriétaires 
par des augmentations de 50'- et plus, 
("est pourquoi on a dû geler le rôle, et 
pourquoi il faut chercher une formule 
d’estimation plus souple. C’est le problè­
me précis qui se pose à Montréal, et la 
Chambre de Commerce semble ne l’avoir 
pas vu.

l'aul SAI RIOL

Deux nouveaux Offices fédéraux en perspective

Lu présenté session tederale donnera lieu a la 
création de deux nouveaux organismes consultatifs au 
sein du gouvernement federal.

!,a creation d organismes 
consultatifs est a la mode 
dan.- tons les gou( ernemenls. 
I>e tels organismes ne sau­
raient se substituer a un pou 
voir exécutif débite et irréso­
lu. mais il- peuvent accomplir 
dan- leur ordre, un précieux 
travail de cueillette et de ta­
misage des problèmes et des 
désirs des citoyens de tous les 
milieux.

I.e gouvernement federal 
(eut d’abord instituer un Con 
' •il national du bien être, ( e 
i onseil sera n.inlclc sur un 
organisme analogue qui exis­
te depuis plu- de 40 ans pour 
les questions d'hygiène et de 
sanie. II se compor-era de re­
présentants de chacune dos 
provinces et d'un certain nom 
lire de personne- nommées par 
le gouvernement federal. Il 
aura un rôle consultatif au­
près du ministre de la san­
té et du bien-être social, avi­
sant celui-ci sur les questions 
reliees au bien-être Ce Con­
seil ne visera aucunement à 
supplanter l'organisme prive 
rie meme nature qui existe dé­
jà avec bureau central à Ot- 
taua; il aura plutôt pour ob­
jet de comploter faction pré­
cieuse déjà accomplie par le 
premier organisme.

On a -uulignc avec raison, 
i 1 occasion des débats qui

ont marqué la presentation 
de ce projet, qu’il y aurait lieu 
de confier à ce Conseil con­
sultatif l'étude d'une revision 
radicale de tout notre systè­
me canadien de securité so­
ciale. Parmi les problèmes 
auxquels il faudrait s'attaquer 
sans délai, il y a notamntent 
le problème de la réparti­
tion des rôles entre chacun 
des trois niveaux de gouver­
nement. le problème de l'aug­
mentation de l'aide présente­
ment accordée aux aveugles, 
l'assistance et l'assurance vieii 
lesse et l'augmentation des 
taux des allocations familiale- 
Ces dernier taux n'ont pas été 
modifiés depuis au moins quin­
ze ans et ne correspondent 
plus aux exigences actuelles 
du coût de la vie.

t/autre projet du gouverne 
ment vise à mettre sur pied 
un Office national de dévelop­
pement economique. Le projet 
a été présenté aux Communes, 
en première lecture, mercredi 
dernier. Cet Office se compo­
serait d'un président à temps 
conrplet et d'un nombre addi­
tionnel de membres pouvant 
varier de quatorze à vingt- 
quatre. l.es membres, sauf le 
président, feraient partie de 
l'Office a titre bénévole 

L'Office aurait pour fonc­
tion “de fournir au ministre

des finances tous les avis et 
renseignements les plus pro­
pres à aider le gouvernement 
du Canada à favoriser un 
rythme rapide et soutenu de 
croissance économique au Ca­
nada. à consolider la situa­
tion internationale du Canada 
sur le plan financier el com­
mercial. et a atteindre le.- ni­
veaux le.- plus clews possibles 
de production et d'emploi uti­
le. de façon à assurer la haus­
se des niveaux de vie dans 
toute les régions du Canada

I.e projet de loi confère à 
l'Office projeté des pouvoirs 
d'etude et d enquête fort éten­
dus.

Le projet de loi représente 
un intéressant pas en avant. 
Avant de pouvoir en mesurer 
la portée réelle, il faudra ce­
pendant connaître la qualité 
des personnes que le gouver­
nement nommera pour faire 
partie de cet Office et être 
fixé de manière plus precise 
sur l'importance du budget 
que le gouvernement jugera 
opportun d'accorder au non 
vel organisme. Si le gouverne 
nront veut être conséquent 
avec lui-méme, il nommera 
pour faire partie de cet Office

Il tire sa ficelle pour entrer dans le comité de l’Expo

LA MORT DE LA PRINCESSE WILHELMINE

Une femme forte sur le Trône
Par Jacques NOBECOURT

Un lien, probablement l'un des tout derniers, est franche entre notre epoque 
et celle des monarchies de l'Europe du XIXe siecle. La princesse Wilhelmine avait 
appris de son illustre aînée, la reine Victoria, comment une jeune princesse, mariee a 
un prince allemand, peut assurer le pouvoir constitutionnel a la tête d’un peuple peu 
enclin à croire que le sceptre et la main de justice convenaient à une femme que son 
epoux etranger influencerait. La reine des Pays Bas avait bien retenu la leçon et la 
transmit a sa fille, la reine Juliana, a sa petite-fille, la princesse Beatrice, hérauts 
d'une dynastie qui. en cet âge de démocraties musdees, fait paradoxale figure de 
porte-parole du libéralisme.

Durant le*, cinquante ans. de 
septembre ÜMIS a septembre 
UW, que la reme Ulnelminc 
passa sur le trône des (transe 
N’assau, elle merit.t bien de.- 
mots touchants ou édifiants.
"Le seul homme sur un trône 

d'Europe'' ou: “Le plus grand 
homme d'Etat de la longue li­
gnée des princes d'Orange ’. ce 
qui faisait bon marché de son 
illustre aïeul. Guillaume d’Oran 
R".

Son comportement i maintes 
reprises jnstitiait l’assertion, 
car .sa simplicité de moeurs, sa 
■stricte observation de l'irres­
ponsabilité con stitutionnelle, 
n'excluaient pas le courage ne­
cessaire pour braver les gran­
des puissances, sans s'en faire 
aucune gloire, même la plus lé­
gitime.

Terre d'asile

Ainsi, lorsque le vieil "oncle 
Krüger", chef des Boers, fut 
v aincu, alors que l'Europe entiè­
re détournait les yeux pour ou­
blier la tragédie, qui venait de 
suseiter de telles vague- d'indi­
gnation. la reine Wilhelmine 
seule env oya un nav ire de guer­
re au devant du fermier du 
Transvaal et l'accueillit dans 
son royaume. Kn UI18. en dépit 
des sentiments de son pays, et 
peut-être de .ses sentiments pro­
pres-, bravant en tout cas l'opi­
nion unanime d une Europe que 
les armées du ''Kaiser” ve­
naient de ruiner. Wilhelmine ac­
corda a Guillaume II et au 
Kronprin/. un asile a Doom Le 
geste était courageux, car il al- 
tait nourrir contre les Pays-Bas 
un courant d'hostilité, pour ne 
pas dire d'ingratitude, a travers 
fes pays qui. ayant souffert de 
la guerre, ne pesaient pas a 
leur valeur exacte les raisons 
et l'utilité de la neutralité néer­
landaise.

De- i âge de deux ans. la pe­
tite princesse, fille de Guillau­
me 111. avait été promise au 
trône, auquel elle accédait a dix 
ans. Les anecdotes couraient 
sur cette fillette, sortie tout 
droit des romans édifiants dont 
se nourrissait la jeunesse de 
l'ordre moral. “Ne parlez pas 
si fort. Monsieur, ma poupée a 
la rougeole ", disait-elle un jour 
qu'un ministre d'Etat s'entrete­
nait trop bruyamment avec -a 
mère, la reine Emma. Le cli­
mat de ces sortes d histoire s 
embauma paifois à l'excès la 
personnalité de la reine Wilhel- 
minc. mai- l'Europe aimait, a 
les entendre, se reposer des ro­
domontades prêtées a l’empe­
reur d'Allemagne, des gaillar­
dise- attribuées a Edouard VU. 
Wilhelmine ressemblait a uni- 
Alice au pays des merveilles de 
la monarchie vacillante; jamais 
etonnee. toujours consciente de 
ses limites et 1res religieuse­
ment confiante dans une -'inter­
cession du Très-Haut’’, qu elle 
était peut-être la seule souve­
raine à invoquer d'un coeur sin­
cère.

Les deux guerres
Ainsi fut-elle aussi la seule à 

démentir le mot qu'eut a Ver 
sailies. après son couronnement 
comme empereur d Allemagne. 
Guillaume 1er. “Dans einquan 
te ans d'ici, disait-il. il n'y aura 
pas un prince héritier en Eu­
rope qui pourra sc dire sur de 
succéder a son pere.” Wilhel 
mine passa la tourmente de 
ItHB. dont les contrecoups se 
firent sentir aux f’ays-Bas, et 
son régne fut marqué par di 
grandes réalisations; l’assèche­
ment du Zuyderzee. qui ac­
croissait la sirface du royau­
me; l'édification du domaine 
colonial. n*is aussi sa disloca 
lion sous l'empire de forces 
qu elle avait devinees dès 1942. 
prononçant, elle aussi, son ''dis­
cours de Brazzavi'le ". qui té­

moignait d'un exceptionnel sens 
de l'évolution.

La seconde guerre mondiale 
et le viol des Pays-Bas par les 
armee- nazies amenèrent la rei­
ne Wilhelmine à Londres, ou 
elle resta imperturbable, visi­
tant ses soldats et ses marin-, 
tenant tète, confiante dans le 
symbole qu’elle représentait, 
celui d'une unité nationale qui 
renaîtrait. Ses premiers mots a 
-on pays, après la libération le

mai 194j. furent une invoca 
tion religieuse: "Poussés par 
notre force intérieure'', (lisait- 
elle. sans que le propos fût aca­
demique. Car cette calviniste, 
cette reine Victoria a la mesure 
de son pays, qui sut se retirer 
dans l'obscurité lorsque les for­
ces lui manquèrent, appelait 
sur elle les qualificatifs que l'E­
criture donne à la femme forte: 
“Elle marche avec confiance et 
sourit a l'avenir.... Elle cons­
tate que son travail est de bon 
rapport Sa lampe ne s'éteint 
pas la nuit.”

fTous droits réservés pour
L* Monde et Lo Devoir)

La Bible vous parle
Heureux homme, relui qui 

supporte l'epreuoe.’ Sa valeur 
une fois reconnue, il recevra 
la couronne de vie que le Sei 
qneur a promise à ceux qui 
l'aiment.

(Jac 1, 12)•
Si l'un de vous manque de 

sagesse, qu'il la demande à 
Dieu el elle lui sera donnée. 
Mais qu'il la demande arec foi. 
sans hesitation, car celui qui 
hésite ressemble au flot de la 
mer que le cent soulève et 
agite.

(Jac 1, 5 6)
Textes choisis oar la Société 

cathollaue d«* la Bible.
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des personnes representatives 
et qualifiées. Il accordera éga­
lement à l'Office de dévelop­
pement économique un budget 
qui lui permettra de mobiliser 
des chercheurs compétents.

Ainsi conçu. l'Office de dé­
veloppement economique 
pourrait devenir un instru­
ment très utile dans la mise 
en oeuvre d une politique de 
planification économique dont 
la nécessité se fait de plus 
en plus sentir à tous les ni­
veaux de gouvernement, sur­
tout au niveau fédéral.

La crise financière du Ca­
nada est-elle vraiment ter­
minée?

L'Economist .de Londres 
consacre une longue étude au 
programme de restauration fi­
nancière lancé en juin der­
nier par M. Diefenbaker.

Les chiffres indiquent avec 
certitude que les mesures 
d'austérité de juin dernier ont 
permis au Canada de refaire 
ses réserves de dollar*. Ces re­
serves, après être tombées en 
juin 1962 à $t milliard, 
étaient remontées à S2.6 mil­
liards à la fin d'octobre. Plus 
de la moitié des S600 millions 
empruntes à l'étranger en 
juin dernier pour refaire nos 
réserves, avait été rembour­
sée quatre mois plus tard.

Mais l'euphorie de ce re­
tour rapide à une certaine san­
té financière ne doit pas fai­
re oublier aux Canadiens, se­
lon TEconomist, certaines réa­
lités qui continuent de domi­
ner leur économie:

a) la balance de* paiements 
pour les transactions du Ca­
nada avec l'étranger continue 
d'être déficitaire pour notre 
pays. Ce déficit ne peut être

comblé que moyennant de nou­
veaux apports de capitaux 
étrangers, surtout américains, 
Cette situation impose aux 
homme* politiques canadiens 
une certaine retenue dans 
leurs propos sur la dépendan­
ce de notre pays à l'endroit 
des Etats-Unis.

b) avec le marché domes­
tique limité dont dispose le 
Canada, il ne saurait être ques­
tion, pour notre pays, d'expan­
sion économique sérieuse à 
moins d une pénétration plus 
efficace des marchés interna­
tionaux. Nos coûts actuels de 
production sont trop élevés cn 
général pour faire face à la 
concurrence internationale.

c> le Canada aurait surtout 
besoin de développement dans 
le secteur des industries de 
transformation.

L'Economist voit de nouvel­
les possibilités d'expansion 
pour le Canada dans les me 
sures de libéralisation tarifai­
re adoptees récemment par le 
Congrès des Etats-Unis.

En participant à cette politi­
que, le Canada devrait certes

modifier lui-méme sa politique 
tarifaire traditionnelle, mais il 
aurait des chances d'accès ac­
crues a un marche éventuel de 
500.000.000 de clients.

Ue plus renversant, c'est 
qu'aucune discussion sérieuse 
ne semblait avoir été entamée 
jusqu'à une date très récente 
entre les autorités canadien­
nes et américaines à ce sujet.

Depuis déjà plusieurs mois, 
M. Pearson presse le gouver­
nement de prendre l’initiative. 
Ue parti libéral a inscrit à son 
programme économique une 
participation canadienne à la 
politique de libéralisation tari­
faire américaine. M. Maurice 
Lamontagne, conseiller écono­
mique du leader de l'opposi­
tion. expliquait il y a quelques 
semaines que c'est peut-être là 
la seule façon, pour nous, de 
faire face au défi que posera 
demain le. Marché commun eu 
ropéen.

Mais les autorités fédérales 
ne semblent pas bouger. Du 
moins, elles ne disent rien.

C.R.
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lettres ^au DEVOIR
Il faut amener M. Gordon à une meilleure 

combrébension des réalités canadiennes
Uher Monsieur.

(“est avec beaucoup de sa­
tisfaction que j ai lu vos arU 
clés faisant suite au rapport 
annuel déposé en chambre par 
Mr. Donald Gordon. President 
du Canadien National.

Toutefou. le* declarations 
de Mr. Gordon expriment tou; 
jours le* sentiments qu'on lui 
connaît et ne devraient sur 
prendre personne. C’est tou­
jours la même scène qui se 
répète chaque année à l'occa­
sion de la deposition de ce 
rapport sur les activités de 
rette importante société de 
l'Etat que dirige Mr. Gordon.
Il la dirige, comme il le laisse 
entendre, selon les principes 
purs de l'entrepris" privée an­
glo-saxonne et de toute évi­
dence sans egard au tiers de 
la population canadienne de 
langue française.

L'attitude typiquement in 
transigeante et opulente de ce 
haut fonctionnaire de l’Etat 
n'a jamais dévie depuis sa no­
mination a ce poste et ne pour­
ra vraisemblablement pas 
changer tant et aussi long­
temps qu'il n'y aura pas d'in­
tervention gouvernementale 
directe, au moyen d'une légis­
lation juste, qui permettra de 
remédier à la situation qui 
existe présentement dans la 
direction du Canadien Natio­
nal.

Lettre ouverte à
l-e T H. John G. Diefenbaker, 
Premier ministre du Canada. 
Ottawa. Ont.
Cher monsieur.

I*( prise de position du pre- 
-idenl des Chemins de 1er na 
tionaux vis-à-vis le tiers envi­
ron de la population canadien­
ne est intolerable. Il galvanise 
par son attitude une impres­
sion que nous sommes dans 
une certaine mesure ce que les 
ITtrainiens sont en Russie com­
muniste et les Noirs aux Etats- 
Unis (au moins ici officielle­
ment on ne l'admet pas), ce 
que nos indépendantistes ap 
pellent des parias. Il y a eu 27 
ans en septembre dernier, 
j'entrais au Royal Military 
College of Canada et j’en suis 
sorti quatre ans plus tard 
heureux d'avoir cotoyé mes 
compatriotes canadien s-an 
glais, d’avoir appris leur lan 
gue et de m ètre fait de bons 
amis en devenant bilingue.

Mr. Gordon possède sans 
doute de grandes qualités et 
il faut lui donner crédit pour 
avoir dirigé les operations du 
chemin de fer national d'une 
façon qui semble louable. Ce­
pendant, il devient impératif 
que des mesures soient prises 
pour le forcer à entendre rai­
son pour ce qui est de la par­
ticipation de Canadiens de 
langue française à la direction.

Mon expérience personnelle 
comme fonctionnaire, et j'oc­
cupe une position assez con­
fortable au sein d'un complexe 
domine par l'anglo-saxon, m'a 
souvent permis de constater 
comment le principe de la jus­
te représentation pour nos 
concitoyens e*t mal interpre 
te et surtout très mal appli­
qué. sauf pour des fins politi­
ques ou analogues.

L'incompréhension et le re­
fus de certains leaders anglo- 
saxons de voir les choses telle» 
qu'elles existent au pays, con­
tinueront à provoquer des mou­
vements tels que le séparatis­
me ou peut-être des situationa 
et des crises encore plus gra­
ves et plus désastreuses.

Il est donc urgent que nou# 
déployions tout l'effort néces­
saire pour amener un change­
ment à cette situation en par­
ticulier qui en est une parmi 
tant d'autres.

UN LECTEUR

M. Diefenbaker
Par la suite, je fis mon devoir 
comme officier dans les Royal 
Canadian Engineers. A la fin 
de la guerre je retournai a la 
reserve corn m e capitaine. 
C'est encore mon statut jus­
qu'à ce jour. J'avais de belle* 
illusions.

Aujourd'hui, je m'aperçois 
que l'affaire du bilinguisme au 
Canada est une voie à sens 
unique: nous, les Canadien» 
français, nous deviendrions 
bilingues, et nous nous angli­
ciserions: c'est alors seulement 
que nous aurons atteint cette 
unité nationale si chère à tou» 
les "Canadians". Je proteste 
donc le plus energiquement 
possible contre M. Donald Gor­
don et toutes les autres situa­
tions semblables en donnant 
ma résignation comme officier 
de reserve dans les Forces de 
Sa Majesté.

G.V. Bourbonnais, Ing. p.

M. Gordon, je i ons fais mon ami
Probablement que mes re­

flexions ne plairont pa.-. de 
prime abord, aux partisans de 
i'indepondance du Québec, 
mal- s'ils s'arrêtent a penser 
froidement à cet événement, 
ils ont bien tort de fustigei 
et pendre en effigie les rares 
Anglais du Canada qui auront 
la franchise d'admettre le sé­
paratisme puisqu'ils le prati­
quent eux-mêmes.

Je le dis franchement et 
sans ironie, depuis sa decla­
ration brutale a notre sujet. 
M. Gordon est devenu, qu'il 
aime ça ou non. mon ami!

Depuis le temps que je cher­
che un Anglais qui ne soit pas 
hypocrite, je ne laisserai cer­
tainement pas mes compatrio­
te* québécois, les séparatistes 
et les sociétés Saint Jean-Bap 
liste le démolir comme ça 
sans mot dire. Un homme 
comme lui, vous pouvez rire, 
on n'en rencontre pas tous les 
jours chez les "petits-fils à pa­
pa" de descendance albionne: 
et lorsqu'on en trouve un. on 
n'a pas le droit de l'écraser, 
c'est un héraut'.

Lorsque j'ai vu que l'on brû­
lait VI Gordon, l'autre jour, 
au Carré d’Youville, à Québec, 
j'ai été en quelque sorte indi­
gné, car comment ne pas réa­
gir violemment lorsque l’on 
brûle une "Jeanne D'Arc".

Par quel renversement de 
la logique avons-nous à nous 
plaindre de la vérité qui est 
sortie de la bouche de mon 
nouvel ami? Qu'a-t-il fait de si 
odieux qu'il mérite tout d'un 
coup l'opprobre de tout le 
Québec?

Méritc-t-il d'être passe au 
bûcher parce qu'il a eu le 
courage de dire tout haut ce 
que tous les Anglais pensent 
tout bas sans le dire?

Qu'il se soit grandement " 
trompé sur les faits, à savoir

qu’il n'y a pas de Canadien» 
français aptes à remplir una 
des hautes fonctions du CN, 
pourquoi le lui reprocher, il a 
agi de bonne foi, il a été sin­
cère avec lui-méme. en un 
mot. il a dit franchement l'o­
pinion que les Anglais ont d» 
nous, mais qu'ils nous cachent 
hypocritement depuis la con­
quête; pour une fois qu'on en 
a un qui dit la vérité, de gra­
ce. ne le laissons pas tomber

N'en déplaise à tous le» 
bons-ententistes qué-bécois qui 
sont aussi hypocrites que le» 
Anglais qui rient de sous dès 
qu'on a le dos tourné, il se 
dégage de ce dernier événe­
ment, très significatif à mon 
avis, une vérité d'une éblouis­
sante clarté que tous les ci­
toyens du Canada sc cachent 
volontairement, et c'est la sui­
vante: oue les navets poussent 
toujours mal au milieu de» 
choux, surtout lorsque le jar­
dinier (qui est à Ottawa) n'ar- 
ro-e que les choux.

N'importe quel habitant 
trouverait ça tout seul une vé­
rité aussi simpliste, pourtant 
nous avons toute une présu­
mée élite et une "kyrielle" do 
fédéralisants qui persistent a 
vouloir maintenir ce genre do 
culture manquée, où le choux 
est toujours arrosé et le na­
vet achève de sécher; espé­
rons que le jardinier se re­
trouve bientôt seul avec son 
choux sans quoi c'est la mort 
du navet.

Chers partisans de l'indé­
pendance. nous l’aurons notre 
patrie à nous, mais il ne faut 
tout de même pas faire une 
lutte de gens moroses. Armez- 
vous du sourire même si le 
combat est sérieux, nous l'au­
rons notre souveraineté!

CEC1LIEN PELCHAT, 
avocat

On veut la tête de Donald Gordon
Monsieur le Rédacteur,

1-e Président des Chemins de 
fer nationaux. M. Donald Gor­
don. s est attiré à juste titre la 
foudre des journaux de langue 
française.

Il est dégoûtant de constater 
qu'une personnalité aussi emi- 
nente que M. Gordon ait décla 
ré ouvertement une certaine 
discrimination envers le peuple 
canadien-français.

Donald Gordon a révélé que 
jamais un poste-clé ne sera don­
né a un candidat pour l'unique 
raison mi’il est do langue fran 
çaise. Il a tenu de tels propos 
(levant les 26 membres du co­
mité parlementaire des Che­
min- de fer.

D'autre part, il a révélé 
qu'aucun employé de langue 
française n'était apte a remplir 
l'un des postes-clé de l'entre­
prise d'Etat. Cela signifie 
qu'aucun Canadien français sur 
six million- ne possède la com­
pétence nécessaire pour accé­
der a une vice-présidence du 
Canadien National.

C'est de la pure discrimina­
tion raciale et un flagrant ou 
trage envers le peuple du Que 
bec Jamais nous n'accepterons 
d'être traités de non-valeurs ou 
d'incompétents Nous consti'u- 
ons un peuple fier et nous n'ae- 
cepterons pas cet outrage en­
vers la nation. Nous reconnais­
sons en lui un francophobe de 
la plus noire espèce.

Le Québec est si compétent 
que Diefenbaker veut recourir 
a des Canadiens français pour 
ne pas voir son gouvernement 
renversé aux prochaines élec­
tions fédérale-....

M Chevrier peut citer plu 
sieurs noms de Canadiens fran­
çais possédant la competence 
d'un vice-president au CN. M.

Jean-Louis Lévesque est sans 
nul doute l'un des plus compe­
tents que nous possédons sur 
cet angle.

M. Gordon peut-il se vanter 
d'être compétent lorsque l’on 
regarde les déficits croissants 
qu'il accumule au CN?

Il est normal qu’il devienne 
de olus en plus impopulaire au 
Québec français. La Fédération 
des Travailleurs du Québec a 
adressé le 24 novembre un télé­
gramme de vigoureuse protes­
tation a ce Gordon. Nos journa­
listes de renom ont fait leur de­
voir en condamnant ce genre 
de discrimination.

Nous appuyons la requête de 
M. Vincent Prince au sujet 
d une enquête anprofondie du 
gouvernement Diefenbaker au 
Canadien National. L'enquètc 
révélera sans aucun doute que 
Gordon a tort et a menti sur la 
non-compétence des Canadiens 
français au Canadien National.

Nous appuyoas le R.l.N. dan* 
sa manifestation du 25 novem­
bre. Rappelons qu'un manne­
quin a son effigie a etc brûlé en 
face du Reine-Elisabeth, pro­
priété des chemins de fer na­
tionaux.

Nous voulons que M. Gordon 
quitte sa présidence le 30 sep­
tembre prochain.

Nous réclamons sa demission 
parce qu'il a outragé tout un 
peuple.

M. Donald Gordon n'est plu» 
digne d'occuper la présidence 
du Canadien National.

Réclamons sa démission au 
nom de la fierté canadicnne- 
française.

Signe: Henriii- Lachance, 
M'chcl Lachance. 
Ville Saint-Michel. 

7193. 7ieme avenue.
Ville Saint-Michel, Montréal.



DE DEVOIR. MONTREAL. MARDI. 4 DECEMBRE 1962

Nehru: la Chine ne s’est pas repliée
NOUVELLE-DELHI. — Le premier ministre de l lnde. M Nehru, soulignant 

que la situation était toujours très confuse à la frontière, a déclaré hier devant le 
parlement dî la Nouvelle-Delhi que les unités chinoises paraissaient être moins 
nombreuses à la frontière mais qu elles n avaient pas quitté les positions qu elles 
occupent depuis la fin de (offensive généralisée du mois dernier “Il y a des signes 
de retrait, en arriére du front, mais sur le front même, si le dispositif est moins 
important, les troupes chinoises n'ont pas encore évacué la région."

l'n informateur indien avait 
déclaré dimanche soir <iue les 
unités chinoises s'étaient re­
pliées d’une vingtaine de mil- 
les. dans le secteur nord-est, 
près ces plaines d’Assam.

L’Inde a d'autre part de 
mandé a la (.’nine populace 
rie préciser scs pre osition- 
sur le retrait des troupes en 
deçà d’une ligne de démarca­
tion trace? le 7 novembre 
1009. La Nouvelle-Delhi estime 
fine cc'.'e ligne de démarca­
tion fait pe-dre à l’Inde un 
secteur important de la région 
de Ladakh et demande nue 
la ligne de frontière coïncide

WASHINGTON. — Le dé­
partement de la défense des 
Etats-Unis a annoncé hier que 
l’Union soviétique avait com­
mence a évacuer ses bombar­
diers à réaction IL 28 basés a 
Cuba Les trois premiers II. 
28 ont quitté Cuba à bord d’un 
cargo soviétique, dès samedi.

Des appareils de reconnais­
sance américains ont pu pho­
tographier les fuselages de ee.s 
appareils sur le pont du "Ok 
hotsk" qui a quitté un port du 
nord de Cuba dans la iournre 
de samedi. Washington a pré­
cise que les autres bombar­
diers étaient démontés et prêts 
à prendre le chemin de l’U­
nion soviétique.

Pendant ce temps, les négo­
ciations entre les représen­
tants américains et russes se 
poursuivent aux Nations 
Unies.

Hier midi les diplomates 
des deux camps se sont ren-

BONN — L*> dirigeants du 
parti chrétien-démocrata du 
chancelier Adenauer ont de­
mandé hier à ce dernier d'ou­
vrir des négociations avec 
l'opposition sociale-démocrate 
pour ta constitution d'un nou­
veau gouvernement de coali­
tion.

Un porte-parole du parti 
gouvernemental a déclaré que 
la décision finale devait être 
prise terd hier soir per les

avec celle qui existait le 8 sep­
tembre dernier avant le dé­
clenchement des operations 
militaires par la Chine.

A Pékin
Dans les milieux diplomati­

ques de la capitale chinoise, 
on interprète la première ré­
action de Pékin a la réponse 
indienne relative à un cesser- 
le-feu a la frontière sino- 
indienne. comme une manifes 
tation de dsoappointement 
teinté de colère.

Une copie de la lettre de 
Nehru au premier ministre 
Chou-En-Lai. rejetant la pro 
position chinoise d'un cessez-

eontrés à déjeuner et les né 
gociations se sont poursuivies 
dans le courant de l’après- 
midi. Les observateurs esti­
ment généralement que la .so­
lution définitive de la crise de 
Cuba nécessitera de longues 
discussions qui pourront être 
portées devant les Nations 
Unies.

D autre part, environ 150. 
000 réfugiés cubains sont en 
très aux Etats-Unis jusqu'à 
présent. L’exode est passé de 
400 réfugiés par semaine l’an 
dernier à environ 1.700 par 
semaine peu dp temps avant 
que la crise actuelle atteigne 
son apogée.

M. Robert Hall, commissaire 
américain de la sécurité sociale 
a précisé hier qu'environ un 
tiers des 150,000 Cubains ont 
refait leur vie aux E.-U. grâce 
à l’aide financière du gouver­
nement fédéral, L’un des prin-

législateurs fédéraux du parti 
chrétien-démocrata.

Da son côté, l'opposition so­
cialiste a déclaré qu'alla pren­
drait une décision finale cat 
après-midi pour autant qu'une 
offre officielle lui soit faite 
d'ici là. La maire da Berlin- 
Ouest, Willie Brandt, vice-pré­
sident du parti social-démocra­
te est attendu aujourd'hui é 
Bonn.

D'autre part, les chrétiens- 
démocrates ont affirmé que

le-feu et demandant des éclair­
cissements. a été remise au 
ministre chinois des atfaires 
étrangères.

Toutefois, la presse chinoi­
se d'hier continue d'ignorer 
cette réponse et donne un lar­
ge écho aux commentaires 
d’autres pays asiatique favora 
blés à la proposition chinoise

D’autre part, un reportage 
écrit par un correspondant rie 
l’agence Chine nouvelle sur 
les lieux du conflit de fron 
tière révèle, pour la première 
fois, des details sur le recul 
des troupes chinoises.

cipaux problèmes auxquels les 
autorités doivenl faire face 
est l'entrée aui E.-U. de 13 - 
(100 adolescents qui n étaient 
pas accompagnes de leurs pa 
rents.

Nationalisation

Enfin, l'agence de nouvel­
les France-Presse annonçait 
hier que le gouvernement 
Castro avait entrepris une se 
rie de nationalisations et rie 
saisies. Cette action affecte 
presque exclusivement le pe 
lit commerce et la petite in­
dustrie. Bien qu’aucune décla­
ration officielle n aît été faite, 
il semble que le gouverne­
ment a entrepris de placer 
sous le contrôle de l'Etal un 
grand nombre de bars, d’épi 
ceries et de magasins de pe­
tite ou moyenne importance, 
ce qui aurait déclenché un 
vent de panique chez les pe 
tis commerçants

leur exécutif étudiait toujours 
l'éventualité de reformer une 
coalition avec les libéraux. Le 
précédent gouvernement 
ouest-allemand comprenait 
cinq ministres libéraux, qui 
ont démissionné é le suite de 
l'affaira du " Spiegel Les 
libéraux son* prêts é assurer 
de nouveau la coalition si une 
date est fixée au départ du 
chancelier Adenauer et si le 
choix de son successeur leur 
convient.

Tito est 
reçu en

J

Russie
MOSCOU — Le president 

de Yougoslavie, M. T to, et 
son épousé, en route par 
train pour Moscou, ont fait 
l'objet de receptions offici­
elles tout le long du par­
cours qui les mene a Mos­
cou. Cela indique une fois de 
plus l'amelioration des rela­
tions yougoslaves-sovietiques 
qui furënt autrefois orageu­
ses, notent les observateurs.

Le train presidential est 
arrivé hier à Lvov, en Ukrai­
ne, ou les plus hautes auto 
rites d'Ukraine ont accueilli 
les visiteurs.

M. et Mme Tito sont arri­
vés en URSS hier. Ils doi­
vent y faire, "a titre prive ", 
une visite de 12 iours. Le 
train est arrivé cet après- 
midi a Moscou.

Des observateurs occiden­
taux estiment qu'il est pos­
sible que la visite du chef de 
l'Etat yougoslave, la pre 
miere qu'il fasse en URSS 
depuis 1956, provoque une as­
sociation de Belgrade au Co- 
mecon, organisation econo­
mique du bloc soviétique. 
RELATIONS MEILLEURES 

Depuis deux ans, les rela­
tions sovieto-yougoslaves ne 
cessent de s'améliorer. Les 
dirigeants des deux nations 
reconnaissent qu'il y a des 
divergences de vue idéologi­
ques entre les deux pays, 
mais ajoutent que cela ne 
devrait pas empêcher de 
meilleures relations. On s'at­
tend que MM. Khrouchtchev 
et Tito conteront pendant le 
séjour de ce dernier en 
URSS.

L'amelioration des rela- 
tiens sovieto-yougoslaves 
s'est produite au moment des 
différends entre les diri­
geants soviétiques et ceux 
de Chine et d'Albanie. L'Al­
banie et la Chine communis­
te sont les plus durs adver­
saires de la Yougoslavie du 
point de vue idéologique 

Ces dernieres semaines, la 
Yougoslavie a soutenu la po­
litique " de compromis " 
adoptee par Moscou sur Cu­
ba, tandis que l'Albanie et la 
Chine s'en prenaient a cette 
même politique qualifiée par 
elles de "retraite devant les 
impérialistes".

SEMAINE OUVRABLE
NEW YORK La semaine 

ouvrable de la moyenne des 
iravailleurs aux EtatsUnis a 
réduit de 31 heures depuis 110 
ans. Une étude a démontre 
qu'on travaille en moyenne 39 
heures par semaine aux Etats 
Unis, soit une heure de moins 
qu’il y a 10 ans.

Retrait de Cuba des 
premiers IL-28 russes

Bonn : coalition avec les socialistes ?

AUX QUATRE COINS OU MONDE

I n dispositif de 
sécurité à Alger

ALGER — Plusieurs sections de I Armée nationale 
populaire algérienne et des blindes ont pris hier position 
autour des principaux immeubles administratifs d Alger, 
tandis que durant la nuit de dimanche a lundi des 
barrages routiers contrôlaient la circulation aux portes 
de la capitale Aucune explication n a ete donne? à ces 
mouvements de troupe et Alger était calme Certains 
observateurs indiquaient hier soir que le gouvernement 
Ben Bella craignait un coup de force de la part des 
éléments de la Revolution sociale, parti «clandestin' 
opposé au regime

Plus de 200 soldats étaient 
en position hier dan* les jar 
dms des edifices du gouverne 
ment général et une mitrailleu 
se était en batterie face a la 
ville Cependant. Ben Bella a 
reçu de nombreux visiteurs du 
rant toute la journée.

Vers la fin du jour, le nom­
bre des soldats avait quelque 
peu diminue et tous les blindés 
avaient réintégré leur caserne.

Dimanche soir, le gouverne­
ment avait ordonne l’arresta­
tion du commissaire division­
naire Omar Harreg, accuse de 
faire partie du mouvement Re­
volution sociale Ce mouve­
ment critique Faction du gou­
vernement et réclame une ré 
forme agraire immédiate ain­
si que la nationalisation des 
principales industries du pays 
et la mise en place d’un vaste

programme de sécurité sociale 
Les objectifs de la Révolu 

lion sociale coïncident avec 
ceux du parti communiste ban 
ni la semaine dermere

Dimanche soir. Mohammed 
Khidder. secretaire general du 
bureau politique a adresse la 
parole a la radio et a la tele 
vision et a envisage, a cette 
occasion, une purge politique 
destinée a permettre au gou 
vernement de poursuivre son 
activité sans interference 

Il a précise que des tribu 
naux militaires populaires se­
ront institués pour juger les 
ennemis du régime

Mohammed Khidder a enco­
re dit l’inquiétude du gouver­
nement devant la lenteur avec 
laquelle les anciens membres 
de l’armée rebelle sincorpo 
rent a l’armee régulière

» éi

D'UNILINGUE
à BILINGUE...

■
■

il n’y a qu’un pas !
Le <eiul d*1 notre porte a franchir, quant au re-te notre 
méthode d'enseignement ‘ automatique" s'en chargera

«
■

■
»<«
■

De\one/ donc bilingue, trilingue en peu de temps 
en apprenant

l'anglais, l'italien, l'espagnol 
l'allemand, etc...

Pour rendez-vous, appelez:

866-9731

SUITE 1S33 PLACE VILLE MARIE

ê

GLOBE/LANGUAGES

POUR VOUS RENSEIGNER
SUR

LES QUESTIONS DU JOUR
• DONALD CORDON
• LA NATIONALISATION
• LE RIN - PARTI POLITIQUE?
• LE QUEBEC DE DEMAIN 

ET, BIEN ENTENDU
KHROUCHTCHEV
MOSCOU. — Le premier 

ministre Khrouchtchev aurait 
admis devant les dirigeants du

Elle est déclarée !

la guerre 
des boutons
A LA COMÉDIE CANADIENNE

parti communiste soviétique 
que l'URSS était restée sur la 
défensive dans la guerre froide. 
Dans l'allocution qu'il a pro­
noncée le 23 novembre devant 
le Comité central du parti com­
munistes, M. Khrouchtchev au­
rait reconnu qu'il aveit laissé 
l'initiative aux milieux diplo­
matiques américa au cours 
des dernières semaines, notam­
ment durant la crise cubaine. 
Le compte rendu non encore 
publié du discours de "K" à 
la clôture du plenum du Comi­
té central a été dévoilé par des 
sources bien informées. C'est 
la deuxième fois en une semai-

Jouissez de l'hiver en

SKI-DOO ?
UN SPORT D’HIVER

nouveau et moderne
LE MOTEUR VAUT 

UN ATTELAGE 
DE CHIENS

Construit dans la provins 
d* Québec par Autoneige 
Bombardier Ltée. fameux 
manufacturier de snowmo­
biles.
Sf FACILE A CONIUTRF. 
CHR MEME UNF FEMME 
OC t N ENFANT PEt T S'EN 
SERVIR.

pÿjp

PEUT ATTEINDRE 
UNE VITESSE DE 
25 M.P.H.

Choix de 3 modèles

R6 6C.V. $655.
R8 8 C.V. $755.

RD8 8 C.V. $905.

Vous pratiquerez le plus fascinant de* «ports d’hiver 
quand vous adopterez la façon moderne”... le SKI-DOO.

Le SKI-DOO est un traîneau motorisé par une traction à chenille* 
avec skis a l avant servant de volant.
Le SKI-DOO est *ûr, efficace, économique . . permet de ftimper 
et de dévaler les collines, de parcourir les bois, d'avancer «tir les 
lacs gelés, de traverser les champs — avec facilité et assurance.

DEMONSTRATION GRATUITE

THOMSON-VARIER EQlÏmited

1425. boul. LAURENTIEN, St-Laurent 
Téléphone : 74T 6538

<11 rte sv m i> nr rAN*n*iR)

ne que filtrent les propos tenus 
par "K" à cette occasion. Cette 
dernière version coïncide sur 
un certain nombre de points 
avec celle qui avait circulé 
la semaine dernière.

CHINE - INDE
ROME. — Un haut personna­

ge du parti communiste sovié­
tique. Frol Kozlov, a déclare 
hier dans la capitale italien­
ne que le conflit sino-indien 
avait provoque une profonde 
inquiétude” à Moscou. Kozlov, 
secrétaire au comité central du 
parti communiste soviétique, 
qui participait au congrès du 
PC italien, a encore dit que 
la guerre de frontière que se 
livrent les deux pays est préju­

diciable à "nos frères chinois 
et à nos amis indiens”. 11 a 
ajouté que l’URSS continue de 
mener une politique pacifiste 
et. a l’appui de cette thèse, il 
a affirmé que l’Union soviéti­
que avait évité de transformer 
l’affaire cubaine en un conflit 
ouvert.

CONGO
STOCKHOLM. — Un avion 

suédois qui avait été porté 
disparu au Congo, a été repère 
hier. Les quatre membres d'é 
quipage du DC-3 sont sains et 
saufs. L'avion qui se dirigeait 
de Kamina a Leopoldville 
avait cessé de donner sa posi­
tion par suite d'une défectuo­
sité de ses instruments radio­
phoniques.

L'INDEPENDANCE 
DU QUEBEC

Rendez-vous à la grande
ASSEMBLÉE 
PUBLIQUE 

du RIN
orateurs : MM. Rodrigue CUITTE 

Bernard MORRIER 
Pierre BOURGAULT

a la Salle de la Fraternité des Policiers
480, rue GILPORD, Montreal.

Mercredi, le 5 décembre, a 8.15 heures.

INSTITUTIONS RELIGIEUSES, 
HÔTELIERS, HÔPITAUX, 
PROFESSIONNELS. INDUSTRIELS

CONSULTEZ
/

FautPU'l dp Ci.irpt
tp brune et noyer

46.50DEPARTEMENT 
DES CONTRATS

RAnovetions eu tracé 
de plane peur ameu­
blement et ééceretien.

Pupitre de novpr 
fini satin Superfi 
clé de 72 x 3t"« 
é tiroirs dont l'un 
est classeur Ser­
rure generale et ta 
blettes rétractiles.

295.00

Cabinet avec *a 
blettes et portes 
coulissantes Serru­
re centrale Super 
fide de 50 ' x 20 '.

245.00

AU SOUS-SOL

Fauteuri bascule et
grvotant. currette 

rune et noyer.

61.00

N. G. VALIQUETTE LIEE 915 Ste-Catherine Est VI. 2-8811

y

CINQ

Rencontre de Gaulle-Adenauer
PARIS — De sources généralement bien informée*, 

on apprenait hier soir que le chancelier Adenauer rencon­
trera le mois prochain a Paris le president de Gaulle. 
Cette rencontre sera la premiere d une sene destinée à 
coordonner la politique militaire, diplomatique et cultu­
relle de la France et de l'Allemagne occidentale.

A TfAVFfS K ANONDf,
UN BOUCHON MftClt* SAUTE 
TOUTES IBS 9 SECONDES.a//a m/uu/tu>/

MERCI ER*■ • - - i ______
7 NI Al so M FONDEE EN 1838 EPE*NAY, FRANCE
r Ln »•*’« 0*': de rmorçjx maçâi-r; de. il P.eç e des Alcool: eu Quebec, sou:

< ode \»,* h Krut a i od»- *>4tX I — Hrtif Blan« dr* Klan-s IDS.’t

L’EUROPE 
EST DE S1J8
PLUS PRÈS !
^ Ji Envolez-vous vers l’Europe ou la Grande- 

Bretagne à bord d’un réacté ri’Air Canada, pour 
des vacances de deux semaines. Bénéficiez du tarif 
de l’Excursion de 17 jours, en reactés, classe éco­
nomique et votre billet vous coûtera $138.00 dr 
moins qu’en toute autre période de l’année! Les 
tarifs de l’Excursion de 17 jours seront en vigueur 
du 1er octobre au 31 mars. Voyagez en tout con­
fort a bord d’un DC-8 vers l’Angleterre. l’Ecosse, 
la France, l’Allemagne, ia Suisse, l’Autriche, 
l’Irlande ou vers n’importe quel autre pays 
d’Europe, en prenant un avion de correspondance. 
Ou, choisissez les services vers la Grande-Bretagne 
à bord d’un réacté 707 ou d’un turbo-propulsé 
Britannia de BOAC. moins dispendieux (entente 
avec Air Canada). Vous ne payez que 10O comp­
tant avant de partir, grâce au Plan: Voyagez 
maintenant — Payez plus tard. L’Europe est de 
$138 plus près — consultez votre agent de roua­
ges ou Air Canada, des maintenant!--------

^ Voici comment vous épargnez:

Montreal vers Londres $355.70 ($35.57 comptant) 
Montreal vers Paris $398.50 ($39.85 comptant)
Im fort* mention* é a tout re i.r d’Air Canada pour 
VExcurt’on de 17 jour», aller-rt'our, en reactr*, 
clnane économique. Cn i gueur du 1er octobre 1962 
au Ur mart 1962.

NOUVcAUX "VAL U TOURS'' d AIR CANADA et BOAC! 
Visitez l'Europe a des tarifs aubaines, grace a ces nou­
veaux et merveilleux voyages! Exemple seulement 
S156.75 (par personne, pour deux) plus le tarif pour 
l'avion pour un voyage de 15 iours en France, en 
Belgique, en Allemagne, en Autriche, en Suisse et en An 
gleterrel (Voyage no IT BF VP). Consultez votre agent 
de voyages des auiourd'hui sur les "VAL-U TOURS" 
d'Air Canada et BOAC!

Foitej du ski

Voyagez

1, « *

gptÿ

..i m

Visitez

ht

•VT Jfe

Consulter votre agent de voyages ou appeler Air Canada HU. 9-3411

(SjiAIR CANADA
TRANS CAN ADA AIR UNES
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POUR RESTER AU POUVOIR ;

Proposition créditiste que 
le gouvernement accepterait

OTTAWA La rumeur selon laquelle le gouvernement
prête une oreille de plus en plu» attentive a la proposition de 
modifier sa loi roncernant la commission de développement 
economique circule sur la colline parlementaire, a Ottawa.

Cette proposition a été suggeree par le chef national du 
Cred't social. M. Robert Thompson, et appuyée par les libéraux

l,e gouvernement minoritaire de M Diefenbaker, s'il veut 
éviter d être renverse, pourrait bien adopter cette proposition et 
il semble que la question sera etudiee, cette semaine, aux Corn 
munes.

M Thompson a proposé que le Conseil national de la pro 
ductivité devienne partie intégrante de la Commiasion de dé­
veloppement économique.

l.e Conseil de la productivité a été créé en IPdl et son but 
est de promouvoir le développement industriel afin d’amener 
l’industrie canadienne a occuper une place plus avantageuse en
face de la concurrence mondiale

PROJET DE LOI

La Commission de développement économique sera creee 
des la présente session et un projet de loi à cet effet se trouve 
actuellement devant les < ommunes l^s buts de cette nouvelle 
commission seront de conseiller le gouvernement sur les ten 
■ lance» economiques et de recommander les moyens de deve 
lopper sur ces tendances

l.appui des créditistes de M Thompson sera essentiel si 
le gouvernement veut éviter d être renverse par lea liberaux et
les neo-démocrates.

la* chef crédit iste propose que le Conseil national de la pro­
ductivité devienne une section de la commission et que les deux 
organismes travaillent de concert.

\fin d’être bien certain que le gouvernement a compris son 
imint de vue, il a longuement énuméré les raisons pour lesquel­
les les deux organismes devraient n'en former qu'un seul et a 
insiste sur les avantages de cette fusion

L'un de ces avantages serait d'élargir les horizons du Con­
seil national de la productivité.

Il semble que le gouvernement serait grandement favorable 
a l'idee La question pourrait être étudiée jeudi prochain.

L'Inde a demandé 
des vêtements 
chauds au Canada
OTTAW — L'Inde a de­

mande au Canada differentes 
sortes Je vetements pour com­
battre dans les Hi .alayas, a 
déclare le premier ministre 
Diefenbaker hier aux Commu­
nes.

M Diefenbaker a cependant 
ajoute qu’il n avait pas remar 
qué que l'Inde ait demandé 
de l’equipement d'artillerie et 
de» mortiers a longue portée 

M. Diefenbaker répondait a 
une question de M Pearson qui 
avait fait ..lention de demandes 
de l'Inde pour des vêtements 
et de l’artillerie. M. Pearson 
dit que, selon les rapports, le 
Canada avait informe l'Inde 
qu'il n’. vait pas de mortiers a 
longue portée à lui envoyer.

M Harold Winch (NPD-Van 
couver-Est) a demande sans 
sourciller au premier ministre 
si ce dernier avait songe à 
l’envoi a l'Inde des approvi­
sionnement* pour mille an* de 
sous-vêtements de la Manne 
canadienne dont faisait men 
tion récemment le rapport 
Glaasco.

^“Opération Marchés mondiaux"

Hees: “La réponse reçue est une garantie de succès"
OTTAWA. — M. George 

Hees, ministre du commerce, a 
déclaré hier que la réponse 
initiale de» fabricants cana­
diens et des acheteurs étran­
ger» à ‘T "Opération marchés 
mondiaux", a été "abaolument 
formidable”. Cette •'opéra­
tion", prévue pour la période 
de six semaines allant du 23 
mars au 3 mai 1963. compren­
dra utie série de quatre grands 
projets destinés à stimuler 
dans le monde entier le com­
merce d’exportation du Ca­
nada.

"Je suis réellement enchan­
té de la façon dont l'industrie 
canadienne nous appuie dans 
cette campagne d’expansion 
du commerce d'exportation, a

dit M Hees. Il s'agit sûrement 
d une entreprise d'une enver­
gure sans précédent, dans 
quelque pays que ce soit, et 
la réponse extraordinaire que 
nous recevons des acheteurs 
du monde entier nous est une 
garantie de succès.”

M Hees a donné certaines 
précisions sur l’état des pré­
paratifs en vue de chacun des 
quatre projets compris dans 
le programme.

Il a dit que plus de 160 
maisons canadiennes ont déci­
dé de participer àl l'entreprise 
de vente des machines et du 
matériel à des pays étrangers. 
Un avion spécial amènera au 
Canada des acheteurs de 53

pays de l'Europe occidentale, 
y compris la Grande-Bretagne 
et l'Irlande, le Moyen-Orient, 
l'Afrique, 1 Extrême - Orient, 
l’Amerique latine et les An­
tilles.

M. Hees a aussi révélé que 
600 acheteurs étrangers ont ré­
pondu favorablement à l'invi­
tation de visiter l'Exposition 
nationale d'échantillons cana­
diens à Toronto, les 2, 3 et 4 
avril. Plus de 700 sociétés ca- | . 
nadiennes ont promis leur con j 
cours à cette exposition.

Le ministre du commerce a ?' 
aussi annoncé que la troisième 
partie de “l'Operation marches ! 
mondiaux" comprend une réu \ 
nion à Ottawa, du 4 au 11 î

avril, de 130 delegués com­
merciaux canadiens en fonc­
tion dans 63 bureaux à l'étran­
ger

M. Hees a aussi annoncé que 
la deuxième conférence natio­
nale pour l'expansion du com­
merce aura lieu à Ottawa du 
16 au 31 mai et qu elle promet 
d'être aussi fructueuse que la 
première à laquelle ont parti­
cipé 1,365 hommes d'affaires 
en septembre 1960.

Jean Ethier-Blais qualifie 
le Marché commun européen 
d'institution réactionnaire

Archéologues 
de Québec dans 
l'ancien monde

OTTAWA. — Un volume 
sera publié vers la fin de Tété 
prochain sur les découvertes 
et les premières campagnes 
archéologiques effectuées par 
une université canadienne, 
l’université Laval, dans une 
ville de l’ancien monde gréco- 
romain.

M. Jean des Gagmers, de
Tuniversité Laval, en a an­
noncé la nouvelle hier soir,

lors d une conférence publique 
qu il prononçait a l’école nor­
male de Tuniversité d’Ottawa 
sous les auspices de la société 
canadienne des études classi­
ques et de Tassociation caria 
dienne des humanités.

M des Gagniers a dirige 
deux campagnes archéologi­
que* dans l’ancienne ville de 
Laodicée du Lycum, en Tur 
quie II prépare actuellement 
un volume à ce sujet.

Ce volume, rédigé en colla­
boration, comprendra les plans 
architecturaux d'un édifice 
qui a été mis au jour par 
Tequipe des chercheurs de 
Laval, ainsi qu'une centaine 
de photographies et de des­
sins des découvertes effectuées 
dans cette ville antique, qui 
fut du temps de Cicéron 
‘Tune des plus riches cités

PEARSON ACCUSE ALVIN HAMILTON :

Cette déctaration est "faussen

d'Asie".

Ottawa (DNC) Le leader de 
l'opposition libérale a protes­
té hier aux Communes contre 
ce qu’il a qualifié de "fausse 
déclaration” faite hier par le 
ministre fédéral de l'agricul­
ture, M Alvin Hamilton, de­
vant les membres de la Com­
mision du blé à Calgary.

M. Pearson, citant un ex­
trait du discours de M. Ha 
milton, dont copie avait été 
remise à l'avance à la pres­
se, a nié que le parti libéral 
soit oppose aux ventes de blé 
canadien à la Chine commu­
niste.

M. Hamilton avait dit:
"Je l'ai dit à Regina et je

OTTAWA. — I-e Marché 
commun a été qualifié de 
"réactionnaire'' samedi, lors 
d une discussion organisée par 
l'Association estudiantine des 
Nations Unies au Canada

C'est un professeur de Tu­
niversité de Montréal, M. Jean 
F.thier Blais, qui a déclaré que 
le raractère réactionnaire du 
Marche commun explique l’op­
position du parti travailliste 
britannique a Lenard de cette 
institution européenne.

M Blais a déclaré que let 
raisons du Marche commun 
sont "capitalistes” et que cet­
te communauté economique 
n existe que comme rempart 
contre le communisme et 
l’URSS.

M Hans Weddigan, conseil­
ler commercial à 1 ambassade 
d Allemagne occidentale, a re 
connu que le Marché commun 
est une institution capitaliste, 
mais il lui a refusé l’appella 
tion de réactionnaire.

fl a ajouté qu'il pensait 
qu au contraire, rien n’était 
plua progressiste que cet orga 
nisme Comme preuve, M 
IVeddigan a cité le fait que 
cinq des six membres du Mar 
che commun avaient lutte con 
tre le sixième, l'Allemagne, 
pendant la guerre

Politique
Le professeur Scott Gordon, 

de Tuniversité Carleton. a dé­
claré que le Canada partait du 
mauvais pied en ne reconnais­
sant pas que les buts du Mar­
ché commun étaient fonda­
mentalement politiques et non 
économiques

M Lionel Lightman, repré­
sentant commercial de 1a 
Grande Bretagne a Ottaw a, a
énuméré les facteurs qui inci­
taient son pays à chercher à 
entrer dans le Marche com­
mun Parmi ces raisons, il a ci­
te le fait que la Grande Breta­
gne n'a jamais réussi histori­
quement a rester isolée de 
l’Europe et que ce pays serait 
plus utile au Commonwealth 
en faisant partie du Marché 
commun qu'en en étant sépa­
re

M James M Miniffe, corres­
pondant de Radio-Canada à 
Washington, a déclaré pour sa 
part que les Etats-Unis recon­
naissent que le Marché com­
mun leur fera concurrence 
économlquem e n t, politique­
ment, et comme puissance 
mondiale

Le président des débats 
était M Jean-Luc Pépin, direc­
teur de la faculté des sciences 
politiques a Tuniveraité d'Ot­
tawa.

Les plans de la reconstruction 
de la forteresse de Louisbourg

le répète ici, les membres du 
parti libéral et du Nouveau 
parti démocratique sont oppo­
sés aux ventes de blé à la 
Chine. Le 23 novembre, les 
chefs de ces deux partis ont 
fait connaitre leur point de 
vue à ce sujet aux commu­
nes”.

Il s’agit d’une fausse décla­
ration. a dit M. Pearson et le 
compte rendu des débats du 
14 novembre et du 23 novem 
bre dit exactement le contrai­
re de ce que prétend M. Ha­
milton.

Quant à M. Douglas, égale­
ment mis en cause, c’est M. 
Arnold Peters, de Timiscamin- 
gue, qui s'est porté a sa de­
fense. Il a dit que de tous les 
partis politfjues, le Nouveau

parti démocratique est le seul 
a prôner le commerce du Ca­
nada avec la Chine communis­
te.

Au sujet de la politique du 
NPD. soulignons, à l’excuse de 
M. Hamilton, qu'il s'agissait 
d'une erreur involontaire dans 
le texte remis à la presse. 
Déjà, des corrections avaient 
été apportées aux texte par le 
secrétariat du ministre de l'a­
griculture.

Au lieu de nommer le NPD, 
le ministre de l’agriculture a 
parlé plutôt des députés du 
Crédit social.

Ces derniers, qui n'avaient 
pas été mis au courant de cet­
te substitution, n’ont pas pro- ! 
teste contre les affirmations | 
de M. Hamilton.

L'axcelltnt chanteur PIERRE 
LALONDE, vadatta ascendan­
te de le chanten, très en 
demande è le TV, le radio et 
eu cabaret, conserve se belle 
apparence en confient le sein 
et l'entretien de se coiffure 
eu salon de barbier Pelais 
du Commerce, 1600, Berri (lo­
cal 2), dont les experts de 
la coupe eu resoir savent 
faire ressortir votro person­
nalité. Pour plus de rensei­
gnements: VI. f-0011.

OTTAWA, (DNC). — Le gouvernement fédé­
ral s annoncé hier même, les plans détaillés 
qu'il e mis sur pied en vue de restaurer par­
tiellement la forteresse française de Louisbourg 
dans Tile du Cep-Breton, forteresse qui date du 
XVIIIe siècle. Les travaux de restauretion, qui 
s'étendront sur une période de 12 ans, coûteront 
éventuellement $12,000,000, mais seulement en­
viron les deux tiers des travaux seront termines 
pour 1967.

Les plans détaillés ont été divulgués per les 
membres du Comité de restauretion de Louis- 
boug > des représentants des Chambres de com­
merce de Tile du Cep-Breton et d'autres organis­
mes publics, lors d'une réunion tenue, hier 
après-midi, ê Louisbourg.

Lea travaux de restauration historique ne se 
confineront pas è l'étendue de ST acres qui for­

mait Templeeement da l'ancienne ville forti­
fiée. Ils entraîneront l'aménagement d'une lire 
globale de 20 milles csrrés s'étendent eu nord- 
est et eu sud-ouest de le ville actuelle de Louis­
bourg, de manière à englober dans cette restau­
ration les endroits où les débarquements et les 
batailles eurent lieu, ainsi que les ouvrages 
exécutés eu cours des sièges de 1745 et de 1758.

Dans Louisbourg même, on reconstruire corn- 1 
platement le Bastion du Roy, ouvrage le plus 
important des fortifications .ainsi que le Château 
Saint-Louis, édifice de trois étages et de 360 
pieds de longueur ou se trouvaient le logement 
du gouverneur, la chapelle, le quartier des offi­
ciers et les casernes. Ces deux ouvrages, ainsi 
que la Porte Dauphine aux lignes très étudiées, 
qui sers également reconstruite en entier, for­
maient les ouvrages les plus imposants de le 
♦orteresse.

(Sraifi) 'Warnifr
L1QVOR 

Cordon Rouge
Le mélange heureux du parfum aigre-doux des oranges de 
Séville et du moelleux du Cognac Fine Champagne des 
Charentes a donné une liqueur exquise. Dégustez-la dans 
les desserts ou après le dîner.
Le GRAND MARNIER de Marnier-Lapostoiie, une 
création qui remonte au J 9e siècle, est reconnu le meilleur 
dans le monde entier.

Ambre doré, saveur enchanteresse

OFFICE GENERAL DES GRANDES MARQUES LIMITEE • MONTREAL
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D APRÈS LE RECENSEMENT DE 1961 :

Les jeunes de moins de six 
ans forment le tiers de la 
population enfantine du pays

OTTAWA, (DNC). — D'après un rapport du 
recensement de 196) sur la composition des familles 
publié, hier, par le Bureau fédéral de la statistique, on 
comptait au Canada, le 1er juin, 1961,2,661,724 enfants 
avant moins de six ans, soit 30 pour cent du total des i 
7,777.137 enfants ayant 24 ans ou moins et demeurant 
avec leurs parents.

Le groupe d'àges de 6-14 ans 
en comptait 3.446.569 ■ 44 pour 
cent) Le groupe de 15-18.
1.059.806 * 14 pour cent), dont 
748.714 (71 pour cent i fré­
quentaient l'école, tandis que 
sur les 609,036 ( 8 pour oentl. 
enfant» du groupe de 19-24, ! 
121.682 * 20 pour centl fré j 
quentaient encore l’ecole

La famille, aux termes du | 
recensement, se conrpose de 
l'époux et de son épousé (avec 
ou sans enfants non encore | 
mariés) ou de Tun des deux 
epoux avec un ou plusieurs en i 
fants non encore maries et de \ 
meurant ensemble dans un, 
même logement. Les enfants | 
adoptifs, les beaux-fiU et bel-1 
les-filles et les enfants en tu | 
telle sont considérés comme, 
les propres enfants.

Environ 30 pour cent ( 1,216,1 
793' de toutes les familles ca 1 
nadiennes n’avaient pas d'en­
fants de moins de 25 ans à la 
maison. Sur les 2,930.651 fa | 
milles avec enfants, 24 pour : 
cent avaient tous leurs enfants I 
dans le groupe d'àge de six i 
ans, tandis que 17 pour cent 
avaient tous leurs enfants 
dans le groupe de 6-14 ans, et 
15 pour cent dans celui de 
15-24 ans. Les autres (44 pour 
cent) avaient des enfants dont 
les âges s'échelonnaient sur 
au moins deux de ces groupes.

Il y avait 3,911.529 familles 
f94 pour cent du total) dont 
le chef était aussi le chef du 
menage Sur les 235.915 famil­
les ne formant pas un ménage 
(diminution d'environ de 50, 
000 sur 1956). 157.120 étaient 
apparentées au chef du mé­
nage. et 72,416 étaient des fa­
milles en chambres; lea autres 
étaient des familles d employ- 
es. etc.

Plus de la moitié des chefs 
de famille étaient âgés de 
moins de 45 ans, dont 5 pour 
cent âgés de moins de 25 ans; 
23 pour cent appartenaient au 
groupe 25 34 ans et 25 pour 
cent à celui de 35-44 an*. Le 
groupe 45-54 ans représentait 
21 pour cent, tandis que ceux 
de 65-69 ans et de 70 ans et 
plus comptaient pour 5 et 8 
pour cent respectivement

Les familles où Tépoux et 
Tépouse demeuraient à la mai 
son se chiffraient par 3.800,026 
(92 pour cent de toutes les 
familles), soit à peu près le 
même nombre qu’en 1956.
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Placementf

INTEGRALEMENT
GARANTIS

8i% ït 7i%
FOUR

1 AN — 6 MOIS

B ANS 10% EN 1ère 
HYPOTHEQUES SUR BUNCA10W

LANDLORD ACC. Corp.
190 •»», bout DORCHESTER

Tél.: 861-5438

SERVICE DE TELESCRIPTEUR A COMMUTAnOM AUTOMATIQUE 

Le TWX vous permet de communiquer instantanément par écrit, dans les deux sens, avec vos 

clients, vos fournisseurs, vos succursales, dans tout le Canada-en utilisant le réseau des lignes 

téléphoniques locales et interurbaines. Sa vitesse maximum de 100 mots è la minute épargne 

temps et argent Voici les avantages de ce nouveau service de votre compagnie de téléphone:

UN SERVICE SOR. aussi efficace que celui du téléphone vocal, puisqu’il est assuré 
par la même compagnie.

UN SYSTÈME RAPIDE ET ÉCONOMIQUE,qui permet d’ftablir une communi­
cation aussi facilement, aussi rapidement que si vous composiez un simple appel télé­
phonique local ou interurbain. La rapidité des machines et la modicité des frais de 
message concourent à réduire les frais de transmission au minbnnm.

UN APPAREIL FACILE A UTILISER: le clavier est pratiquement identiqne à 
celui d’une machine à écrire. Toute personne sachant taper A la machine peut se 
eervirduTWX.

UNE PORTÉE ÉTENDUE: tout le réseau téléphonique canadien est à votre service»

SES AVANTAGES EXCLUSIFS (ÉNUMÉRÉS CI-CONTRE) FONT DU TWX LE MOYEN DE COMMUNICATION LE 
FLUS MODERNE DE SA CATÉGORIE FOUR U TRANSMISSION DE MESSAGES ÉCRITS OU DE DONNÉES.

Pw atotrir is plis Mplts rmeipeméitts, 1 
Msstrii. appttn 870 2981. Artlearj. Éesuide; 8 
h tMph(Risti de l'interurtam It Rinén Znutli 

33000 (mrs (Mis d'wttfirhiiR, btiR entendu)
BELL

LES COMUmCA TW NS SONT NOTRE RAISON D’ETRE

avantages
uniques
du
TWX:
1. RAPIDITÉ: le TWX émet et reçoit 

jnnti'i 100 mots ) le minute, è 
n'importe quel moment de II jour­
née puisque le teite est reçu et dac­
tylographié même quand il n’y a 
personne “au bout du 01".

t SOUPLESSE D'UTILISATION: La TWX 
transmet sur formules imprimées, 
papier è téléscripteurs ou ruban à 
8 colonnes pour machines de bureau.

3. TARIFS MODIQUES: le loyer mensuel 
des machinas est peu éleré. las frais 
da massage sont peu élevés et factu­
rés salon la distance et la durée.

4. ÉTAT DE COMPTE DÉTAIllfe Chaque 
communication par TWX apparaît sé­
parément sur votre relevé mensuel, 
avec la date, le numéro destinataire 
•t le montant facturé.

Le nouveau 
téléscripteur TIVX 
est entièrement 
logé dans un 
meuble aux formes 
élégantes.

5. EMPLOI FACHE: le clavier du TWX 
ast semblable ) celui d'une machina 
ê écrire. Une personne séchant taper 
ê la machine peut donc se servir 
du TWX.

6. COMMUNICATIONS À FRAIS VIRÉS: 
les abonnés au TWX peuvent offrir à 
leurs clients ( avantage de taira virer 
las frais des communications.

7. APPELS DE CONFÉRENCE: On peut r*- 
lier ensemble, simultanément, jusqu’à 
20 postes TWX dans les limite* du 
territoire canadien. Il suffit d'appeler 
la téléphoniste du TWX è la Compa­
gnie de Téléphone Bell.

*. ANNUAIRES CLASSIFIÉS: Chique abon­
né au TWX est inscrit dans l'annu­
aire canadien du TWX selon sa pro­
fession et dans la liste alphabétique.
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DE RETOUR AU TRAVAIL

Le pape, reposé,
La santé nous revient"

CITE DL' VATICAN. — Le 
pape Jean XXIII semble sur 
le point de reprendre son tra­
vail normal après avoir lutté 
durant une semaine contre des 
troubles stomacaux et une sé­
rieuse anemic.

Son médecin personnel est 
retourné à son bureau de Bo­
logne. hier

On a laissé entendre que 
le souverain pontife prendra 
part aux cérémonies de clôture 
de la première session du con­
cile oecuménique, en fin de 
semaine prochaine.

Il est demeuré quatre mi­
nutes dans la fenêtre de son 
appartement, exposé aux vents 
froids qui balayaient la place 
St-Pierre, afin de donner sa 
bénédiction aux milliers de 
pèlerins qui se sont rendus a 
Rome.

D'une voix forte, il a décla­
ré: “La santé qui menaçait de 
nous quitter semble nous re­
venir. Bien plus, elle nous re­
vient”. Le pape de 81 ans pa­

raissait pale, mais reposé et 
de bonne humeur.

Les 50.000 touristes et pèle­
rins qui avaient envahi la pla 
ce ont acclame le pontife 
quand il les a bénis.

A la suite de cette appari­
tion du pape devant le public, 
le médecin personnel de Jean 
XXIII, le Dr Antonio (jasbar- 
rini. a quitté le Vatican hier 
et est retourné à sa résidence, 
dans le nord de l'Ilalie.

Le Dr Gasbarrini avait 
projeté de mettre fin à sa 
visite à Rome il y a quatre 
jours, mais avait décidé de de­
meurer auprès du pape.

I n autre médecin du pape, 
le Dr Pietro Mazzoni, demeure 
près du souverain pontife. Le 
Vatican a encore aujourd'hui 
annonce que le pape n'enii- 
sage pas immédiatement de 
subir d'intervention chirurgi 
cale. Il n a pas précise non 
plus de quels malaises d'esto­
mac le pontife souffre. On 
croit qui! s’agit d'ulcères.

Le Dr Gasbarrini reviendra 
au Vatican le 8 décembre afin 
d'ètre présent à la cérémonie 
de clôture de la première ses­
sion du concile. Le Vatican es- 
pere que le pape sera capable 
de participer à la cérémonie 
et de canoniser le lendemain 
trois nouveaux saints.

Mort d’un doyen de la . "" : M. Déchène

1/Kg lise est interrogée 
sur son attitude dans ses 
relations avec les Etats

CITE DU VATICAN. — Au 
court du débat qui a eu lieu 
hier au concile oecuménique, 
on a demandé à l'Eglise de 
tenir compte des réalités du 
présent en déterminant l'atti­
tude de l'Eglise dans ses rela­
tions avec les Etats.

Un porte-parole a déclaré 
que le problème des relations 
entre l'Eglise et l'Etat a été 
soulevé alors que les 2,200 Pè­
res qui participent au concile 
taisaient un débat sur le sché­
ma intitulé "De Ecclesia". Ce 
schéma traite de plusieurs as­
pects de l'Eglise, dont set re­
lations avec les Etats. Ce porte- 
parole a rapporté a ce sujet :

"On a dit que la doctrine 
concernant les relations entra 
l'Eglise et les Etats doit être 
formulée de façon a tenir 
compte des réalités d'aujour­
d'hui, évitant toute expression 
qui pourrait provoquer un 
conflit avec les Etats. L'Eglise 
doit être prête à faire face 
aux persécutions, mais elle na 
doit pas les provoquer".

ACCEPTER LE FAIT

Lorsque le concile s'est réu­
ni pour la première fois, on a 
dit que certains milieux catho­
liques estimaient que l'Eglise 
devait accepter le fait de l'exis­

tence de gouvernements com­
munistes et qu'elle devait trai­
ter avec eux.

Des informateurs ont déclaré 
que les Pères du concile 
avaient refusé de parler de 
('"Eglise du silence" dans une 
déclaration de principes ap­
prouvée peu après la réunion 
des prélats, le M octobre.

On sait que le schéma "De 
Ecclesia" subit, sous sa forme 
actuelle, l'opposition de cer 
tains éléments considérés com­
me progressistes. Il a été rédi­
gé par une commission dirigée 
par le cardinal Ottaviani, con­
servateur, qui est secrétaire 
du Saint-Office.
SCHEMA SUR LA LITURGIE

Au cours de la séance, les 
Pères ont également approuvé 
deux amendements au schéma 
sur la liturgie. On n'a pas di­
vulgué le texte de cas amen­
dements. Un communiqué fait 
savoir qu'un de ces amende­
ments "met l'accent sur la rai­
son peur laquelle les fidèles 
doivent , jrticipor activement 
aux fonctions liturgiques."

Le communiqué ajoute : "Le 
second indique la place que la 
liturgie devrait avoir dans les 
séminaires, les institutions re 
ligieuses et les facultés de 
théologie".

M. Joseph MivtUe Déchene, 
d Edmonton qui était ne au 
Québec et qui a été durant de 
nombreuses années député à 
la Législature albertaine et dé­
puté à la Chambre des com­
munes où il a représenté le 
comte d'Athabaska. est décédé, 
hier matin, à Edmonton, à 
T âge de 83 ans.

Né le 22 octobre. 1879, à 
Chambord. P Q . le fils de Leon- 
Miville Déchène et de Marie 
Pelletier, il fit ses études a

l’Ecoie Marie de Robervai et 
au Séminaire de Quebec.

H s'établit dans l'Ouest et 
épousa, en 1910, Marie Garicpy, 
d'Edmonton, qui lui survit

Outre son épousé, il laisse 
pour pleurer sa perte, troi-- 
fils : Andre, avocat d’Edmon 
ton. Joffre, aux relations exté­
rieures de CLP., à Montreal, 
et Aimé. d'Edmonton; trois fil­
les, Lorraine (Mme Sylvester

R>an>. de Montréal; et Pauli­
ne. Mme Ross Eduard Free­
man. aussi de Montréal, ainsi 
que de nombreux petils- 
enfants

M Deehene. qui avait été 
cultivateur et courtier en im­
meubles s'est toujours occupe 
de la chose publique II avait 
été nomme commissaire d éco­
le et conseiller municipal a 
Bonneyville de 1921 a 1934 et

siégeait en même temps com­
me depute a I Assemblée légis­
lative de l'Alberta durant ce* 
années II fut élu a la Cham­
bre des Communes comme de­
pute liberal d'Athabaska en 
194(1 et fut reélu ju-qu’a 1 
lection generale de 1958 alors 
que se terminait pour lui une 
carrière dans la vie publique 
qui avait duré près de qua­
rante ans.

Seagrams
YO.

EMBALLAGE DES 
FÊTES DANS TOUS 
LES MAGASINS 
DE LA R.A O.

Jos. E. Seagram A Sona Liée , 
Waterloo, Ont.

Religieux décédé
Le Rév. Frère Armand Hé­

bert, c.s.c., est décédé au 
Grand-Saint-Joseph, a Chome- 
dey, le 1er décembre dernier, 
des suites d’une longue mala­
die. La dépouille mortelle est 
exposée au Grand-Saint-Jo­
seph. 3350 boulevard Leves­
que. à Chomedey. Les funé­
railles auront lieu au collège 
Notre-Dame, le 4 décembre, 
à 8h. 30.

Pèlerinage à 
Notre-Dame-du-Cap
Organise par le Tiers Ordre 

St-Pierre Claver Le 9 décem­
bre, départ à 7 h. 30 a.m an 
gle Bordeaux et bout. St-Jo- 
seph Renseignements; LA. 
4 2174 ou LA. 2-7022

Récolleclion
Il y aura recollection des re 

traitants, dimanche le 9 dé­
cembre à 9 h. a.m., dans la 
chapelle de l’Immaculée-Con- 
ception, rue Rachel coin de 
Bordeaux

Le conférencier : M. Réal 
Charbonneau. Sujet. “Ce que 
le Concile attend de nous".

Encouragements d'Ottawa à 
la construction de navires
OTAWA (DNC) — M. Leon Balcer, ministre des transports, 

annonce que le gouvernement a approuvé une modification du 
règlement sur T aide à la construction des navires. La subven­
tion versée représentera 40 p e. de la totalité du coût approu­
vé d'un navire qui est admissible en vertu du règlement par 
lequel le propriétaire a passé, avant le 31 mars 1963. avec la 
Commission maritime canadienne, un contrat de construction 
authentique qu i! a déposé auprès de la commission.

La modification s appliquera aux contrats déjà en vigueur 
et déposés auprès de la commission. Le règlement sur l'aide à 
la construction des navires sera bientôt modifié de façon à 
rendre exécutoire la modification. Un propriétaire pourra dé­
sormais calculer à l’avance le montant exact qu'il aura à se 
procurer pour payer sa part du coût du navire, au lieu d’avoir 
à attendre qu'ait été établi, apres entente, le degré d'acheve- 
ment réalise avant et après le 31 mars 1963.

Accusés de fraude 
et de conspiration

Quatre employés d'un club 
de nuit de Montréal sont dé­
tenus sur les ordres de la cour 
sous des accusations de cons­
piration et de fraude en rap-! 
port avec la vente de soi-disant i 
fausse boisson achetée par les1 
clients pour les hôtesses du I 
club.

Les quatre employés sont 
Frank Colabro, 35 ans. gérant 
du club Black Orchid situé 
dans l'ouest de la rue Ste- 
Catherine, l'hôtesse Elizabeth 
Louckes, 32 ans. Douglas Ste­
wart, 24 ans, qui serait l’or 
ganisateur du club "Twist”, 
et le barman Eugène Trem­
blay, 27 ans.

Les quatre furent arrêtés 
par l'escouade de la sécurité i 
sociale de la police de Mont-1 
réal après une enquête faite J 
par une femme policière qui 
a posé pour une hôtesse du 
club. Les échantillons de "bois 
son" furent vendus aux clients , 
par les hôtesses au prix de 
$1.60 le verre.

La police maintient que les ■ 
verres de boisson ne conte­
naient pas du tout d'alcool. 11 
semble que les clients ache­
taient cette boisson pour les hô­
tesses qui leur étaient presen­
tees après qu'ils furent deve­
nus membres du "Twist Club".

Le juge Paul Champagne, de 
la Cour municipale, a dit que la 
preuve faite était suffisante 
pour justifier une accusation de 
conspiration et de fraude con­
tre les inculpes La defense pre­
tend que les clients ont acheté 
ces verres de boisson volontai­
rement pour les hôtesses en 
marque d'appréciation pour 
leur compagnie et que d'ailleurs 
aucun client n'a déposé une 
plainte.

Nous avons déménagé 

notre

BUREAU
de VENTES de BILLETS
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Réunion des laitiers de Jonquière
L assemblée générale an­

nuelle de l'office des produc­
teurs de lait nature de Jon­
quière a eu lieu, il y a quel­
ques jours, à Jonquière. Cet 
office groupe les producteurs 
de lait nature fournisseurs 
des laiteries de cet arrondisse­
ment soit La Laiterie de Jon­
quière Ltée, La Laiterie Kéno- 
gami Ltée, La Laiterie Lamon­
tagne Ltée et La Laiterie G.H.

L'Office des Producteurs de i

DIMINUEZ

lait nature de Jonquière a été 
organisé il y a quelques an­
nées et a signé la premiere 
convention de vente avec les 
laiteries de Jonquière, Kéno- 
gami et Arvida, au début de 
septembre 1962

A l’occasion de rassemblée 
générale annuelle, on procéda 
à l'élection des officiers. M. 
Jean-Maurice Coulombe fut 
nommé président et M. Con­
rad Bergeron vice-president, 
l/cs autres officiers seront, 
pour Tannée 1962 63. MM. Ge­
rard Pelletier, Albéric Lapoin 
te, Benoit Blackburn, Lionel 
Lavoie et Léo Tremblay. A la 
même occasion, M. Jacques 
Thériault, agronome de la Fé­

dération de l’UCC du Sague­
nay a été choisi comme secrè- 
taireHrésorier.

Plusieurs sujets furent mis à l’étude. La convention de 
vente signée en septembre fut 
l’objet d'une étude détaillée 
de la part des producteurs et 
ceux-ci ont décidé de voir à ce 
qu'une application rigoureuse 
de la convention soit faite, j 
Certaines mesures furent pri i 
ses à cet effet De plus, on , 
étudia les problèmes de Tin- : 
dustrie laitière dans son en-1 
semble.

M. Jean-Marie Couët, secré­
taire de la Fédération de 
J'UCC du Saguenay assistait a 
rassemblée.

VOTRE
IMPOT
AVEC NOS &

/'. / -iï'v

IT
Pour plus do renseignements, 
remplissez ce coupon qui 
vous donne droit à un ex­
emplaire gratuit de la bro­
chure intitulée “Votre retraite

'■-V ' f
à même votre impôt”, et 
adressez-le è l’un de nos
bureaux.

•SSÎrV'.*: V
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AU SAGUENAY

L'UCC négociera avec les 
exploitations forestières

A la suite des représentations faites par l'U.C.C. 
auprès de la Commission des relations ouvrières de la 
province de Québec, la commission vient de rejeter une 
demande en revision des effectifs de l'union réclamée 
par les Exploitations forestières du Saguenay.

Comme cotiséquence à cette

!'
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MONTREAL 
84 o. rue N,-Dame 
Tél.j 849-9421
M. Yvon Thériault 
M. Adrien Boudriat

QUEBEC
71, tue St-Pierre 
Tél.: LA. 9-5311
Me U.-Ph. Bouchard,
gérant

TROIS-RIVIERES 
143, rue Radisson 
Tel.: FR. 6-2541
Me Louis Archambault, 
gérant

OTTAWA 
18, rue Rideau 
Tel.: CE. 5234
M. Hermann Bonneau, 
gérant

NOM.

NO_ .RUE -

vaiE.

TRUST GÉNÉRAL DU CANADA

decision de la Commission.! 
l'employeur sera maintenant 
tenu de négocier avec l’U.C.C. 
pour les salaires et les condi­
tions de travail de ses em 
ployés forestiers. En effet, 
c'est en octobre 1961 que 
l'U.C.C. avait été formellement 
reconnue par la Commission 
des Relations ouvrières pour ; 
représenter les travailleurs 
forestiers de cette compagnie, 
et si les négociations n'ont pu 
débuter avant aujourd'hui, 
c'est dû à la demande en re­
vision par la compagnie.

Les négociations débuteront 
donc d’ici peu et tous les tra­
vailleurs forestiers concernes 
par la convention collective 
de travail seront tenus au cou­
rant des nouveaux développe­
ments. ______

Succès d’une séance 
de prise de sang 
à Trois-Rivières

Pendant la séance de quatre 
jours qui a eu lieu à Trois- 
Riuèrcs cette semaine, 1.970 
chopines de sang ont été don­
nées par les hommes et les 
femmes de la capitale de la 
Mauricie pour les malades et 
les blessés hospitalités de 
l’Ouest du Québec. A Magog. 
157 chopines ont été recueil­
lies, 221 a Verchères, 168 à 
Ville Mont-Royal.

La séance commanditée par 
la Commission des écoles ca­
tholiques de Montréal à Vécole 
St-Alphonse d’Youville a atti­
ré 233 donneurs. Les Cheva­
liers de Pythias de la loge 
Marathon ont donné 222 fla­
cons de sang et les membres 
du Club Kiwanis St-Louis de 
Beaconsfield en ont donné 84.

Les employés de Jarry Hy 
draulique Limitée ont contri­
bue 118 chopines à la banque 
de sang, ceux de Catelli 142. 
à la Rolls Royce on en a re- 
rueilli 182 et à la Canada 
Structural Steel Works Co. 81.

Voyez votre agent de voyages ou visitez KLM

PLACE VILLE-MARIE
Elle est declaree !

la guerre Sur ta Plaza, au sud de McGill CoMeg 

Téléphone: UN 1-3411des boutons
A LA COMEDIE CANADIENNE

Dans tous les endroits chics 
des grandes capitales du monde entier, les 
connaisseurs réclament toujours le "P. J."

PJ
PERRIER - JOUET

de haute noblesse

•

£n vente dans ° 
tous les bureau* ®

CHAMPAGNE
7. oY 7 D PERRIER - JOUET de la Régie des U

alcools du Québec O epernay, frange
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L Orchestre symphonique de Montreal présentera, pour la cinquième annee consecutive, l’oratorio de Hacndel, 
"Le Messie" ce soir et demain, a 8h.30 p.m. i l’eglise St. James United. Le Choeur Elgar de Montréal participera 
egalement a cette audition qui est placet sous la direction de Zubin Mehta. Le quatuor des solistes est forme de 
Pierrette Aline, soprano ; Fiances Bible, meixo-soprano : Richard Verreau. tenor et Donald Gramm, basse. (Sur

nos photographies Frances Bible et Donald Gramm).

LE 7 DECEMBRE

Onzième bai 
de Rabaska

Le Bal annuel de la St-Am- 
broise, une tradition maintenue 
par le Centre de jeunesse in­
ternational RABASKA. la 
plus populaire des Auberges 
de la jeunesse au Quebec, au­
ra lieu le 7 décembre pro­
chain. a 9 heures p.m . dans le 
salon du Centre social des po­
liciers de Montreal. 480 est rue 
Gilford.

Le fameux Bal de la St Am 
hroise est peut-etre la 
plus caractérisée des manifes­
tations sociales de Rabaska

L’on sail que Rabaska. dans 
tin cadre d'Auberge de la jeu 
nesse, est un centre social, cul 
turel, sporlif. touristique, sans 
but lucratif a l'intention des 
jeunes âgés de plus de 18 ans.

Situé a Val Morin, dans un 
paysage pittoresque en toutes 
saisons. Rabaska est le rendez- 
vous favori de milliers de jeu­
nes de la province. Dans un 
climat de joie et de franche 
camaraderie, jeunes gens, jeu­
nes filles et jeunes ménages 
retrouvent et recréent des ac­
tivités et un aspect de la vie 
dans un caractère bien propre 
à la jeunesse.

Cette année, le Bal de la St- 
Ambroise souligne egalement 
la reprise des activités à l'au­
berge de Va! Morin, pour la 
saison de ski. En effet, après 
un mois d'inactivité necessai­
re au reamenagement de l'au 
berge. Rabaska rouvrira son 
centre le lendemain du bal, le 
8 décembre

Le prix Interallié décerné au 
roman 'les Pianos mécaniques" 

de Henri-François Rey
Un autre des grands prix 

littéraires français vient 
d’étre décerné à Paris, le 
prix Interallie. C'est Henri- 
François Rey qui en est 
l'heureux bénéficiaire pour 
ton roman "Le» Pianos me-

Exposition au 
séminaire de 

Sainte-Thérèse
La Commission des Bcauv 

Arts du Séminaire de Samte- 
Thérèse annonce une exposi­
tion de peintures d'un peintre 
canadien-français. M. Léo Bris- 
set M. Léo Brisset exposera 
plusieurs toiles dont une gran­
de murale intitulée "Apocalyp­
se" Le public est invité a venir 
voir cette premiere exposition 
du 11 au 22 décembre, de 7h on 
a 10b (Kl p m D'autres exposi­
tions seront tenues chaque mois 
durant le second semestre. En 
janvier, on pourra voir les tra- 
i aux de vacances des élèves de 
l'Ecole des Beaux-Arts. En fé­
vrier. la Galerie nationale 
transportera quelques-unes de 
scs oeuvres au Séminaire. En 
mars. I Association des sculp­
teurs de la province de Québec 
présentera certains travaux

La Joconde ira-t-elle oui ou non en voyage?
l’AIIIS La Joconde de Léo­

nard de Vinci fait l'objet d une 
controverse mondiale. On se de­
mande en cflet a Paris si on 
dcirait prêter aux Etats-Cnis 
ce chef-d'oeuvre qui se trouve 
au Louvre

La possibilité d'un spjour de 
c< tableau célébré en Amérique 
du Nord a etc exprimée au 
printemps dernier par M An­
dre Malraux, ministre français 
de la Culture. Il a alors déclaré 
que cette oeuvre d'art devrait 
etre le patrimoine commun de 
tous les peuples ",

Depuis lors, on a propose que 
le chef-d’oeuvre du grand artis­
te de l'école florentine soit ex­
pose. au début de l'an prochain 
ou au commencement de la 
foire internationale de New 
York, en 1964. a la National 
Gallery de Washington et au 
Metropolitan Museum de New- 
York

Cependant ceux qui criti­
quent le projet affirment qu'on 
risque beaucoup trop d'abimer 
la joconde en la laissant quitter 
le grand musee français, ou 
elle se trouve depuis plus d un 
siècle

Les spécialistes craignent en 
eftet que ce portrait, peint sur

un panneau de bois, ne soit ahi 
mé pendant le voyage, ce qu: 
serait une perte irréparable au 
point de vue artistique

En même temps, d'autres ex­
perts tentent de trouver le mo­
yen le plus sûr de transporter 
ce chef-d oeuvre aux Etats- 
Unis.

Jeunes danseurs canadiens 
avec le "Ballet Bolchoï"

On attend une decision 
deux semâmes

d ici

Douze élevés de l'Académie 
des Grands Ballets Canadiens 
seront bien occupés pendant ce 
mois de décembre. En effet ces 
douze parmi un total de 23 élè­
ves choisis à une audition tenue 
par M Messerer. maître de 
ballet du Ballet Bolchoï. appa­
raîtront dans un des ballets de 
ce maître russe "Erole de Bal-

AN ABASE
GILLES VIGNEAULT

Le 8 décembre 1962, 8 h. 30

AUDITORIUM DE l'UNIVERSITE DE MONTREAL
Billets en vente chez Ed Archambault Inc

S00 est, rue Ste-Catherme $1.25 (étudiant»)
2140. da la Montagna $2.50 (autres)

let" lequel sera présenté au Fo­
rum les 4 et 7 décembre. Ces 
élèves participeront aussi au 
ballet Cendrillon mis en scene 
par les Grands Ballets Cana­
diens au Théâtre Her Majesty's 
et présenté treize fois pendant 
la période des fêtes du 27 dé­
cembre au 6 janvier.

La chorégraphie de "Cendril- 
lon" est de Ludmilla Chiriaeff, 
la musique de Mozart, les de- 
cors ont été créés par Robert 
Prévost et les costumes par 
Mme Joséphine Boss.

On prépare la 
Revue des Fêtes 
au Rideau Vert
Moment fatidique: le 15 dé 

cembre eM traditionnellement 
le jour de lancement de la 
grande revue de fin d'annee du 
Stella Les amis de la troupe 
devinent que ce n'est pas en 
1962, alors que tout le monde 
reconnaît et apprécie les pro­
grès accomplis, a pas de géant, 
par le Rideau Vert, que l'on 
va négliger la revue . . Par 
un hasard amusant, nullement 
prémédité, cette vaste produc­
tion va s'inscrire entre deux 
oeuvres de “l'immortel" aca 
demicicn fantaisiste. Jean Coc­
teau: elle sera lancée le lende­
main de la dernière représen­
tation du succès d'affiche “La 
Machine à écrire”, et elle s'ar­
rêtera pour laisser la scène â 
ce que la troupe espère être 
son succès prochain, “L’Aigle 
à deux têtes". Souhaitons tous 
ensemble que la revue béné­
ficie largement de ce voisinage 
spirituel et talentueux!

Horaire des spectacles
THEATRE

C OMEDÏF ( \ N MM T VN F — ‘ La
guerre des boutons" — hindi a 
vendredi. 7h - 9h.; sam 5h., 7h.. 
9h dim : <h. 3h.. 7h . »h 

FORLM — “Le Ballet du Bolchoï" 
—a 8h. p m.

L’EGREGORE — "l bu-Roi“ Rh 30 — 
relâche dimanche et lundi 

THEATRE DE L'ANSE — (Horion) 
“Guillaume Le Confident" — lun.. 
mar., mere, et jeu., 9h. — sam. 
et dim., 8h. — relâche vendredi. 

THEATRE HL NOLVEAL MONDE — 
(Orpheumi "Piege pour un hom­
me beul" — soirs, a 9h. p.m.: dim., 
a 2h.30 et 7h.3<V — Relâche lundi. 

THFATRE Dl RIDEAI VERT — 
(Stella) “La Machine .4 Ecrire” — 
sur semaine, a 8h.30, dim., a 2h.30 
et 7h.30.

CINÉMA

salle) — “BoccatTo 70” — I .’.on -
2.50 - 5.45 - 8.30 — (Petite salle)
— La Viacoia" — 12.00 - 2.00 - 
4.00 - 6.00 - 8.00 - 10 00

PLAZA — “La I ram.aise Et L'Amour”
— 1 h.35 - 5h.30 - 9h.2S — “Pa­
trouille Dans Le Pacifique” — 
l.’h.OO - 3h.35 - 7h.50

PRINCESS — "It's Wonderful To 
Be 5oung” — 10.10 - 1.05 - 4.00 -
6.50 - 9.50 — "Bov Who Stole A 
Million ’ — 11.40 - 2.35 - 5.30 - 
8.Î5.

RIVOLI — “La Reine des Barbare-
— 3.00 - 6.20 - 9.40 — “Atoll K”
— 1.20 - 4.40 - 8.00.

SAINT-DENIS — "Bob Le flam­
beur" — 12.30 - 1 32 - 8.20 —
“Comtesse Marit/a" — 2.10 - 6.1! - 
10.00.

SEVILLE — “The Longest Day” — 
lun., mar., jeu. et ven., a 8H.I5 
p.m. mer. et sam., a 2h. et 8h.l5 
p ni dim., a 2h. et 7h.45 p.m. 

SNOWDON — “Long Day's Journey 
Into Night” — «mr. 8h 30 — sam., 
dim. et mere., a 2h. et 8h.30.

LA PIUS GRANDE AVENTURE JAMAIS VECUE DEVIENT 
IA PIUS GRANDI AVENTURE JAMAIS FUMEE I
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MUTINYf- 
ON THE 
BOUNTY
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Morton Brand* 
Trevor Howard 
Richard Horn*

SportorUt • place* reaervéet et pro 
Mafa mere 11m dim et fête» è 2 p m 
Merc SI 50 - Sam . dim et fête» $2 CO 

loir» Tou» let (our* a 8 30 — Dim è I p m 
lundi a «end $2 00 Sam dim et fera» S2 50

Samedi 
îh. et 8h.30 
Dimanche 

2h. et 8h.

Guichet ouvert tous lev 
Jours, de 10 a ni. a 9 p.m. ALOUETTE

de» plu» grand» 
réalisateur» ou monde__- --....... - - «. réalisateurs au monae

tTVfrT'JI'TV
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li thMtre du nouveau monde et 
CANADIAN CONCERTS AND ARTISTS
PRÉSENTENT

POUR

SOSPCNM POlfCtf# OC ROBERT THOMAS

RELÂCHE EXCEPTIONNEL
pour représentation» è Québec ce soir, demain soir 
et mercredi »oir.
Procheine representation é Montrée! jeudi, six 
décembre » 9 heure».

525 OUEST, DUE SAINTE (ATHERINE - VI. 5-7149

AUX TROIS CASTORS
JL es no Cj a g s

3ème grande semaine
REVUE HUMORISTIQUE AVEC

GILLF.S 1 ATl’LIPPE — ROBFRT DBS ROCHK8 — MIRIELLE 
L A4 H \ N CE — Dl 4 N K TASSE — BRIGITTE PIRKAKD

10 HRES ET 12 HRES

AI.OI LTTE — “Mutiny on the 
Mount V — mais mere., «am., 
dim et fêle» ?h p.m.; «olrs : 
8h.30 dim. Rh. p m.

AVI.NI K — “Love and (he French­
woman” — 12.50 - 2.55 - S.M - 
7 00 - 9.20.

Ri mm — “Comtes*# Maritza” — 
12 30 - 4.3:» - 8 20 — "Bob Le
Flambeur” — 2 18 - 8.20 - 10.08 

CANADIEN — “La Française Et 
L’Amour" — lh.35 - 5H.30 - 9h.»5
— “Patrouille Dans Le Pacifique”
— lüh.00 - 3h 55 - 7h.50. 

CAPITOL — “Requiem for a Heavy- j
weight” — 10.45 - 1 00 - 3.10 - '
5.25 - 7.40 - 9.55.

CENTRE D'ART DF L’ELYSEE — 
Salle “Alain-Renais” — ".Monika” 
7.00 et 10.00; dim . 3.oo 5 00 -
7.30 ef 10.00 — Salle “Eisentein”
— “Ninotchka ".

CINERAMA THEATRE IMPERIAL — 
“The Wonderful World of the 
Brothers Grimm” — soirs, a Rh 30; I 
mer et sam . a 2h et Rh.30. dim..
.t ‘h 5h et 8h <1 

DORVA1 — (Salle Doree) “Gigot”
— 6.35 - 3.43 — mere., sam., dim.. » 
2.13 - 6.35 - 8.45. — (Red Room) 
“H M S Defiant" — 6.40 - 9.00 — 
sam., dim . mere., 2.15 - 6.10 -
9.00.

FRANÇAIS — “La Reine des Rar-
hATfS" — 3 00 - 6.20 - 9 40 —
“Atoll K" — 1.25 - 4.45 - 8.00.

KENT — “The Skv Above the Mud 
Below” — 1.35 - 3.30 - 5.30 - 7.30
— •• ;u

LAV \L — “La Française et L'Amour"
— !2h.30 - 4h.20 - Rh.10 — “Pa­
trouille Dans Le Pacifique’' —

LOEWS - “I Thank A Fool" —
10.30 - 12.45 - 3.00 - 5.15 - 7.30 - 
9.40

MONKLAND — “Adventures of a 
Young Man" — 12.35 - 5.00 - 9.30.
— “Mr. Hobbs Takes a Vacation”
— 3.00 - 7 25.

OUTREMONT — “The Sky Ahoye 
the Mut'. Below" — 1.35 - 3.30 -
5.30 - 7.30 - 9 30.

PALACE — "W hat Ever Happened 
to Babv tane" — 9.55 - 12.40 -
3.25 - 6.20 - 9.10.

P \ PI NT*. A l' — “La Reine des Bar- 
hares" — 1.20 - 4.40 - 8 00 — "Atoll 
K " — 2.55 - 6.15 - 9.35.

PLACE VILLE-MARIE — (Grande

CE SOIR 8 H.
'/ /

chansons

RUDOLF SCHOCK 
CHRISTINE C0RMER

COULEUR

lOGt« DUCH**»**
coat y

canique»". L'action sc pas­
se dans un petit village 
espagnol envahi par des 
gens de toutes condition» 
en vacance». Le prèmier 
roman de Henri-François 
Rey a paru en 1958. M 
s'agit de "La Fête espagno­
le". Avant de devenir 
romancier Henri-François 
Rey était journaliste ; il a 
travaille particulièrement 
pour le quotidien Combat 
en tant que correspondant 
de guerre et critique litté­
raire.

"Les Pianos mécaniques", 
un assex gros volume, est 
publié par les soins des 
editions Robert Laffont.

IUSQU AU 7

Architecture au 
musée des B.A.
Plusieurs architectes eana 

fiiens participent à l’exposition 
de ' L'Ecole en transition ". or­
ganisée par les Jeunes Asso­
ciés du Musée des Beaux-Arfs 
de Montréal, en collaboration 
avec l'Association des architer 
les de la province de Québec 
Maquettes, dessins et photos 
de bâtiments scolaires sont ex­
poses à la galerie de l’Etable 
du Musee jusqu'au 7 décembre.

A l'occasion de eette expo­
sition. on peut comparer les 
plus récents travaux d'architec­
tes américains de marque aux 
realisations canadiennes, telles 
que les édifices des facultés 
des arts et des sciences de l'u­
niversité de Colombie-Britan­
nique. dessinés par Thompson. 
Berwick et Pratt; l'édifice de 
la Thea Koerner Foundation, 
érigé aussi a Vancouver et ga­
gnant du trophée Massey 1961 ; 
l'école St. George de Montréal, 
qui est l’oeuvre d'Affleck. Des- 
barats. Dimakopoulos. Leben- 
sold et Sise : ou encore l'im­
meuble de la faculté de Chimie 
de l’université McGill, selon les 
plans de Fleming et Smith, de 
Montréal.

» 9 AU HER MAJESTY'S

Du folklore avec 
les "Weavers"

Le célébré ensemble folklori­
que américain, connu sous le 
nom 'The Weavers" reviendra 
donner un concert sur la scene 
du theatre "Her Majesty's”, di­
manche, le 9 décembre pro­
chain. a 8h 30 p m. Ce sera le 
dernier concert de la Série de 
folklore 1962. qui a fait enten­
dre jusqu'ici la chanteuse sud- 
africaine Miriam Makeba et 
Joan Baez, récente decouverte 
américaine La Sérié de Folk­
lore 1963 reprendra le 17 ina -s 
a\ee Carlos Montoya. Le 7avril, 
on entendra Theodore Bikel et, 
le 28 avril. Lester Elatt et Earl 
Scruggs.
The Weavers constituent l'en­

semble folklorique le plus répu­
té des Etats-Unis. En plus d'un 
x a sic répertoire de chansons 
américaines, le quatuor vocal 
de.- Weavers interprété de* 
chansons de plusieurs pays. Le 
quatuor, formé de Lee Hays, 
Fred Hellerman Frank Hamil­
ton et Konnie Gilbert a fait do 
nombreuses tournées en Europe 
et en Israël. Ses disques bat­
tent tous les records de venta 
dans le domaine de la musiqua 
folklorique. Parmi leurs chan­
sons à succès, on note “Tzona, 
Tzona. Tzona". ' Kisses sweat­
er than Wine" et ''Wimoweti".

Les Weavers connurent la 
succès dés leur premier disque, 
enregistré en 1930. "Good Night 
Irene”. Aujourd'hui, on attribua 
a ce groupe dynamique l'inté­
rêt nouveau de la musique do 
folklore aux Etats-Unis et aussi 
au Canada

En plus de former un quatuor 
vocal, les Weavers s'accompa­
gnent eux-mêmes a la guitara 
ou au banjo Leurs arrange­
ments sont préparés en groupa 
et chacun apporte ses idee.* 
quant a linterpretation des 
chansons.

Concert à 
Vincent d'Indy
Le prochain concert de l'é­

cole Vincent d'Indy aura lieu 
le 13 décembre à 8h.30 du soir 
à l'école même. Au program­
me, Jeanne Mance Morin, pia- 
nisle. Ann Golden et Sylvia 
Saurette, cantatrices.

. |

LE RIDEAU VERT-
S(e soir 8 h. 30 

Dimanche 2.30 - 7.30
LA MACHINE 

A ECRIRE
d* Jean COCTEAU

Un bon spectacle . . infère» 
sera à peu prés tout 'e 
monde d'autant plus qu'il 
est de Qualité
Jean Hèmelin • Le De/oir 
Encore un bon spectacle 
au credit du Rideau Vert 
Jean Béraud • La Presse 
Nouveau triomphe du Ri­
deau Vert
L. Randal La Gazette

AU SIELLA • VI. 4-1793
$1.98 - 4664 St-Denis

A LA POUDRIERE
de file Sainte-Hélène

SPECTACLES

A IA BOITE A CHANSONS : GINETTE RAVEL
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HORA1RK : 13.00 - 3.S» - S.4S - «.30

JUSQU'A
VENDREDI

COMEDIE EN 2 ACTES 
avec

Paul DUPUIS 
Denise FILIATRAULT

Ce soir à 8 h. 40 
4 dernières

Reservations: IA. 6-0821

-EZEnanE-
TOURNEE
D'ADIEU

7 dernières représentations
Engagement .$ Montreal

Se terminant sam., le 8 déc. 
Mats : mers et sam., à 2H.30 

RONALD GAYLEA 
DRAKE * BYRNE

Dans la plus grande comédie musicale

MitfAto.le't
CHARLES
VICTOR

HUGH
DEMPSTER

Bons billet* disponibles

WE. 5-7488 F

THERESE GUERARD, célébra 
soprano, une de nos plus gran* 
des /oix canadiennes, artista 
d'opéra qui depuis son retour 
d'Europe, a connu de nombreux 
succès en concert et à la T.V., 
est maintenant en vedette à "la 
Sérénade", le temple des mé­
lomanes, où dans un décor choi­
si vous entendez vos airs pré­
férés interprétés à votre table 
par nos meilleurs artistes lyri­
ques canadiens, dont René Ber- 
gé. Benoit Dufour, Louise Le­
brun, Jacques Pratt, Suzanne 
Sénécal et Suzette Pratte au 
piano. Le spectacle est conti­
nuel à partir de 8H.45 p.m. Le 
dimanche a partir de 6H.45 p.m., 
souper fin a prix spécial pour 
toute la famille. Relâche le lun­
di. L'entrée et le stationnement 
sont gratuits. — Café ANDRE, 
2077 rue Victoria (près d'Ea- 
ton). Réservations: VI. 9*5038.
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JEAN PAtTL BELH0NP0 
CLAUDIA CARDINALE

LaViaccia
HOR AIRE . 12.*0 - 2 04) - 4 OA 

6 04) - X 00 . 10 00

PLUS 
GRANDE 

VICTOIRE 
DU RIREI

AMPHITHEATRE DU FORUM
Programme

Ci <01* : L,. Sylphides. L» Nuit 
d* Walpurgi* et l'Eceia de Ballet 

MERCREDI SOIR : Lac des Cygnes 
(au grand compîet).

JEUDI SOIR : Bayaderka. Gayane. 
Polonais# et Krakoviac. Etude. Pas 
da Deux de Don Quichotte, Spring 
Waters et La Mort du Cygne.

VENDREDI SOIR t Les Sylphides. La 
Nuit des Walporgis at l'Ecole de 
Ballet.

Hillels en rente
Au Forum; chez Canadian Concert*. 
1122 Sherbrooke c . chez Ed Archam­
bault Inc . 500 Ste-Cêtherine e et 
2140. de la Montagne chez Fortin 
Television. 47 Fleury o.; au Salon de 
l'Horlogerie. 6960 Sf Denis; chez 
Chariebols Bijoutier, 2113 Jean Talon 
e Ind Cigar Store. 504 McGill et 
au Carrousel. TS2 St Jacaues. St- 
Jean
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boutons
sauteront
de rir* î

la guerre
des

boutons
un film de 

‘boute-on-train”
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LES FINES FOURCHETTES

Une nouveauté des Fêtes: ta souche
de i\oël peut cheminer avec la bûche

bûche de Noël est un 
mets traditionnel dans bien 
des familles canadiennes. Tout 
ic monde connaît 10 gâteau 
élégant rarni de crcme au 
beurre et moka qui simule 
l'rcorce de la bûche.

Cette année, la Section des 
consommateurs du ministère 
de l'agriculture du Canada 
suggère un brin de nouveau: 
la souche de Noël. Au lieu d'un 
gâteau roulé, on prepare deux 
gâteaux ronds au beurre. On 
garnit de riche crème moka 
et de jolis "champignons’' de 
meringue.

SOUCHE DE NOEL
1 tasse de beurre 

l's tasse de sucre 
3 oeufs

'2 c. a thé de vanille 
2'< tasses de farine à 

patisserie tamisée 
2,‘> c. a thé de poudre â pâte 

*2 c. à thé de sel 
::4 tasse de lait

confiture épaisse ou gelée 
Employer deux moules 

ronds de 6 pouces pour gâ­
teaux aux fruits. A défaut de 
ces moules on peut utiliser 2 
moules de 8 pouces de diamè­
tre. Graisser les moules et les 
foncer de papier ciré. Défaire 
le beurre en crème, y ajouter 
graduellement le sucre. Ajou­

ter les oeufs, un a la fois en 
battant apres chaque addition. 
Aromatiser de vanille. Tami­
ser ensemble la farine, la pou­
dre a pâte et le sel. Ajouter au 
premier melange en alternant 
avec le lait. Verser dans les 
moules et cuire à four modère 
i3S0 F). 30 à 35 minutes. Re­
froidir 10 minutes puis demon 
1er sur un gril et enlever le 
papier ciré. Refroidir tout a 
fait puis séparer chaque ga 
teau en deux rangs. Superpo 
ser en garnissant chaque rang 
de confiture épaisse ou de ge­
lée. Couper de biais une min­
ce tranche sur le dessus du ga 
teau pour donner l'effet d une 
souche coupée en diagonale. 
Garnir de la façon suivante: 
Crème au beurre 
1 c. à thé de café 

instantané
’s tasse d'eau bouillante 

1l« tasse de sucre 
1 tasse de beurre 
1 carré (1 once) de 

chacolat non sucre 
Dissoudre le café dans l'eau 
bouillante, y faire fondre le su 
cre. Cuire rapidement jusqu'à 
230 °F. ou jusqu'à obtention 
de fils. Refroidir. Défaire le 
beurre en crème, y ajouter 
graduellement le sirop en bat­
tant à l’aide d'un moussoir

jusqu'à ce que le melange de­
vienne léger et crémeux. Eten­
dre '« de cette crème sur le 
dessus du gâteau. Faire fondre 
le chocolat et l'ajouter au res 
te du mélange. Garnir le tour 
du gâteau de cette creme, en 
prolongeant un pt u le glaçage 
a 3 ou 4 endroits sur le pla­
teau afin d'imiter des racines 
d'arbre.

Simuler l'ecorce rugueuse 
de l'arbre a l'aide d'un cou­
teau. Décorer la base du gâ­
teau de petits champignons de 
meringue.
Champignons
1 blanc d'oeuf 

*4 tasse de sucre a fruits 
pincée de sel 
cacao

Battre en neige le blanc 
d'oeuf et le sel. Ajouter gra 
duellement le sucre en conti­
nuant de battre. Déposer par 
petites quantités, pour former 
des boules rondes de diverses 
grosseurs, sur un tôle à bis 
cuits doublée de papier brun 
ou blanc non graissé. Tamiser 
légèrement de cacao les des 
sus des champignons. Cuire a 
four très lent (250“F) 30 minu­
tes. Eteindre le feu et laisser 
refroidir dans le four en lais­
sant la porte fermee.
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POUR LES FÊTES : une élégante souche de Noël : gâteau au beurre léger comme un 
rêve, garniture au beurre et moka, "champignons" de meringue saupoudrés de cacao. 

Vous ne pouvez avoir qu'un succès formidable avec un tel dessert !

Les mots croisés du "DEVOIR"
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HORIZONTALEMENT
1— Ils ne seront jaamis cham­

pions cyclistes
2— VI al propres — Faites pour 

tourner
3 Employer — Coiffure ec­

clesiastique
4— Iniimtif inversé F.xcla 

mation — Oppose du ze­
nith

5— Sur le corps d'un oiseau 
— Article

6— Répétition de lettres
7— Arbuste — Choisie libre­

ment
B—Pour mordre
9—Utile en pharmacie — 

En.ève
10— Fasse chauffer — A la 

dérobade
11— Epoque — Vit sous terre 

—Gai participe
12— Consonne doublée — Er­

reurs — Dans
VERTICALEMENT

1—Qui s'emparent sans droit

LIMONADE

ASEPTA
RtÉFÉRil

DIS

INFANTS
A§rémht0 ««

UN PURGATIF If FICAtI

2— Parla du nez — Symbolise 
la Russie

3— Terre isolée — Ville sur 
le Danube — Partie de 
diète

4 Plaintes importunes
5 -Carte Arbre Grec­

que
B- Arrose Pans Article
7— Morceau — Consonnes qui 

se suivent — Tonneau
8— Grecque — Potage
9— Défaut sensoriel — Beau- 

co p
10— En métier — Personnel — 

Conjonction
11— Préposition — Prénom — 

Colère
12— Article — Pour

Solution d’hier
Horizontalement : —

INDETERMINEE; NOEL — 
TE — NO; DUR — TAM 
BOURS; EROS — TIENS; 
FRUIT — NID — SM; RfTA — 
PIRE — AB; ITEM — ISARD; 
SU — OC — AME; ARAI­
GNEE — II; BECS — NUA­
GES; ETC — INNE; EVEN­
TUELLES 
Verticalement : —

INDEFRISABLE ; NOURRI 
TURE; DEROUTE; ACTE; EL
— SIAMOIS; ET: ETAT — 
HON — TU: REMINISCENCE; 
BER1A — EU; INONDER 
AIL; NOUS - DAIGNE; SA
— MIEN; ENSEMBLE — SES

La couture chez soi

Toutes les petites filles ai­
ment les jupes par plis. Ce 
patron offre deux modèles de 
jupe. Ce petit ensemble peut 
se prêter a une foule de com­
binaisons colorées et attrayan­
tes.

Le patron imprimé NO W35 
est offert pour les enfants de 
6, 8. 10, 12 et 14 ans.

La grandeur 10 requiert 3 
verges d’un tissu de 35 pou­
ces de largeur; tissu contras­
tant: 3 huitième de vg.

Ce patron est en vente au 
prix de .50 au Service des Pa­
trons. LE DEVOIR ". 434 est. 
rue Notre-Dame. Iæ.s com­
mandes doivent être faites par 
écrit en ayant soin d'inclure 
un bon de post»

DI DfVOIR. MONTREAL. MARDI. 4 IVo2

* * * •

AU F>OVBDt m-r DAMA !_■ PMOMDB

. tft/ C^afé de la Cj alerte de I fctalylc 

aa ni a see Jes ® eaax-, drls, 
rue (Sherbrooke

Mlles Claire Dionne, là gauche), et Alexandra Wallis, hôtesses bénévoles, soignent 
tout particulièrement une jeune cliente du dimanche à ( original Cafe du Musée des 
Beaux-Arts ; une initiative des Jeunes associés. Des repas chauds sont servis a midi

du lundi au vendredi.

Contribution féminine à la 
politique étrangère

CONCORD. N.-H. — La prési­
dente de la Fédération natio 
nale des groupements féminins 
aux Etats-Unis, Mme Dexter 
Otis Arnold, de Concord, a an­
noncé que l'Association a corn 
mencé un travail qu'elle décrit 
comme étant "une contribution 
a la politique étrangère des 
Etats-Unis".

•Tl s'agit, a-t-elle dit. d'un 
programme de portée nationale 
visant à créer un climat social 
permettant aux immigrants et 
aux réfugiés de jouer un role 
actif dans les centres commu-

Menus des fêtes 
en démonstration

Il y aura demonstration cu­
linaire à l’Institut familial et 
social. 1215 est, boul. Saint- 
Joseph, mardi, le quatre dé­
cembre a 7h30 du soir, et 
mercredi le cinq a 2h et à 
7h.30 du soir.

A cette occasion on dres­
sera une table dans les tons 
de rouge et de vert. Des plats 
simples dont la présentation 
vous inspirera une manière 
inédite et personnelle de pre­
parer vos réceptions des fê­
tes, serviront à la démonstra 
tion.

MENU
Sapins verts 
Crème St. Germain 
Oie des fêtes 
Oranges rôties 
Asperges en bottes 
Etoiles de jp. de terre 
Salade poinsettia 
Horloge en gelee 
Petits fours 
Messagers... de joie...

(gâteau) 
Meringue suisse 
Fondant—

Pastillage —
Glace royale.

nautaires où ils ont élu domi­
cile.’’

"Tous les ans. 250.000 immi­
grants sont admis dans ce pays 
et ils y viennent, a l'instar de 
nos ancêtres, pour trouver la 
joie de s ivre, la liberté, et la 
poursuite du bonheur ", de com­
menter Mme Arnold "Un pro­
gramme visant a aider ces nou- 
( eaux-venus a s'américaniser, 
s'avère nécessaire, et contribue­
ra a tracer une image véritable 
de l'ensemble des Etats-Uni-'

La Fédération, fondée en 18«o 
compte huit millions de fem 
mes, faisant partie de seize 
mille groupements dissémines 
aux Etats-Unis.

Papier d'aluminium 
indispensable dans 

la maison
Le papier d’aluminium es' 

un produit relativement nou 
veau sur les tablettes des ma 
gasins. Il s'est tout de même 
acquis la réputation d'être un 
produit très utile et économi­
que pour la maitres.se de mai­
son. La diversité de ses uti­
lisations, sa résistance à l'hu­
midité, son incombustibilité, 
et le fait qu'il conserve sa for­
me après avoir été plié et 
qu’il peut servir plusieurs fois, 
le rendent indispensable a la 
ménagère. Il n'y a pas de li­
mites à la diversité de ses uti­
lisations.

PENSION
pour personnes âgées

Couples, dames et messieurs acceptés Surveil­
lance continuelle par personnel compétent Entière 
protection contre le feu, services religieux, excellente 
cuisine prix à partir de $100 par mois par personne.

Nouvelle administration 
Foyer St-Jean-Berchmans 
1817 boul. Rosemont.

Infurmations a CR. 9-2166

BAZAR ANNUEL
Grand bazar de deux jours offert par le "Mizra- 
chi-Hapoel Hamizrachi Womens Organization 
of Montreal".
Lundi le 10 décembre et mardi le 11 décembre 

de 9 h. 30 a.m. â 11 h. p.m,

VASTl CHOU DE VETEMENTS POUR HOMMES, FEMMES ET 
ENFANTS. JOUETS ET AMEUBLEMENTS DE MAISON.

S'adresser au

LABOR ZIONIST CENTRE
5101, avenue Esplanade, angle Laurier

Horaire de la radio
c B F

l C<P- a ddio tournaiI 
I.Tfc—L M«ure du dessert 
1.Ï3—Cortes sur t»bl*
1 25—Nouvelles sportives 
1.2D—Une demi heure éve<
2.0D—Radio tournai
2.09—Les chansons de la maison
2.15— A.e Age
2.00— Radio tournai
I 02—Les chtrfs d oeuvre de la musique
4.00— Radio-tournai
4 02—Arc en-oel
4.15— Sur deux plages 
4.45—Rythmes sud-américains
5.00— Radio journal 
5.03—Métro-maganne
5 .45—entracte
5 55—Nouvelles sportives 
é 00— Radio-iournal 
4 15—Les aventures «e Tipttn 
4.20—Picotin 
4 45—L'Ile déserte 
7 00— Radio tournai
J 02—Psychologie d» la ve quotidienne
7.15— Capital et travail
7 20—Ensemble de Nell C Ko Fem
I 00—Radio-teurnal
102—Regards sur te Canada Français
0 20—Hier et aujeurd'hui
4.00— Concert aympKnmgue 

10.00—Trente minutes d'information 
10.30—Récital d orgue
II OO—Nouvelles sportives 
11 04—R ad 10-tournai
11 05—Aux portes de la nu>t
12 OO—R ad 10-tournai 
12.02—Elues et insomnies
t OO—Radio-journal
1 02—FIN DE 5 EMISSIONS

Mme K.lora Rennte a l’habi 
luth- dt * niiinbmtHM tabli c.-.

Il fui un ivm|.« ou elle était 
chargée de 24 ci«ntine« mobi
lev

Aujourd'hui. Mme Rcnn r 
c-t la nouvelle .egimtc du ( a 
fc du Musée des Beaux Arts 
de Montreal.

“L 'est dans I année nue j ai 
appris a planifier les i.vpat n 
a les servir a l'heure dit Mine 
Remue qui, jusqua UM der 
mer.- temps, iras aillait au club 
de golf de St-Bruno. “A la 
maison ou à 1 étranger, ces dé 
1 a ils foat la base de I huspitali- 
le".

Et elle met son sens de 
1 hospitalité au serviev* du res 
laurant unique des Jeunes As­
sociés. Ce eafe est *n effet 
installe a la galerie de l'E­
table du Musée, galette qui a 
ete aménagée dans uns* ancien­
ne ecurie. Au cours, de» qua­
tre derrières années, quelque. 
300 Jeunes AssocW * — ou 
JAMM. selon le g.om qu'on 
leur donne le plus sou'ent 
> ont présente plus de 35 ex 
positions d art

Mais ee décor inhabituel 
abrite aussi une cuisinelle et 
des tables ou lez. visiteurs du 
Musée peuvent se reposer et 
prendre un repto du ' in 1 a 
vendredi. En ftn de semaine 
le the est servi par des béné­
voles des JA3LM qui rempia 
cent alors 1* personnel de 
cuisine régulier. Jusqua celte 
année, le Loft était un self 
service.

L'experiemce que Mme Ren 
me a acqvlise au cours de la 
guerre dar», le sendee auxiliai

MARDI
4 DECEMBRE

CBFT - Canal 2
12 00 Musique 
12.55 Téléjournal 

1 00 LONG METRAGE
■ Fra Diavoio" avec 
Enzo FlermonTe, Lau­
ra Nicci et Carlo 
Romano Av#n?ures.

3 00 Votre cuisine. 
Madame

I 15 Votre enfant.
Madame

3 30 Actualités féminines 
3.45 Illusions amuséntes
4 00 Bobmo
4.30 La Batte é surprise
5 00 La vie qui bat 
5 30 Mon ami Fhcka
4 M Ce soir ou ïamait
7.30 Plus on est de fou»
• 00 Joie de vivre
• 30 Edition spéciale
4 00 Le temps des copain»
• 30 insolences d une

caméra
10 M Téléiournat
10.15 Commentaire 
10.21 Nouvelles sportives 
10 20 Conférence de presse
II 00 CINEMA

" Destination Gobi ", 
avec Richard «Vld 
mark et Don Têylor. 
Aventures

CFTM TV, Canal 10
10 30 Coquetel musical
11.15 Ouverture Horaire

HORAIRES DE

LA TELEVISION

12.30 Ecran d'Etoilos
1 00 Tout pour ta femme
1.30 Domino
2 30 Tout pour la femme 
2.40 Téle-qulde
2.45 EN MATINEE

Un meurtre » été 
commis'' avec Fio 
relie Me Legrenée 
et M Methls. Polie.

4 V> Frontière
5 00 Capitaine Bonhomme 
J 20 Kit Carson
4 00 Téie métro 
é 50 Sport images 
7 00 Dernière heure 
7 15 Cinè-romen
7.30 Comment - Fourguot
• 00 Hltchock présente.
• 30 Vox Populi
• 00 Chantons en choeur 
t )0 Tontei votre chance

10 00 Dix sur dix
10 45 En première page
10 55 La couleur du temps
11 00 La rnnda des sports

11.10 CINEMA
' En »mour on pe 
cne 4 deux avec 
Cosett» Grece et 
Georgto deLullo. Dra 
me

12 40 FERMETURE
CBMT — Caml 6

% 0’ Today on CBMT
1 10 News A ffeather
1.15 Montreal Matinee
2 00 Chei Hélène
3.15 Nursery Schoel Time
2.30 National Schoel 

Telecasts
3 0# Larett» Young Show
3 30 Take Thirty
4 00 Scarlat Hil
4 M i Lovo Lucy
5 00 Renie Dente
5.30 Mike Mercury A 

Hts Super C#r
4 M The Heneymoonert
4 30 Metro
4 45 CBC TV News
4.55 Sperts
7.00 Seven O One
7 20 Our Man Higgins
• OO Car 14. Where Are

You T
• 30 Perry Masen
• 30 Front Fage Challenge

10 00 British Empire
Games

10.30 The Lively Art»
11 00 CBC National News 
11.14 Viewpoint
11.21 Fine' Edition 
11.23 Cmome Starlight 

"Mrs Mlnlvtrr'

rc cJe« Territoire br;tann> 
que» -'in humeur accurillai o 
le g"jï de- voy»ge* l'ont amr- 
noe luMju en SIlcir.'Bpne. ou el­
le dinees une équipe de -‘4 
ram ne- mobiles.

Les cantinieres distribuai, i.t 
du café chaud et de- c*». 
croûtes aux unite- allier» t. j* 
lailee- pie.» de Berlin ouc i

Apres un bref retour dan* 
*on Ecokae nataie. Mme Ren­
nie entreprit le vojagt qu'elle 
préparait depuis longtemps en 
Amérique du V'ord et elle ar­
riva a Montreal en 1951.

Elle habite maintenant la 
Rive sud et piend plaisir a 
rappeler son séjour dans For­
mée "Tout y était si bien or­
ganise — jamais un moment 
de rvpit! Mai- je pense que ja 
n'aurai plus l'occasion de voya­
ger' soupire-t-elle en vérifiant 
le menu du Musee pour la -e- 
maine a venir.

Les maitre—es de maison 
qui viennent faire leurs em­
plettes au centre de la viûn 
tout comme les coIU-L- blanc* 
a la hâte res ommandent le t'a- 
L du Muser, car c'est un en­
droit ideal pour se rencontrer, 
manger et faire un brin de cau­
sette a l'heure du déjeuner ou 
du the.

Savoir s’intéresser 
aux autres

Certain* êtres naissent avee 
une aptitude particulière à 
sympathiser avec les autres, à 
désirer le* comprendre et le* 
aider. SÉLECTION du 
Reader'* Digest de décembre 
vous explique pourquoi cette 
qualité est aussi précieuse pour 
celui qui la possède que pour 
ceux envers qui elle s'exerce. 
Lisez comment, en pratiquant 
cet art exquis de vous intéresser 
mix autres, vous comribuepex â 
répandre, la joie et la douceur 
de vivre. Achetez Sélection 
de décembre aujourd’hui!

VOS

fausses dents
glissent eu vous irritent ?

No boye/. pat gfné p»r de fauioé* 
denté qui ;:’.iRsent, tombent ou bran ­
lent lor»q-;e voua tnAnpoz porle* >u 
riez Mettez un peu de FAbTEETH 
sur vof dentier» (Jette poudre Agréa­
ble tou* donner» une »en»»tlon de 
confort et de sécurité en tenant rev* 
dentier» plu» solidement. Non gom- 
meuse. non glissante, par de goù» 
de paie. Aucun maUlae. Une poudra 
Alcaline 'non acide — Procure/- 
tou» FAb TEETH • n'Import# quel 
comptoir pharmaceutique.
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Mode féminine et fémini»ante 
pour l'hètesse — Jupe longue 
en fin jersey de laine vert 
mousse et chemisier en soie 
imprimée. Lb jupe est entiè­
rement doublée du même im­
primé que la blouse et est 
réversible. Montrée au defile 
de mode du Salon de l'En­
semble, au troisième étage 
chez EATON.

CG

5

LADY 
F nse'T'b'»

JOSEPHINE 
trol» DlèCfS
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PRINCESS MARGARET 
Ensembi» de trois pièces • 

(Miroir brosse A cheveux et peigne

75.00

Parmi ses biens
les plus précieux . ..

UN ENSEMBLE
DE TOILETTE EN STERLING

Chez Birks. vous pouvez choisir parmi un 
assortiment exclusif le modèle qui saura plaire à 

l'élue de votre coeur. Les lignes gracieuses des
modèles distingués, magnifiquement gravés a 

la main et guillovhes, feront de son ensemble de 
toilette en argent sterling Birks Fune de 

ses plus précieuses possessions.

"CYNTHIZV
Ensamblè de trot»

GJ
CD
33CD
cb
cb
CD

5
i

CD

BIRRS
JOAILLIERS

Accessoires 
assortis 

en magasin

Service d'achat 
UN. 6-1411. 

Ext. 391, 392, 393

■Xjr'V;

9 PCM •
47.50

CO
G3

Cp
Cp
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Efficacité et coût moindre, conditions de progrès. — M. Hart
en

potins
La tendance était à la baisse 

hier en place locale et le mar­
ché était tranquille. La baisse 
a été plus accentuée a Toronto 
e* il y avait faible volume de 
transactions. Un marché ra 
lenti a New York a marque le 
mouvement a la baisse; il y a 
prise de profits, mais les ven 
tes n'affectent aucune pres­
sion particulière. La diminu­
tion du prix de l'aluminium 
aux Etats Unis a provoque un 
mouvement de baisse des ti­
tres d'aluminerie. Les ban­
ques et les aciéries ont fléchi 
a Montreal et a Toronto.

-O
L'offre d'acquisition des ac 

fions ordinaires de Royalite 
Oil Co., Ltd., de la part de Bri­
tish American Oil Co., Ltd., en 
septembre dernier, a ete accep­
tée. Les actions de Royalite 
inscrites aux livres de cette 
société en date d'hier pourront 
être échangées en vertu de 
l'entente suivante : deux ac 
fions de Royalite vaudront une 
action ordinaire de B A. Oil. 
Les actionnaires de Royalite 
pourront bénéficier du dividen­
de de B A. Oil aux actionnai­
res inscrits en date d'hier.

-O

La Banque de Nova Scotia, 
dont les affaires augmentent 
aux Antilles, fera ériger un 
nouvel immeuble ou sera loge 
le bureau principal de la ban 
que dans les Caraïbes, a Port 
d'Espagne, Trinidad, sur Inde­
pendence Square Une seconde 
succursale de la banque sera 
egalement construite a Trini­
dad.

-O
L'offre de Rio Algom Mmes 

Limited a Atlas Steels Ltd., en 
vue de l'acquisition de tous ses 
actifs, ne sera pas considère» 
par les parties en cause avant 
le ?8 décembre prochain. Elle 
devrait être officiellement 
complétée le 30 novembre. Les 
négociations fort complexes se 
poursuivent, a annonce M Ro­
bert H Winters, président de 
Rio Algom Mmes Limited, 
d'accord avec M. George De 
Young, président de Atlas 
Steels Limited.

- O

Pacific Petroleums a fait le 
28 novembre une offre a Bai 
ley Selburn Oïl A Cas Limi­
ted. L'offre peut être accep­
tée en effectuant la livraison 
des certificats entre les mains 
de Montreal Trust Company, a 
ses bureaux de Montreal, To­
ronto, Calgary ou Vancouver. 
Cette offre est sous réserve de 
son acceptation par les déten­
teurs d'au moins 1,000,000 
d'actions des classes A et B 
en circulation, avant la ferme­
ture des affaires le 28 janvier 
1963.

M. G A. Jourdain vient d'ê­
tre nommé contrôleur et tré­
sorier de National Drug & 
Chemical Company of Canada 
Ltd., a annoncé M. L W. Law­
son, president de cette société, 
la plus importante au Canada 
dans le domaine des produits 
pharmaceutiques en gros. M. 
Jourdain, originaire de Shawi- 
nigan, était auparavant contrô­
leur adjoint de Canada Iron 
Foundries Ltd. Il aura son bu­
reau principal au nouveau sie­
ge social de National Drug & 
Chemical, Place Ville-Marie, a 
Montreal M. Jourdain a obte 
nu sa lience en commerce a 
Laval en 1951. Au cours de 
la même année, chef Canadian 
General Electric Co., il était 
comptable au bureau des ven­
tes de Montréal. Plus tard il 
passait au siège social de To­
ronto a titre de directeur de le 
comptabilité pour la division 
du gros avec Price, Water- 
house & Co., experts compta­
bles, a Montréal, il obtenait 
son baccalauréat de comptable 
agréé en 1954. Il entrait au 
service de Canadian Iron 
Foundries Limited, en 1956.

- O
Canadian Marconi a vendu 50

р. c. de ses intérêts dans Corn­
wall Broadcasting Ltd., dont le 
principal actif est le poste de 
television CJSS-TV, ainsi que 
le poste de radio AM et FM de 
Cornwall, a Bushnell TV, Co., 
Ltd. CJSS-TV devient un poste 
satellite de CJOH TV, d'Ottawa, 
propriété de Bushnell TV Co., 
Ltd

- O
M Alexander Currall assu­

me maintenant les fonctions de 
commissaire ainé du commerce 
et de conseiller économique 
auprès du haut commissaire 
britannique au Canada, le vi­
comte Derek H Amory M. Cur­
rall succédé a M. K. McGregor,
с. m.g., qui prend sa retraite. Le 
nouveau conseiller économique 
est âgé de 45 ans. Il était jus 
qu'ici const- général adjoint 
de Grande Bretagne a New- 
York et chef de bureau de dé­
veloppement industriel, un ser­
vice du gouvernement de Lon­
dres, dans la métropole améri­
caine. Il avait la mission d'ac­
tiver les placements de capi­
taux nord-américains en Gran­
de Bretagne. Il est venu sou­
vent au Canada dans le cours 
de ses fonctions.

- O
Dundi, le 10 décembre, M. 

Gérard Clerk de Montréal, qe 
rant de la division des prêts 
de capital et de location dans 
la province de Quebec, de In­
dustrial Acceptance Corpora­
tion, Ltd., annoncera, au Cha­
teau Frontenac, l'ouverture 
d'un bureau de la nouvelle di­
vision de Industrial Accep­
tance Corporation Limited, À 
Québec.

Canadian Fairbanks 
Morse Company 

Limited

** "

Frcd ). Benoit
C M Robert, vice-président de 
la division des balances de la 
Canadian Fairbanks-Morse Co. 
Ltd., est heureux d'annoncer 
la nomination de Fred J. Be­
noit a la position de gérant 
des ventes et du service pour 
la région de l'Est, ayant son 
bureau a 5485 rue Notre-Dame 
Ouest, Montréal. Après une 
absence de deux ans, M. Be­
noit revient a la C.F.M. Il 
s'etait joint a cette maison a 
la fin de la deuxième guerre 
mondiale après avoir servi 
outre mer dans l'A R.C. Fai­
sant ses débuts comme repré­
sentant des ventes pour la 
région de Montréal, il devint 
par la suite gerant du dépar­
tement des balances et en­
suite gérant de la division de 
fournitures et outillages in­
dustriels. Etant l'un des plus- 
importants manufacturiers de 
balances au monde, Canadian 
Fairbanks-Morse gère deux 
usines canadiennes, l'une a 
Sherbrooke, P Q., et l'autre a 
Vancouver, C.B., et aussi deux 
usines américaines, l'une a 
Rutland, Vt., et l'autre à Clif­
ton, N.J., sous la raison so­
ciale Howe Richardson Scale 
Company. En plus de sa ligne 
complète de balances mécani­
ques, la compagnie est à l'a­
vant-garde dans le domaine 
des appareils de pesage élec­
troniques et de l'équipement 
automatique pour le mélange 
des ingrédients.

(ours des changes
Afrique tlu Sud. rand 1 3I1»
Allemagne, DM .26!K1
Angleterre, livre 3.017»
Argentine, peso .0075
Australie, livre Aust 2 41H
Autriche, schilling 0418
Belgique, franc .0218'»
Brésil, cruzeiro .0024
< hill, escudo .4900
Danemark, couronne .1561
Kspagne. peseta .0181
France, franc .2198
Hollande, florin .2292
Halle, lire .001736
.lapon, yen .0031
Mexique, peso 0869
New York, dollar 1 07 11 16 
Norvège, couronne .1508
Non Zol , livre N. Z S OC7»

i -v

A noter ..,
A l'occasion de son 75e an­

niversaire de fondation, cette 
annee, The Manufacturers Life 
Insurance Company, dont le 
siège social est a Toronto, a 
préparé un historique de cette 
société. Cette brochure est inti­
tulée "And all the past is fu­
ture''. La note de presentation 
souligne que cet historique 
prend l'aspect d'un précis des 
progrès économiques et sociaux 
de notre pays depuis la Con­
fédération.

-O-
La réunion annuelle de 

l'Institut du coton du Canada 
aura lieu mercredi, le 12 dé 
cembre. Il y aura réception à 
midi et demi suivie d'un dé­
jeuner dans la suite vice-royale 
de l'hôte1 Ritz-Carlton. Apres 
le dejeuner, le president de 
l'Institut, M. B. S. Saunders, 
de Wabasso Cotton Company 
Limited, de Montréal, fera lec­
ture du rapport annuel.

•O -
M. Stanley Chalmers, asso­

cié de la firme McCuaig Bros 
A Co., a été élu le 28 novem­
bre, membre de la Bourse de 
Montréal.

-O -
Matachewan Canadian Gold 

Mines Limited a inscrit le 3 
décembre, sur la liste des va­
leurs de la Bourse de Mont­
réal, 5.000,000 d'actions, dont 
4,167,798 sont émises et en 
circulation. Son symbole sur 
le télescripteur est "MCG".

O •
A partir du 1er décembre, 

le prix de souscription des 
"warrants" de Spartan Air 
Services Limited est de $4.50 
au lieu de $3.50.

-O - 
• O -

Sous réserve de règlements 
spéciaux par les actionnaires, 
lors d'une assemblée qui sera 
tenue le 14 décembre, les ad 
ministrateurs de The Robert 
Mitchell Co. Limited ont déci 
dé de payer les arriérés de 
dividendes sur les actions de 
la classe A, sous forme d'un 
dividende-action, comprenant 
des actions privilégiées rache- 
tables, 6 p.c. non cumulatif, 
d'une valeur au pair de $1.00 
chacune. La compagnie aurait 
l'intention de payer ia taxe en 
vertu de la section 105 de la 
loi de l'impôt sur le revenu et 
de procéder au rachat des ac­
tions privilégiées qui seront 
emises.

-O-
Cinq millions d'actions ordi­

naires de Silver Summit Mines 
Limited, dont 1,700,005 toutes 
émises et en circulation, ont 
été inscrites sur la liste des 
valeurs de la Bourse Canadien­
ne è l'ouverture de cette dtr- 
nière le 29 novembre 1962. 
Leur symbole sur le téléscrip­
teur est "SSM".

commentaires sur
L’A-CTUA-LilTE 
FIN-A.IT OIERE 1

Nouveaux sommets des affaires de la Banque 
de Montreal

Notre pays devrait concentrer ses efforts à la vente des 
produits dont nous disposons plutôt que sur l exploilation des 
ressources, selon M Arnold Hart, président de la Banque de 
Montréal Dans son discours à la 145e assemblée annuelle des 
actionnaires de la Banque de Montréal, au siège social, hier, le 
président, \1 Hart, a prononcé un vigoureux plaidoyer en faveur 
de l'efficience dans noire inonde économique, sous le signe d'une 
concurrence de plus en plus vive dans tous les domaines. 
1. année 1962 a été marquée de grands progrès, mais elle se solde 
par un ralentissement très net des affaires. Cependant la Banque 
de Montréal, compte tenu des restrictions monétaires, termine 
une année de fructueuse activité qui porte le sommet de son 
actif a plus de $4.015,0()0.(X)<) Les prêts ont dépassé les 
$2.269.000 000 et les dépôts atteignent le sommet de $3,713,000,
000 l.cs dépôts personnels ont augmenté de $85,000,000. Les 
profils nets ont atteint $16.103,512, ce qui reflète une extension 
appreciable des services bancaires offerts par la Banque de 
Montreal a sa clientèle. Au cours de l'annee. 23 succursales 
nouvelles ont ouvert leurs portes, ainsi que trois sous-succursa­
les : il y a mainienanl 911 établissements de la Banque de 
Montréal au Canada et à l'étranger. On a remarque la présence 

d actionnaires de langue française en plus grand nombre a
1 assembler d’hier M Hart a annoncé que pour la première fois 
b- rapport annuel sera distribué en français aux actionnaires de 
langue française A l'assemblée annuelle à laquelle assistaient 
un grand nombre d'actionnaires, plus de femmes que par le 
passé étaient présentes Ces observations démontrent l’intérêt 
que suscitent les progrès de la Banque de Montréal dans nos 
milieux et 11 y a lieu de s'en réjouir

Ottawa rembourse à New-York et à Londres 
une large part d'emprunt

l a Banque du Canada annonce qu'une autre tranche de 
$50,000,000 des Etats ! nis échangés aux termes de l'accord 
conclu avec Federal Keserve Bank, de New-York, en juin 
dernier, a été convertie le 30 novembre et fait maintenant 
l'objet d'un accord de reserve Le 26 juin dernier la Banque 
du Canada avait obtenu de Federal Reverse Bank, de New-York, 
un montant de $250.000.000 américains et celle-ci avait obtenu 
un montant equivalent de dollars canadiens de la Banque du 
Canada, cette transaction étant doublée de part et d'autre 
d'une transaction à lerme en sens Inverse Le montant engagé 
dans cette double transaction avait été réduit à $125.000.000 le 
31 octobre et. à la suite de la transaction annoncée hier, le 
montant en cours s'établit à $75,000.000. Le montant des devises 
engagées dans cet échange peut cependant, à la discretion de 
l'une ou l'autre des parties intéressées, être augmenté de 
nouveau jusqu'à concurrence de $250,000.000, soit le montant 
original, tant que l'accord sera en vigueur. La Banque du 
Canada annonce aussi que l'accord portant sur un montant de 
$100.000,000 conclu avec la Banque d'Angleterre, le 26 juin 
dernier, et dont le montant fut réduit à $50,000,000 le 31 
octobre de eette année, a do nouveau été réduit d’tui montant 
rie $25.000.000, le 30 novembre. La réduction de $75.000.000 
qui a eu lieu le 30 novembre dans le portefeuille rie change 
etranger de la Banque du Canada sera refletee dans le montant 
ries reserves officielles de change etranger du Canada à la fin 
de novembre. la> total en caisse sera connu à la fin de la 
semaine, mais des informateurs ont laisse entendre qu'il y a eu 
un accroissement constant des réserves durant le mois de 
novembre. Au 31 octobre, celles ci s'élevaient à $2.613.900,000.

Ottawa émettra la semaine prochaine un 
demi-milliard d'obligations

Le ministre des finances, M. George Nowlan. a annoncé 
hier l'émission prochaine de nouvelles obligations pour un 
montant d'un demi milliard de dollars. Cet emprunt est destine 
à permettre au gouvernement de rencontrer ses échéances de 
l'ordre de $615,000.000 le 1er janvier Une partie de l'émission, 
soit $20,000.000. sera souscrite par la Banque du Canada en 
échangé d'une dette similaire le 15 décembre, à 31ï%. l,e reste 
du montant sera financé en espèces. Un premier groupe est 
vendu à $98 75 l'obligation, venant à échéance le 1er février 
1965 et portant interet de S'i'T-. Grâce à l'intérêt composé, elles 
auront acquis, à l echéance. 4 12%. L'autre groupe est composé 
d'obligations de cinq ans. avec intérêt de 4,4% Le 15 janvier 
1968. les obligations vendues à 99'i auront gagné 4 42%. Les 
obligations porteront la date du 15 décembre et seront emises

Le monde des affaires au 
Canada, dont les banques, de­
vrait sans cesse reviser les 
structures et organisations 
dans le but de déterminer les 
moyens d’exercer son activité 
avec plus d'efficacité et à un 
coût moindre, a noté M. G. 
Arnold Hart, président de la 
Banque de Montréal, hier, au 
siège social de cette société 
bancaire, rue St-Jacques. a 
l’occasion de la 145e assem­
blée annuelle de celte impor­
tante entreprise fondée à 
Montréal en 1817.

M. RD Mulholland. vice- 
president et gerant general de 
la Banque de Montreal a fait 
part des nouveaux sommets at­
teints au cours de l'année. Se­
lon M. Hart l'activité économi­
que au Canada ne fait que s'ac­
centuer et ses progrès demeu 
rent prometteurs.

Au milieu des changements 
constants du monde actuel, les 
Canadiens doivent faire face 
aux nouveaux défis des événe­
ments, en accueillant avec un 
esprit plus réceptif les idées 
nouvelles, a affirmé le presi­
dent de la Banque de Mont­
réal. M. G. Arnold Hart. 11 a 
dit que l'époque de durs mar­
chandages qui nous attend va 
comporter de nouvelles possi­
bilités d'extension de nos mar­
chés. “Et c'est dans l'active 
recherche de ces possibilités, 
a-t-il ajouté, que réside le 
grand défi lancé à la faculté 
d adaption des Canadiens.

Les actionnaires ont aussi 
entendu M. R D. Mulholland, 
vice-president et gérant gene­
ral, déclarer que les opérations 
de l'excrciee clos le 31 octo­
bre ont établi un record et 
que. pour la première fois en 
fin d année, dans les deux cas, 
l'actif à excedé les $4 milliards 
et les prêts et avances, les $2 
milliards.

Une vive rivalité, a-t-il dit, 
a régné toute l'année entre les 
diverses institutions financiè­
res dans le domaine des dé­
pôts, et les banques à charte 
ont travaillé dans des condi­
tions de resserrement monétai­
re pendant une grande partie 
du temps.

En dépit de quelques points 
faibles et de la crise du chan­
ge étranger survenue au mi­
lieu de l'année, a dit M. Hart, 
“il v a eu un redressement de 
l'économie canadienne.’’ si 
bien que “dans l'ensemble, on 
peut dire que ce fut une an­
née de progrès et il semble 
maintenant acquis que la pro­
duction totale atteindra un 
nouveau sommet en 1962.’’

Se prononçant en faveur 
d'un taux de change stable, 
“si l’on veut maintenir des 
conditions normales dans les 
affaires . M. Hart affirme que 
nous avons réussi à recréer un 
climat "propice à l'apport de 
capitaux étrangers.” Le Cana­
da parvient ainsi à combler 
son déicit international actuel, 
mais “nous n'avons pas réussi 
à éliminer, ni même à réduire 
d'une açon aopréciable. le dé­
icit lui même”.

Double solution

NOUVEL ADMINISTRATEUR 
A LA B DE M

M Roger Létourneau, C.R., 
qui fait partie de l'étude Le­
tourneau, Stein, Johnston, 
Leahy, Marseille et Price, avo­
cats de Québec, a été élu ad­
ministrateur de la Banque de 
Montréal. L'élection de M. 
Létourneau a été annoncée 
par M. G. Arnold Hart, prési­
dent et chef de la direction 
de la banque, à l'issue de la 
145ieme assemblée annuelle 
d'hier, à Montréal M Létour­
neau est aussi administrateur 
d'un bon nombre d'autres so­
ciétés, notamment Canadian 
Petrofina Ltd.; Canada Ce­
rnent Co. Ltd.; Price Brothers 
& Co. Ltd., ainsi que Les Pré­
voyants du Canada - assurance 
générale. M. Létourneau est 
un des quatre nouveaux mem­
bres du conseil d'administra­
tion de la B. de M. Les autres 
sont: Gordon H. Allen, C.R., 
membre de l'étude d'avocats 
Allen, Mackimmie, Matthews, 
Wood, Phillips et Smith, de 
Calgary; Samuel Bronfman, 
président de Distillers Corpo- 
ration-Seagrams Ltd. et Distil­
ler» Corporation Ltd., de 
Montréal; et Sric Cook, C.R., 
associé de l'étude Cook, Bart­
lett, Chalker et Marshall, avo­
cats de Saint-Jean de Terre- 
Neuve.

Titres au Comptoir
Offre Dem

Anqlo Can Tel A 55 57
Banque d'Economte de Que 67 _
Banque d Epargne 133 136
Br Nf Id Corp Ue
Can Javelin 9< 3 10
Canadian Sup Oil 13 13Vj
C du P B St-L 4 . Pfd 15
Clairtone 4 2 5
Corp d'Exp Finan 16 17
Credit St-Laurent A 13 14
Crown Life 220 240
Dupuis Eres PFD S2C PV iO
Great West Life s;o 590
Guar Co of N a. 200
Industrial Life .............. 275 300
La Prévoyance .................... 200 225
Les Prévoyants 90 95
La Solidarité 60
London Lite :ios 315
Soc. d'Administ et F. N 35
Shell Preferred 24 3 2414
Shell Wants 5'-4 5'a
Trust Gen Cand PFD 35'7 37
Western Pactfic 17 17Wi

Fruits et légumes
Prix payes aux cultivateurs 

et aux grossistes en fruits et 
légumes au Marché central. 
Ces prix sont fournis par le 
ministère provincial de lagn 
culture. Service de I horticul 
tore, division de l'inspection. 
306 est rue Craig. Montréal.

POMMES: McIntosh, belles 
1 25-1.50. tombées 75-1.00, en 
trepôts froids 1.75-2.00, en 
rangers 2.50, fameuses 1.25, 
Cortland 1.50 le minot.

BETTERAVES: 1.40 1 60 les 
50 Ih s

CAROTTES: 1 50 1 60 les 50 
Ibs. 2.25-2.50 cellos de 50 Ibs.

CHOUX 1.00-1.25 le cageol 
ou le sac de 50 Ibs. rouges ou 
savoie 1 25 la doz.

CHOUX DE BRUXELLES: 
2.75-3.00 les 16 pintes

CHOUX CHINOIS: 1.25 1.35 
le cageot.

NAVETS: 1.25-1.50 No 2. 
1.00 les 50 Ibs.

OIGNONS: jaunes 1.50 1.75, 
rouges 1.75-2.00 les 50 Ibs.

PANAIS: 1.75 12 cellos de 24 
oz, 2.50-3.00 le minot, 1.25-1.50 
le *2 minot.

POMMES DE TERRE: 1.10- 
1 25 les 75 Ibs. ,75-80. les 50 
Ibs.

POIREAUX: .90-1.00, petits 
.50 75.- la doz.

SARRIETTE: 50e la doz de 
pqts.

Cours du dollar
NEW-YORK. — Le dollar 

canadien a gagné 1 32 a 92 57- 
> -r au regard de 92 27 32 
lundi dernier

MONTREAL. — Le dollar 
américain cotait hier de $1.07

5-8 à $1 07 21 32 en devises 
canadiennes. Vendredi, il co­
tait de $1.07 11-16 à Srt.*7 23- 
32

1 a livre sterling cotait de 
$3.01 5-8 à $3.01 13-16. Ven­
dredi elle cotait de $3 01 7-8 
à $3.02.

Il vous faut du nouveau matériel? 
Utudiez nos systèmes d1 “achat à profit" 

et de “location de matériel"

LAURENT! HE
FI A A AXIAL CORPORATION LT O.

CREDIT A CACHAT . LOCATION D'OUTILLAGE • PRETS D’INVENTAIRE 

FACILITES DE PRETS COMMERCIAUX • PRETS PERSONNELS • REESCOMPTE 

DISPONIBILITES TEMPORAIRES POUR EXPANSION • FINANCEMENT DE 
COMPTES RECEVABLES

SU-GE SOCIAL: The Burrard Building, Vancouver, C.-B.
BV RE AV X RÉGION AV X:

1825 boulevard Graham, Ville Mont-Royal, P.Q.
333 Montgomery Street, San Francisco, California

60 bureaux urbains au Canada 87 bureaux aux Etats-Unis
VMtaor

Comme soluticn. le prési ; 
dent de la B de M, préconise 
un double effort de dévelop 
pement de nos échanges avec 
Tétranger et de saine expan | 
sion de l'économie à Tinté 
rieur. Cela, il en convient, "est j 
facile à dire, mais moins facile ! 
à faire." En vérité, il faut plus 
qu'un "replâtrage" des attitu­
des et des politiques actuelles. 
Nous devons plutôt, a dit M. 
Hart, nous faire une faculté 
nouvelle d'adaptation au mo­
ment ou commence une pério­
de qui "impliquera un effort 
de réflexion et une étroite col­
laboration entre le gouverne­
ment. les travailleurs et les en- ! 
treprises.”

Actif record
M Mulholland a souligné 

que l'actif de la B de M est de 
$4.015.000.000. les prêts et 
avances de $2,269.000.000 et j 
les dépôts de $3,713.000,000. j 
L'épargne individuelle s'ost ac 
crue de $85.000,000 et il y a 
100.000 comptes d'épargne de j 
plus quil y a un an I,e.s béne ; 
fiées nets se chiffreut par $16. j 
103.512, ce qui lient pour une j 
part ' à une utilisation plus i 
active de nos divers services.”

Dans le domaine des prêts | 
et avances, a dit M. Mulhol- j 
land, la B de M a eu. cette an 
nee encore, "la tâche difficile 
de mettre en pratique au ni 
veau des demandes de prêts la 
politique monétaire du gouver - 
nement." Pour ce faire, la B ! 
de M s’est efforcé de servir 
l'intérêt national et, en mê­
me temps, “de satisfaire les 
besoins essentiels de nos 
clients, même au prix d’une 
realisation à perte de nos va­
leurs pour libérer des fonds 
destinés aux prêts. Notre po­
litique dans ce domaine, ajou­
te M. Mulholland. a été d'invi­
ter nos gérants à toujours 
prendre en considération les 
demandes légitimes des petits 
emprunteurs."

Denrees alimentaires
OEUFS: prix de gros aux | 

centrales de campagne, cageots I 
de bois: extra-gras 43 à 44. A- 
gros 41 à 42: A-moyen 38 à 39; 
A-petits 35; B 35; C 28.

BEURRE: arrivages cou-1 
rants, admissible 92 51. 93 52: I 
frais, de crémeries, enveloppé 
53 1-2 à 54 1-2: en gros, frais 
admissible 92 51, 93 52.

FROMAGE: livré à Montréal, 
ciré, arrivages courants, québé­
cois blanc 34 3-8; coloré 34 7-8; 
en gros, québécois blanc 34 7-8.

POMMES DE TERRE Qué­
bec $1.10 a $1.25 les 75 Ibs, .75 
a 80 les 50 Ibs; Nouveau-Bruns­
wick .85 a .88 les 50 Ihs. .22 à 
24 les 10 Ibs; lle-du-Prince- 

Edouard *1.65 les 75 Ibs, $1.15 
les 50 Ibs, .30 les 10 Ibs

Moyennes de Toronto
Wtn 70«O iSbm I5we

Lundi 56*39 86 17 186 40 117 36
Vendredi 571 13 86 75 117 51 117 33
Sem pass. 566 08 86 60 185 96 118 92
Mois pass 536 >3 88 ?4 174 30 113 54
Ann pass. 606 06 93 06 714 63 108 36
1962 haut 629 06 104.30 216 90 131.26
1962 Bas 503.17 85.32 171.59 89 51
1961 haut 620 48 97.35 216.47 119 96
19«1 bas 523 69 •0.09 161 42 W 82

EMISSION DE

$500,000,000
D’OBLIGATIONS DU GOUVERNEMENT DU CANADA

La Banque du Canada est autorisée par le ministre des Finances à recevoir des souscriptions 
à un emprunt, à émettre ainsi qu'il suit:

—Obligations 3Và% à 2 ans et mois non remboursables 
par anticipation échéant le 1" février 1965 
Prix d’émission: 98.75%
Rapportant environ 4.12% jusqu’à l’échéance
Intérêts payables le l'r février et le lfr août
Intérêts d’un mois et demi payables le i',r février 1963
Coupures: $1,000, $5,000, $25,000, $100,000 et $1,000,000

et
—Obligations 4^% à 5 ans et 1 mois non remboursables 

par anticipation échéant le 15 janvier 1968 
Prix d’émission: 99.25%
Rapportant environ 4.42% jusqu’à l’échéance
Intérêts payables le 15 janvier et le 15 juillet 
Intérêts d’un mois payables le 15 janvier 1963 
Coupures: $1,000, $5,000, $25,000, $100,000 et $1,000,000 ’

La Banque du Canada est déjà convenue d’acquérir en échange d’obligations 3|% du 
Gouvernement du Canada échéant le 15 décembre 1962, pour $200,000,000 des nouvelles 
obligations, à affecter à Tune ou l’autre échéance. Les autres $300,000,000 des nouvelles 
obligations, à affecter à Tune ou Tautre échéance, seront offerts contre espèces.
Le produit de l’offre en espèces servira à rembourser ce qui restera des obligations 3\râ 
du Gouvernement du Canada échéant le 15 décembre 1962 après l’échange de $200,000,000 
avec la Banque du Canada, à payer à l’échéance $100,000,000 d’obligations 4% du 
Gouvernement du Canada échéant le 1" janvier 1963, et aux fins générales du 
Gouvernement du Canada. Les nouvelles obligations 4}% s’ajoutent aux $100,000,000 
d’obligations 4J', échéant le 15 janvier 1968, datées du 15 janvier 1962.
Les deux nouvelles émissions seront datées du 15 décembre 1962 et porteront intérêt à 
partir de cette date. Le capital et les intérêts sont payables en monnaie légale du Canada, 
le capital à toute agence de la Banque du Canada et les intérêts à toute succursale au Canada 
d’une banque à charte, sans frais. Les obligations sont enregistrables quant au capital ou 
quant au capital et aux intérêts. Les titres définitifs seront disponibles le ou vers le 1 7 
décembre 1962 (sans paiement d’intérêts courus) et par la suite sous deux formes: au porteur 
avec coupons annexés (cette forme est enregistrable quant au capital) et sous forme nomi­
native capital et intérêts, les intérêts étant payables par chèque. Les obligations de Tune 
et Tautre formes comporteront les mêmes coupures et seront entièrement interchangeables 
quant aux coupures et(ou) à la forme sans frais (sous réserve des exigences du gouvernement 
relatives aux transferts lorsqu’il y a lieu).
Les nouvelles émissions sont autorisées par une loi du Parlement du Canada. Le capital et 
les intérêts sont une charge du Fonds du revenu consolidé du Canada.
Les souscriptions, sdus réserve d’attribution, se font à la Banque du Canada, 
Ottawa, par l’intermédiaire de tout négociant en valeurs de piacement autorisé 
à agir comme distributeur principal ou de toute banque au Canada.
Les registres de l’emprunt seront fermés à 6h. du soir, haura normale de l’Est, 
le 4 décembre 1962.
Un prospectus officiel peut être obtenu de toute agence da la Banque du Canada.
Ottawa, le 3 décembre 1962. ,■
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TECSULT INTERNATIONAL LIMITEE

RAYMOND BOUCHER MARC BENOIT H R H. LINO HECTOR ASSELIN G.A LAPOINTE ANDRE DUCHARME

Préiident Vice-Président 
Directeur dei Projet»

Vice-Pré»ident
Opéretion» Internitienele»

Trésorier
Directeur Technique

DirBcteur
Gér«nt

Secrétaire 
Directeur Exécutif

TECSULT INTERNATIONAL LIMITEE, Société fonde® par ASSELIN, BENOIT, BOUCHER, DUCHARME. LAPOINTE. lngénieunC«n»«il, Montréal, pour ovécu*tr doa #»ude% d« génit conaoll 
/tu* pay* étrangor§f annonça qu'tn outre de son bureau dt Karachi, au Pakistan Ouest, elle ouvre un bureau subsidiaire à Dacca. Pakistan de l'Est au* fins de poursuivre des etudes visent e 
établir des facilités portuaires et des jetées de protection dans la région d®s iles côtières du Pakistan de l'Est sujettes aux cyclones durant la saison du mousson. Ces ouvrages seront executes 
au bénéfice de la "Inland Water Transport Authority du Pakistan de l'Est '. Le bureau chef de la compagnie est situé è 5311 avenue Western, Montréal.

Dow Jones
Bu, Haut BAS Ftrm Cgm

30 Ind, 641 «7 45’ 22 442.06 444 41 -2 »«
70 C 4r 'B T1 139 44 137.40 !3« 45 —0 57
15 üfit»» 125 41 ’24.’9 124 68 $6 65 4-r •
65 SICK 276 48 227.50 724 37 225 99 —0 59

Moyennes des 
obligations à N.-Y.

IPrr 10'R lOut lOfrn 10',
Lundi 79 2 99 9 09 1 17 6 94 3
Vendredi 79 0 99 « 89 ! l? 6 «4 3
Sem. pas. 78 6 100 0 80 9 87 2 94 5
MO'S P4V». 77.1 91 « 00 0 86 9 93 9
Ann pâss. 76 9 103 7 8‘ 9 10 1 9 9
’962 hPut 71 7 102 2 80 6 87 8 « f 4
1962 t*’ 76 1 9* Z 15 7 15 9 91 3
’9ffl haut ’• » 103 7 08 7 06.3 9î 4
T9n? ha. 75 # 95 S 04 5 15 0 90 1

Moyennes à N.-Y.
Min llrr ISut ♦Ol’lrt

Lundi 339 7 118 7 13’ 4 139 1
V»nqir#dl 341 0 l’9 2 13 6 240 4
Sans pass 337 4 116 2 130 7 23* 4
Mois pats 32C 0 105 2 175 7 724 4
4- pass 300 4 125.3 147 1 ?v é
19*2 Haut 377 1 l?’ 2 142 9 742 S
19*2 Bas 78S 1 97 0 110 3 26' 4
194' Haut 384 1 130 5 140 6 2*o s
1961 Bas 319 5 112 2 1H | 01* 4

Moyennes de Montréal
Lundi

45m
H5 4

llut
104 4

7ba
172 3

85 c n
114 4

8pa
9' I

Vendredi lié 1 106 4 124 4 115 2 9* 7
S pass 114 7 106 3 124 4 114 3 9- 9
M pass 109 5 102.7 115 0 mi 8 93 1
19*2 Haut 112 7 >4 2 117.5 H5 1 10* 3
1962 Ba« 90 3 ICI # 97 7 93 3 M «

Exigez de votre courtier 

un Fondi Mutuel canadien-français

FONDS MIXTE RADISSON R. I.
4 ejt, rue Notre-Dsme Montré»! 1

BOURSE DE TORONTO

Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

C Tur-3 
C A-tor-a 
C Dyno 
C Malart 
C N inca 
Candor* 
Can Erin 
Captain

3X733
AOOO
2500
3C00
1000
9000
3C00

140 140
T'î A 

44 9?
+v->

4
11 
4' j

10 - 
é11

Valeurs V
Abitibi 
A bit or 
Ackland 
Acklnd pr 
Aita Dist 
Aîta Dis vt 
Alt* Gas 
Alt Gas pr 
Alt Gas Bor 
Alla Gas « 
Alta Nat 
Alg Cen 
Algoma 
a iumini 
Alum j or 
Antbes a
Arg^,,
Arg C P 01
Arg ?SA pr 
Ara ?éA pr 
Ash Tampia 
Ashdpwn B

376 S41 »
210 S4478

200 425 
225 S?2 
100 230 
225 ISO 
1080 $2 J 

50 S10? 109
50 $108 1C7

Cgm
Net

Cqm 
Fer. Net

Cassiar 800 $11 10'* It a — *4
lit Bas Fer. Valeurs Ventes Haut Bat

Cent Pat 
Cent Porc

700
3000

100
6

100
6

100
6 + 1

lJ4 41Û 41*4 + • Lob 'ne 550 $3 4 0 4 84 Cheskirk 1100 4 4 4 — ’ a
'* 247* 24 * loeo M 525 $17'/, 16' ? 14 Va — ' , Chib-Kay 2500 9 ? 8' 7 8 a -1

425 425 -50 Maclaren B no $19 19 19 — *4 Chimo 6’00 45 42’ ? 44
22 22 MB PR 49'5 $18», 18*4 18», + ', Coch WHI 700 440 430 435 -5

230 230 ' Leaf Ml 500 $12' ? 1?‘ j 12’ , + >4 Coin Lake 500 24 74 24 -Fl
180 180 Mas Fer 5990 $12», 12'4 17», — 4 Comagas 1800 69 65 65 -3

270 2740 + », Met S»ores 300 $7 4 7’ 4 7 4 — 4 Con-Kev 1000 10'a 10'1 10 •a -T a
109 _ i.
107

eti Sugar
M*«

wts

Atlas M*#{ 
Au»« CI 
AuWab P 
Bank Mnnt
Bank ns 

P A
B* 1 Phona 
Bca’ Valley 
Bc.vat pr 
Bow 5 j pr 
Braril 
Br Tank
Bright 
BA Oïl 
BC Forest 
BC Pw xd 
BC Phone 
BCPh 4*1 
Brockvüle 
Build Prod 
Burns 
Burrard A 
Cabo!
Cal Pow 
C Bread B 
Can Cem 
Can Cem 
CO Sup 
C* Fndry
Cl F 4.
Can Malt 
C Pack a 
C Pack B 
CSL pr 
Can A'ir# n 
C Brew 
C Brew pr 
C A * • A W 
C Bal B 4 Cdn Can A 
C c*l SI ç» c Chem 
C Chem w 
C Coiliariaa 
C urt W C Dradge 
C Frbks A 
C Gas Inpr 
C Gas In w 
CGE pr 
CG Sec A 
C Husky 
C Husky w 
C lm Bk C 
C Ind Gai 
CIL
C Marc 
Cdn OU
Cdn O l 4
CPR
Cdn et pr 
Cdn Tire 
C Tire A 
C Util 
C U»il pr 
C Vickers 
C Wastng 
Chat Gai 
CKP Dev 
col Cell 
Cap Bidg 
Conduits 
Con Bidg 
Con Blg pr 
Con Blg w 
Con M S 
Con Paper 
Con Gas 
Con Gas B 
Corby vt 
Corby B 
Coronation 
Coron w 
Cosmos 
Crain PL 
Crush Int 
Dale 
O Seag 
D Bnage 
Dom El 
Dofasco 
D Magnrs 
Dom Scot 
Oosco
Dom Stores 
Dom Tar 
Dom Text 
L’ow Brew 
Du Pont 
tmeo 
Emp Lit» 
Ena B 
Exgulslt# 
Exquisit# pr 
Falcon 
Fam Play 
Fanny F 
Fed Farms 
Fed Grain 
Fleet Mfg 
Fleetwood 
Ford Cda 
Fraser 
Fr Pete pr 
Gatineau 
Gen Bake 
Gen Dev 
G Dynam 
GMC
GS Wares 
Globe A 
GL Paper 
GL Power 
GN Gas pr 
GN Cap 
GN Cap w 
GW Coa! A 
Great West 
Gr Wpg G 
Gr Wpg vt 
Greyhnd 
Guar Tr 
Hardee 
Hard Carp 
Hard C pr 
Hawker-5 
UAER IP 
Haves S*l
H Dauch 
Horne Pt 
Imp Lifa 
Imp Oil 
imp Tob 
Imp Tob pr 
ind Accep 
Ind Min 
Ingersoll A 
Ingiis
Inland Gas 
Inland G w 
Int Bronza 
Int Nickel 
Int Util 
Int Util pr 
In’pr B 59w 
Inter PL 
Int Stl P 
Inv Syn A 
Iroq G pr 
Jamaica PS 
Jefferson 
JeH Bw 
Jockey C 
jock C pr 
Jock C B pr 
Jock wts 
Kelly D A 
Katvinator 
Labatt 
Lafarga 
Lakeland 
LOnt C»"t 
LOnt Cm p 
Laura Sec 
Lau F A 
Lau F 1.25 
Lau F 2.00 
Leiand 
Levy 
Levy pr 
LObCo A 
LnbCo B 
LobCo pr 
LobG l pr 
LobG B pr

683 890 890 890
500 $17'4i 17' 41 17 ’ 4

210 $70 70 20
790 144'4 43’.4 43 4

«925 $24’4 23’s 24 S
10O $43 4* 4*
330 sn’4 15»% 1«»é

1415 $9 8 • *’,
r 1720 $7», 7’? 7',

50 $49 , 4‘>'4 49’4
35 «'V', 50*, -

I’M $n-4 11’4 11’a
125 $*’, *'•, 4H
050 $1« 1 « » 4 15'4
600 $34’'4 *4 34'4
î 50 400 400 400

5800 150 135 150
16Î4 6?14 63’4

95 $71’ j 71 71’ ;
102 $50' 50 50'4

1217 $51’, 50» i SO*,
ZI2 $161 4 16 ’ 4 16' 4
65 $49i, 49'4 49 '4

100 $51 »4 51 »4 51*4 ■
275 290 290 290

25 285 285 285
100 $80 80 80

2392 $30'i 30 30’ %
8375 S13»/4 13 13*, ■

850 $18 177/* 177/, .
25 $49*, 49*4 49*,

240 $95 85 85
265 $8 8 •

1050 $24 24 24
300 $9*- n 9«, 9*,
100 $7 f 7’;1 70

150 75 75 75
2250 $20's 20H 20»,

25 $68 60 68
323 $27’4 2’'* 2^4

pr zl3 $27 27 27
93 <73 270 23

300 $'9 19 1?
z35 $647» *4)4 84*4
z?o $73 73 73

70 $52 52 5?
ns $53 53 53
ZlO $13' • 13", 13 •

l 600 $m. 11 ’4 11 ’ 4
6265 $10», 10*» 10*',

290 $sor. 50’ : 50 ;

Mid West 
Milt Brick 
Molson A 
Mol son B 
Mon Foods 
Mont LOCO 
Moore 
Nat Drug 
Nat Tn-.t 
Noranda 
NO NGm 
Nor Phone 
N Phon« w 
NW Util pr

noo
408

5?
272
717

US
360
$26! 4
S26'4

S7»S
400 S12 

1126 S4R
290
inn sjoi*

1147 V10’ ?
187.S $14 4 

1 SO $9 
100 s. Q X.-

180
360
26'4
26'4
7'2

185
360 4 10 

4- 4
26'.

7», -f N 
12 4-
47 — P
15-'i— ' 
20* » 4- ’ 
3*1* + • 
16 4

Nnvf $cof X(J xon fir.
Ogii |
Ocean c*m
Ont Ln«n 
Ont Step* 
Ont Store 
Oshewa A 
Overland 
Paoe-Hers 
Parker 
Pbina 
Pow Corp 
Premium 
ON Gas 
ON Gas pr 
Rapid Grip 
Reid Litho 
Revelstk pr 
R Nodweil 
Rockowr pr 
Rothman 
Royal Bnk 
Royalite 
Royalite pr

350 $49* 
100 $10’,

191* 
49 4 
10',

1914 _ 
49’, — ' 
10’« - '

ion $13 
100 4AS
149

607
1150
11C4

i3'• 13'a 
165 465

$29'4 ?9 4 29’4 —I s 
426 49S 425
$20’• 20 20 — ’a
290 270 jrr —20
$7i4 7H 7ik 

74 74
165 
455

591% 4 rX
425

47*4 — 1/4 
19'4 — >4 

5«/4 4- ’4 
6*4 4- 7a 
7*a — 1/4 

76 —1 '/4
is-» ■+■
25 U

1116 
eoo 
100

xd 350 $74
1100 165 165
345 455 450
165 $599$ 59 
100 425 425
30 $4794 47V4 

200 $19'4 19'» 
250 $5’4 5’4

$6*4 6*4
$71*

$76H 76
913 $15'.a 15 

25 $25 Vi 25 L
StL Cp A pr 135 $102 101’? 102 41

160 230 210 230 -. 10
2’on ?10 210 2'0

505 SIP4 r H — 'A
225 $19 , 19 1 J9 ,

JOBS $9'V 9 9’ , 4 ’A
2350 330 370 376 -10

900 UH 6+ 6'4
$00 R5 *6 *5

Saiada 
Saiada wts
Sayvette 
6evcn Arts 
Shawin 
Shell Oil 
Shully'S 
Sicks
SHverwd a 
SHverwd B 
Simpson* 
SKO Mfg 
la'er Stpri 
la* S*eel 
outham 
S* Pav 
Stedman 
S»eel Can 
Steinoq A 
Ster Tr 
Suptest ord 
Tamblyn

8160
405
225 

17'0
11 41 

13304 
100

$91, 91, 94 — *a
425 400 400 —30
3C0 300 300
594 9 -V
5'4‘i
$13 12'
$5M 5

$36 36
S^?*« 12 
$13 13

470 $30 ?9
250 735
$9’, 9

490

4V»
626

pr rlO 
455 
600 

4650 
6253 

TOO

165 $17*»
‘ $15$a

744— 1 
12’ — 1 
5*4 -t 1 

3* -F2
124 4 ; 
13 4P 
294 _ ' 

250
9’ j — '

5>0 >8 18
132 ’ 4 31*4 31 »4
$10 9' 3 9 3
$'.7’4 16' 4 17’4
$17*, 17*a 17*44
$71 ’ 4 71 ’ 4 î 1 ’ 4
$45' ; 45 3 45’-3

17’7 
154

tK $» 7 7 — ’A Tanrnrd 212 125 125 125
700 1734 7'* 7*4 — ’A Texaco 160 145'a 05 45’
r55 $5»4 5*4 5»4i Texaco pr 75 «39 89 09
500 240 740 240 + 15 Tor Dm Bk 209 $63 67'3 6?'
200 $34’ ? 34’ 3 34’ T — f Towers 650 4 40 425 425
250 $16*, 16m 16 m Tr Can PL *70 $71 ’ 4 71 » 4 21'

14700 $74 6 4 7$,

i 
2.5

1740 $144 144 144 4 4
1005 155 150 150 4-5 Trans PPL 500 $z 7 7 — 1,
497 $67 3 61*4 6? —P, Turnbu" 100 $12’* 1?’«. 17’* + M
500 $9 9 9 — »i Union A ce z25 $*•« 8»<, P ' 4
371 $14 14 14 + ’ 4 UN Gas 1737 $1?*, 18’ 4 1 10*4
200 450 450 450 UN Steel 100 $”4 S3»l 5*4
234 V 57’a 57’a Vendomat 1700 500 475 575 -t- 60

•■o $95 95 95 -1 Vulcan 100 430 430 430 —10
1255 $24 s 74 74 * Wainwr 1800 100 100 100

z98 $10$ 
720 $36*4 
297 $24 
475 $29'7 

45 $974

104
36*4
24
794
97’4

104
364
24
79’'7 +
97’'4

100 $1? 19 19
50 $27'a 27' a 27' a

200 $14’ ; 14' 7 14’ ;
100 $13’ a 13’a 13’ a

1000 430 430 430
1100 300 300 300

100 $3’3 8’ 7 8’ a
1900 $7’, 7*4 7»,

Z 40 $?ra 7Ta 7?i
6358 440 440 440
1965 $214 714 21 4 — ’
865 $394 394 394 - ’

3173 $19'7 19’• 19' 7 + :
15 $1064 106 4 1064 — 1

490 $17 164 164 — 1
z25 $154 154 154
500 $74. 74 74
250 240 240 240
100 $10’7 10’7 104
400 $144 H 4 144 +

1205 $114 H H - ’
400 300 300 300

2160 $464 464 46 '4
«85 $164 154 16'.
450 700 700 700

Walk GW 
Wat Equip 
Webb Knn 
w Mas or 
Westcoast 
Wcoast vt 
Westeel 
W Copper 
W Cop wts 
Weston A 
West A wts 
Wood J A 
Woodwd A 
Wdwd A w 
Wool Comb 
emth
Zellers

Acme Gas 
/
Am Leduc 
Anchor

350 440 440
990 $54 4 53 4 537, 4 4 

440 4*5
209 —10
400
154 — H 
15 - 4s
12 
50 
22 
17'<4

920 -70
37'2 37'2- 4
16 16

350 200 
100 400 
37 $154 

630 $15 
400 $124 
200 50
600 22 

1910 $174
1473

185
425

950
$38
$16

200
400

15P
15
12
50
2?

’
920

f 3

Ang U Dev 9P780 37
BaMey S A 5940 975 
Bail $ pr 
Bail 54 pr 
Banff

300 375 370 375 -F10
890 S'4 * M’s 14' b — 4 
132 365 365 365
210 $32 32 32

PETROLES
500 IJ'2 134 13'7 

2890 210 203 206 -F«
3050 S’? 5 V?— »

500 5’ j SVj 5' 7
34 36’ ? -M

965 975 +10
100 $22’ ? 22’ 7 22’ 2 — 4 
305 $24 . 24 . 244 4

1909 $594 
100 $84
100 $7’ ,
747 $9'

4215 $134 
3880 $174 
900 $17’ 7 
a sso 

292 $37 
100 $11*4 

70 $160 
250 100 

5110 $104 
265 $10’ 7 

1509 $53

sr
84
7’ ?
9’ i

13
17»,
174
50
364
114

155
100
104
104
524
17H

594
84 -f ’,
7’ 7 
9- 7

134 + 4
17*4
174 - 4 
50
364 1 ’ 7
11*4 - 4

155 +15
100 
104 
10 ?
524 + 4 
17*,

$28 7 28’ a 28 a + ’
$5'4 S 5 — 1

$60 60 60
75 75 75 -3

$19'4 19 19»4
$167' a 162’ a 167’ a
$76' , 26 26
270 270 270
$28’ a 27»4 78 - '
$10'* 10’, 10’,

64
34
594
84
84

164
18*4
444
444

100 
6' i 

59 
IS’*
15’ 7
18’ 7
56

285

64 —
34
594 - 
84 +
84

164 - 
19’ 2 + 
444 — 4
44*, + *1

100
6' 7

59 -1
15*,— *a
15’2
18' 2 —14 
56 + 4

285 -15

415 
zlO
400 $7’ •
ZlO $34 

35 $591.
320 $8' ?

X100 $84
1184 $174 

650 $19 ;
100 $444 
100 $444 
500 100 
640 $6' '7
300 59
540 $154 
385 $154 
800 $194 
125 $564 

2550 300 
100 $16*!» 164 16*4 -r
30 $ 25 25 25 - '

766 475 475 475 
E> Ô444 744 744 

225 $144 144 144

750 
100 

H i
1025

175
2269

403
200
60

405
1100

$51 51 51
175 175 175

$137’ a 137 137’a +
$44, 44 44 —■ ’ 4
$147 * 14», 147» 4- ’«
$6’, 6’* 6 • —

$76 75’a $6 +
420 470 420 — 10
$7*4 7»4 7*4
$5’ a 5’ a 5’7 — ' 4

495 4*0 490 —10

Caiaita 
Cal Ed 
C Oil Lds 
CS Pete 
C Delhi 
Cdn Dev 
C Ex Gas 
C High Cr 
C Homesfd 
Cent Del 
Charter Oil 
C Dragon 
C Mic Mac 
C West P 
Dev Pal 
Dyvan
Dynamic 
Fargo 
Glacier 
Gr Plains 
Home A 
Home B 
H B Oil G 
Long Point 
Maltrans 
Medal 
Mill City 
Nat Pete 
N Cont 
Norcan 
Northcal 
NC Oils 
NCO or 
Northld 
Okalta 
Pac Pet* 
Parnell 
Permo 
Petrol 
Phillips 
Place
Provo Gas 
Ouonto 
Sarcee 
Secur F re# 
South U 
Spooner 
Stanweil 
Triad Oil 
Union OH 
Unispher 
U Cans© vt 
Un Oils 
Un R 
Wsburn^
W Decalta 
Windfall 
Van Can

430
300
370
123

500 100 
500 13
150 $23 

13100 107 
10300 

2757 
500 

1600 
500 

6141 
4145 

100 
1500 
800 

2000 
500 

2000 0 
2500 21
3050 305 
7000 H

100
13
23

106
410
799
36$
119

100
13
23 -

107
415 -
300
165 -
120 - 
23’ 2 -

134 118 123
830 820 870
105 1C5 105

8’ i 8 fl
365 365 365
199 199 199
90 90 90

-1
*• 1»
HO

84 84 -
204 21 

291 291 -
î 114 11’7

225 $12 12 12 — ’ *
923 $12 12 12
2 70 $11 11 11

1485 $16 16 16 — ’'a
4000 24 22 22 —1

12500 8 7 0
175 255 255 255

10577 31 30 31
25850 305 790 305 + 15

500 23 23 23 — ’ a
820 315 305 315 + 10

26025 14
600 130 
210 $25 

21100 24
2400 114
3945 $124 

17175 53
4120
1500
1000
3300

900
1500

600
1875

14000

16
57 
20
58 

168
25

104
685

12
130
25
214
10
124
50
34
55 
19
56 

164
25

100
680

—3 
--2 
— 1 
+ 1 
— 1 
-5

-5
-5

134 12’ 7 134 4-
1100 11 n 11 -F Va
1550 28 77 78 -1
2660 175 172 175 + 4

800 $10’i» 10’ 4 10’,
3500 42 40 42 —1

500 178 118 118 — 2
513 138 131 ni — 1

1000 30 30 30 -3
6050 08 05 86 4 1
2575 103 101 100 -3

786 17 17 17
iOO 7 64 6' . -

TOTAL DES VtNTf$ : 143S.W0

75
$184 
169 • 
$44’ 4
$48' ; 

50

71
184
684
434
434
50

71 —4
18' • + 4 
69 -
44 4 — 4
4,', _ »,
50

Abacus 
Acad Ur*n 
• - oects 
Aqnico

$80’a 79’4 79’4 —1l’i Alba Èxpl
160 155 155 Amal Par#
$53’4 52’» 52’ a — ’<4 Anacon
$11 ’ 4 111 4 11*4 Ansil
$10', 10'» 10', Ara*
$5« 5*4 S’/4 A Arcadi*

225 220 225 +10 Atl C Cop
315 310 315 Aflin-Rut
$10’ : 10*9 10*9 — ’-9 Aumacho
$10’, 10 10’.9 + ’ 4 Aumaq

67 66 66 Aunor
$5*9 5’i 5$9 - ’9 Bankeno
$9’ a 9 a 9’ ; — *4 Bankficld

MINES
3000 204 19
1900 54 5
7'75 5M 350 
2031 5" 49

30

TO +1
54 

550

100
70A0

10798
13100

1785
500

23100
700
500

2000
7500
1500
2500
2000.

38
7

-3
—1

C Bellek 
C Discov 
C Fen 
CG Arrow

Haiti
C Marcus 
C Mooul 
C Mnrri'-on 
C Mosher 
f«n tleg-js 
Con Nichol
f N«rthi<i
Cons Que
C Rambler
r P*<j Pop
C Reprourt
Cnp Corp
C op-Men
Coprand
Courvan
Cra'Omt
Cromor
Crowpat
Daering
D'Aragon
Con Shaw
Delhi Pac
Denison
Dicknsn
Dome
Donalda
East Mel
East Sull
Elder
Eldr-ch
Eureka
F'west T 
Frncoeur 
Gaitwin 
Geco Mmes 
Gnt Masct 
Giant YK 
Goidale 
GF Mining 
Goldray 
Granduc 
Gulf Lead 
Gunnar 
GwiMim 
Hard Rock 
Har Min 
H of lakrs 
Headway 
Hea’h 
Hollinper 
Hud Bay 
Hu-Pam 
Hydra E * 
Inspiratn 
Irish Cob 
Iso
j Walt#
Jacobus
Jay* Expl
Jellicoe
Jolie*
Jonsmitb
Joutai
Jowsey
kollev *
Kerr Add 
Kirk Mm 
Kirk Town 
Lab Min 
L Dufault 
L Osu 
L Shore 
La Luz 
Lamaque 
Laogis 
Latin Am 
lencourt 
LL Lac 
Lrrado 
Louvlct 
Lyndhst

4
Madsen
Meralgo
Marbov
Maritime
Martin
Matatch
Maftgml
McIntyre 
McKen 
McWat 
Merrill 
Me»a Uran 
Min*Ore

4')00 
400C 
1285 

14000
134 134 134

12300 31 29 31 -f’
«rOO 106 90 166 4 21
1 *20 113 109 112 -1

300 00 48 I, 46 -» 9
j son in 2’0 —3
2600 10 ie 10
inoo 4’ T * a 4 a
4100 ?«' : 70 ?• -J
mnn »8 n sa _i

100 101 10» 101
aonn 9 B 8
500 9’t 9 a ’'*!

n«nô 2* ?4- : ?4’a—v-
11500 » a 8' : 9 j -e
16715 104 •r 101 —2

1000 13*1 13 13 — "
400 $1fl14 10’ 7 19 1 --
500 7 7 7 -4-1
5O0 9 9 9

49000 10 15 17 + 1 ' '
4r.r0
9265
7000

194 19
45
23’;

1292 $104 995 
1730 400 390

41
22

+ 2 
— 4

-20
436 $264 26H 26H — 4

3000 6' 2 6
2410 230 226 

800 178 ~
1400 105 

7 
15 
11

5500
6833
1000

19500
5000

6
226
172
103

6

104 10 
9 2 9

172 
102

6
134 15 
11 11

— ’'i
—4
42
—3

+ 1 
+ 1
— 4
— 1

2C0 $24/, 
1100 86 
ins $114 

1000 7?
4500 16.

500 33
2400 292 
SC00 7 
7894 900 

500 4
1000 17
4300 V": 
1000 
3000 
8000

244 74 
5

10
9

. 24*4 4

1 H4 
78
164
33

297 4 7
7 — 4

005
4

17

74
5 —

.-y,,. m

Cour» fourni» par la PRESSE CANADIENNE
Cgm Cem

Valeurs Vantas Haut Bas Fer. Net Valeur, Ventes Haut «as Fer. Nat
Aiax 10000 18 10 il L aduboro 4000 76 75 75
Alpha A 300 $5 a 5’9 5 1 Lrth Corp 3000 8 7 8 41
a Beau Be‘l 500 5’ a S1 j 5 3 » M Hy grade 600 90 90 90
Ang A Moly 1100 188 185 188 4 3 Marchnt 16300 94 85 85 9
Arnq 5000 4 . 4 4 Mc Intyre ICO $4? 4? 42
Atlas 667 4' i 4’ 1 4' . - 1 M.tchewan 3000 17 15 15
Atlas Tel 5000 255 245 250 -5 Mer Chip 3400 74 27 24 4 7
Augustus 2740 34 34 34 Monprr 3500 33 32 33 ^ 1
Aut Fab B 500 140 ’40 140 Mt Piea^t 4600 170 166 170 ?
Bailey 5 A 300 965 965 965 N Forma 500 4 4 4
Band Or* 1500 7 7 7 Nfld l ight 75 $«7'4 67»4 67 '4 4 '4
Bateman 7500 4 î 4 4 — - Newrich 2^00 13 17 13
Bellechas 4500 1* 10 10 4 ► W Amulel1 «00 in , »0 7 ’O’a 4 ’ 1
Black Rivi 2000 if) in 10 NA Rare lorn ÏS 3? 35 -f 3
B'ut Ben 1A0 $13’9 n : 13’9 HQ P©A' 1 pr 75 $47’, 4T ’ - A’ ^ -
Bnrn'te io<yi 14 14 14 -1 Opbm F *pi 4000 13’ i 4 ’ j
B'uneau 2500 24 : 2? 22 — 4 rpem «k • 7 ton 570 * 5 «5 r»o _ »
Camp Ch'D inn 3*5 38s 385 -’0 rat 5iiv*r finq 31 33 33 -l'i
C F'od .« lero AS Art 4« -F 5 r - - * «nn 5' 9 3'9 5'<i + ;
Cano'-am# 130fr 8 9 • 0 - , rear* c •■»§*• inn iss 168 191
F artier fj 500 1 8 1 —7 pm oo>d inon 1'9 3 9 3’ , 4- ' :
Chernalloy 2230 7* 75 75 4 Pdrcup'ne - V 4' : 4 ; 4' 3
Chib Cor moo 1 9 « 9 1' ? '9 Qi Cnba't "îon I9i 196 194
c lavéland mon 4 9 4’1 4 J * • 700 24« 240 240
Cominoe 1000 3 3 3 - Que Smelt 75M 13 ’1 -î
C Paper 990 %3>H 3« + 39’,- . P *n«nld 100 01' U 1«
CQ Yell inoo 3’ a 3’ î 3’ î + a Roberva' TOo/i 1 * 14 •4 ?
Credit mg T'W $17*4 i; 4 i?’4 SH. Coium 77is 320 ?*' JAd —20
Dalfen long 20 20 20 45 rr S 13500 14', '"''i
Dome 100 $26 : 26y 26' î * 1 Sangamo 1 *0 $10 10 10 41
D Explorer 10 16 j 17 42 SasKon De/ 23 21 2i -1
D Lease 7000 46 45 45 - 5 hoo Save 150 06 4 4
Dumagaml 500 34 34 34 -5 üver Reg ’■’OO 51 49 51
Du ont 5000 20 18 20 42 Siscalta 4700 80 80 80 -f-5
Fab 1000 9’, 9' 7 9’j S Dufault 12500 6 6 6
Fabl 100 $® 4 9 « 9’4 - '4 SC Pow 6 pr 18 $’05 105 105 +1
Fano 2000 2 a 2 a 2'-a — a Spartan 1900 60 58 58 -4
Fox Laka 4500 20 18 20 42 Sullivan 900 140 140 140
Fundy 2000 7 7 7 -2 Tache 2000 10 a 10 10
Futurity 1500 16 16 16 -1 Talisman 6600 75 74 75 —2
Gaspe 1750 2V9 2’il n Tib Expl 127070 12 10’'a 11 Va +1’
G Autotron 1800 335 330 335 +5 Titan 2500 • 7 8 - '
Glen Lake 800 213 205 210 —6 Un Obalskl 700 38 38 38 —7
Gold Age 4500 12 10 12 U Pr in 1100 39 39 39 —4
Grisol 200 105 105 105 -40 Val Mar ICO $5*» 5* 5H
Hastings 1000 88 87 87 - 8 Vanderht 100 270 270 270 $0
In» Ceram 500 5 S 5 —1 Virginia 1000 3' i 3’ a 3’a
Int Helium 3700 215 205 705 - 10 Westvilie 3500 4 4 4
Intrprv D 15000 11' a 10"a U 4 a YorK Spec 4600 390 375 390 -S
Jubilee 176?? 340 315 375 415 TOTAL DES VENTES
K «en* 6650 281 265 275 F ÎO Industriels ' 11,000
Kontiki 1000 3' a 3 2 3 a Mmes e» pétroles I8Î.409

——

M

Tout ce qu'un bon havane 
peut vous offrir

Le meilleur tabac havane 
Une douceur veloutée 
Une saveur riche et 
satisfaisante

»?o,yi 70*4 20** — 1
470 $514

7000 il
7430 30
5400 
4600 
1100 

76000 
14V)0 
:nno 

7'00 i 
?nnn ?i

■
77
75
7?'
11

Court fournit par la PRESSE CANADIENNE
10 — , Cqm Cgn»

45 Valeur, Vent*, Haut Ba» Far. Nat Valeurs Varias Haut Ba, Far Nat
44 ? Abitibi 335 $4l V» 41’, 41' _ t W r H 100 $1«’* 15-, 10’, - ’%
77 -Fl a uni In 1 1413 $74' 7 74 U . — 7 Weatnn A 900 0 • 17 . 17’, — «
n 4-1 Alqn-na 75 VU 7 43'9 43'7 —VA
2? Alum ?pr 7’ft $47'T 47’*» 4";
n + ’9 Argu« ion $*% 0', 0’» 4 « ,

sous rc*v

CORONA t)E LUXE • GOLD STRIPE • PETIT CORONAS * HUES • QUEENS • PANETEUS

2000
1903 101 
499 70

800C
R035 710 

13000 
2$O0

4000
325C0
43000

600
4900
1500
8500

1000 
2066 

11300 
6700 
1000 9
225 $’0 
350 $43

44 44 —
?1 ?1 — 4

Ï04 104 104-
100

70
100 -S

>a
60 —1 

700 415
30

Asbestm 
Atlas S*e#l 
Bail S i pr 
Bank Mont 
Banq CN 
Bnque PC 
Rath r 
Bath P A

178 $304 30 
200 134 34

30’*
34 —

1O0 $774 224 77 ? - '4
1980 $63', 6?’4 634-14

250 $‘9 69' ; 694— 4
30 $46’ 7 4* 484 —4

700 $1.6', 154 154
75 $50 .50 50

16 16 16 + 1 B--‘! Phone 3250 $5i • S0J» 51’S 4 »,
074' 7 24 a 74’ Brazil 1577 300 290 300 4 1«
490 400 485 - 0 B A Oil 4506 $30’4 30’, 30'. 4 ■

15 15 15 4- ’$ BC Forest 1600 $14 • 13 13' 7 — 1
255 755 ?«5 BC Pow xd 667 017', fe 17’,— '4
295 :*o 790 -5 Build Prod 200 $24 ?4 24
375 370 370 Bulolo 550 605 685 680 0

3? 31 32 + ’t Cal Pow 3200 $20» 4 20', ?C'4 + ’ a
79 24' 7 27' 3 —1 Can Cem pr 30 $27’ 7 27’-7 27’»
'4 1? 1 4 +1’ 1 C Dom Sug P-.- 028 77'7 27-, - 1 •

166 165 165 CI Fndry 000 019 19 19
121 118 119 —4 Cdn Brew 5020 $10*, 10', 10», +

6' a 6' 1 6' 3
1C

—1’ ,
-i. 1 Cdn Brew pr 150 $50'. 50: • 50’,

'h 15 15
340 340 340
ni. 215 219

8' a A 7 A
14 14 14
4V 3 48 43’
49 40 49

C Bronze 
Cdn Celan 425 $34 
C Cell 175pr 500 $35
C Chem 975 $94
C Husky 7975 174
C Imp Bk C 560 $62 3

700 $23 » 234 734-

-1

169O0
2000

700
600

7000

25
14
6?

0
8

18

Mattgmi rts 3755 49
Ml Wright ■,x'
Multl-M 
Murray M 
Nama Cr 
Nealon 
New Ath 
New Bid 
Newconcx 
Ncpnex wts 
N Goldvue 
N Harrl

2500
1000
5900

15500
14100

1.500

—1
+ 1’

10
43
24 
24 
63

0
7 74—4
r 49 4 4

364 — '1
II 1 

108 +3

134 — Vs 
130 

25
23 +1
114
12*i

New Jason 
N Keiore 
Newlund 
N Mylama
Newnor
New Rouyn 
N Senator 
Nickel MS 
Nick Rim 
Nor Acme 
Norbeau 
Norlartlc 
Northqate 
N Goidcrt 
N
Norsp A w
North Can
O'Leary
Opemiska
Orchan
Ormsby
Parnour
Paramaq
Pato
Pax Int
Paymast
Peerless
Perron
Pick Crow
Pitch-Ore
Placer
Preston
Pros Air
Purdex
Que Ascot
Que Chib
Que Lab
Q 66etal
Qunston
Quemont
Radiore
Raqlan
Rayrock
Rexspar
Rio Alqom
Pio Rup
R'X Athab
Rockwin
Rowan Con
Ryanor
San Ant
Satellite
Sherritt
Silvmaq
SiSCOf
Starratt 
Steen R

1000 
9000 

1C000 
5700 

20500 
5500 
2500 
1212 
600 

3500 
500 21

1500 16
6827 565 
1C33 17
1000 23
100

9’, 74 94 fl
27 25 76
25 25 25
54 54 54

-10

-1 
t 2

6 4 4- ’•
9 3 _1

15

600 400 390 390
3200 89 85 85
2000 4 4 4

800 7 7 7
48825 111 103 107

6' 2 
10 
15 
20 
104

200 240

94
14 
70 
16
10 10 

9’, 9 9
37 37 37
354 354 354 
184 18 
21 21 
16 16 

550 
17 
23 
36 

235

18
21
16

550
17
23
36

235

— 1
— 1 
—1
— ’ 1 
4-2 
-r24
— 1 
— ' ,

—1 
—1 
-10

CIL 
Cl Pow 
Cl Pow pr 
C Marconi 
CPR
Cent Del 
Con MS 
C Glass 
Dist Seag 
D Bridqe 
D Fndry 
D Glass
D I ime
D Stores
Uoi.i iar
Oom Text 
F alcon 
FRaser 
F rosst A 
HawkerpS 
Home B 
Hollinger 
Horne Pf 
Hud Bay 
NBC 
Imp Oil 
Imp Tob 
Imp Tob or 
Ind Accep 
Int Nickel 
Int Util 
Int Util pr 
Inter PL 
Jamaica PS 
Labatt 
Lau Fin A 
Locb M 
Maclaren A

34
35 -
9’« 4- 
7*, -f a4 

62 -14
300 $14 134 14
700 $17'14 174 124 - 4

30 $414 4t j 414 t *9 
600 450 450 450

1840 $244 24 24
700 825 825 825

k
36 37 +14 1
46’ 7 46' , — *,

16'»

235 $37 
550 $46

1000 $164 154 
$594 50v 

555 $70 69
?n0 $64 64 6'

1425 $134 134 13 
174 1"

584 
70 -

2335 $17*4 
*63 $174 
125 $52*4 

1325 $76’

17’. 
52 . 
26

174
52*4
26

2350 $184 164 104 4 1'i 
2 CO 485 485 495 +5
100 $M4 114 114 *
640 $214 21 71 4
100 170 170 170 —5
150 $51
020 $114 

109? $44 4 
650 $’44 14», 
400 $64

26.50 $76

51 51
114 11',

144 
6' » 

26
64

25'
690 $694 60’ * 694 + ’ •

5190 $444 444 44 4
100 $484 48'• 40*, — »,
8*0 $80 794 794-1*4
100 $11 H 11 +14
300 $14’ 7 14’ * 14’ . — 4
675 $164 164 164
100 $17 
100 $19

1650 $18», 1*4 184
1000 1 !» a 11 ’ '7 11’a Maritime T 27$ $20-’4 70» 4 20:)4 -F ’4
5168 575 565 575 Mess-F 2325 $12' '7 1?’4 17'4 - ’4
1000 205 2C5 205 Miron 6 pr 100 $10 10 10
2000 25 74' 3 24 7 + 1 Mitch R A 100 09 9 9
2000 80 87 87 Motion A 150 076'4 26 76

19000 15 13’3 14 Mont Trust 325 $87 06 7 0» + ’<7
300 335 335 335 Noranda 1470 $30’ 7 30’4 30’ 7 -F 14

5025 20’a 19 19 —1 NS LP xd 010 $1934 . 19», H
500 14 14 14 Moore Corp 325 $47' ; 46’ 7 47 -1

10500 10 17 17’ a + ». i Ogilvie 70 $49*4 49»4 49** — ' 4
1000 11 11 11 Ont Steel 225 $13 12»« 1?»4 - H
1COO 61 61 61 + 1 Pac Pet* 200 $ ’ ?» 4 17», 1 ?» 4

16000 n 10 10 Placer 50 076*4 26 V« 26»/4 + ' i
408 026’7 ?6’4 26’4 — ’ s Pow Cor xd 9?9 074 74 74
100 650 650 650 + 5 Price Br 1380 036’, 36*, 36H + 'A

6600 10? 90 99 —3 Price pr 75 09? 8? 17
1500 12'a 17 12 —1 QN Gas 200 455 450 455 -FJ
8799 0 7 7 r 1 Que Pow 155 $31 30»A 31 •+• 'i
3100 16 15 15 -2 Que Phon# 75 $43 43 43
1000 4 4 4 Royal Bnk 2271 $76», 76 76 4 1
2150 8? 1? 8? Royalite 175 SIS’. 15’ 8 15', -F ',
1000 1517 15 15 —1 StL Cem A 700 $15 15 15 + ’a

400 970 970 970 StL Crp A pr 50 $102 107 102 -F2
9000 41 41 -Fï Satada F 3175 $9», 9' 4 9 4 >,
3700 50 40 40 -2 Shawin 2261 $24» 4 24 7 24'x
5200 76 75 75 Shell OÜ 2321 $12’, lî». l?»e ’1
1000 15 15 15 Sher W 705 $?3»'4 23** 23'’4 -1 4
7553 $10»4 IO; 7 10», — 1 , Sicard 100 $7’ j 7 Va 7’a

4000 5’7 5’ 7 5’ a Southern 1700 $32'4 37
5000 73'7 77’ 2 23’a -Fl Steel Ci" 2570 $17’, 17>4
1O00 15 15 15 +1’, Steinbg a 175 $71 21
1500 5 5 5 Texaco Cen 515 $4 5 ’4 45'4
6000 111, 11 H’, - ’, Tor Dom 175 $63», 6?’»
2500 35 35 35 -3 T Fin A 250 $14 14’»

77300 17 15 17 -F2 TR C Cor 350 $8», fl».
7Z80 205 7*0 704 —1 TO Can PL 125 t?r. ?r«
2638 15 15 15 Trans Mt 725 014’r 14’,
7600 177 ITS 177 Viau inn 0»?’ j 17’a
7500
3.588 S10

7
500

7 —
500 —10

Walk GW 785 $54 54

ui, vous e
ect avec 
es cTaffa

w#

if;

Pour obtenir des renseignements sûrs, allez le voir à 
“la Banque qui aide votre entreprise à progresser"!

$14«, 14’7 14’ 2 Bare* 1500
430 425 425 -35 Barnet 3000
250 745 245 —10 Bary Expl 1000
290 275 290 -F 20 Base Mets 1600

275
250

$9» 4
$15*4 

1100 $164 
400 $21 
425 $40' ; 

3250 $H4 
420 $11,'« 
250 $27 1 

$77'a 
$9

$494

4597
1120
z60
375 $31’ 

25 $33

94
154
164
21
40
11
114 
27 . 
7*4
8*4

494
31’ f
33

94
154 — ’ 
164 — » 
21
40 + '
114 + ' 
114 — ’ 
22'7 
74 — '
8*4 - ’ 

494
31 ' a + 1
33

B Duq
Belcher
Befhlm
Bevcon
Bibis
Bidcop
Black Bay
Bouzan
Bralorn* 
Brunswk 
Buff Ank 
Caoamet 
Camp Chlb

10 14 14 —9 Sullivan 4.1O0 141 140 140
33 31 33 +1 Sunburst JOOO 13 13 II
12 11 12 Svlvanlt* 700 10 9’7 9'
91 ♦ 1 fl Taurcan 500 33 33 33
34 31 33 Tecx h 900 160 156 156

105 107 105 +1 T: ni ry 9500 15 14', 14’
*’7 6'7 6’: 41 3 hom ». 600 57 57 P
fl 7’ 7 1 -Fl Tombiii 600 80 80 r
7 0 4’, - ’»» Tor mont •095 26 24’., 25

365 355 355 - 70 Tribag •00 140 136 137
78 77 77 +1 U Asbesto, 775 410 410 410
22 72 7? Un Bufeed 1300 57 57 52
52 50 .50 Un Keno 2007 790 770 770
97 97 97 -? U Mindem «66 20 20 20
15'0 15”» 15’» + ’, Un For» 12SO0 11 10’, 11
5 Va 5 V, 5»n Upp Cen 500 165 165 165

11 11 11 -1 Vaut# 550 97 92 0?
41 40 41 Violam 1000 130 126 130

215
9
9

11M
9

205
I

215 -
*
9

114

1000
7350 

200 
11000 

1500 
14000 
2500 
6000 

120 
550

17900 243 232 i
5000 11’? 11 ’ '7 U
1700 390 31$ 38$

Werner 
W Malar 
W Beaver 
Wiilroy 
Wiltsey

1000 9”, 9’
1000 54 5
1333 16 16
4300 143 138
2500 17 17

9’ ? — 4

+ J
—1 
+ 1

-1 
—1+ 1

94
54 — ’< 

16 — ’•
141 +7

17
39 39 39 —1 Wr Haro 2375 80 M 80

610 610 610 —5 Yale Lead 500 9’ 7 9' a 9V, -
350 345 350 41* Yk Bear 1700 116 m 116 —1
243 232 235 45 Young HQ 8700 13 11 11 —1

Yukeno
Zenmac

11500
3400

4
274 274 -14

FRANÇOIS

B0ISCLAIR
AVOCAT

210 ouest, rue St-j»cquet 
Montréal

Tel. 842-8545

12^0 fuccursalrp qu? la Ranrçup Hp Cominprrp pn<:eprlp 

tout 1« Canaria pruvent être, rn (ait, autant de suc­
cursales pour votre propre entreprise!

Que vous désiriez connaître la situation de IVmliauchace 
4 Sudbury, la disponibilité de représentants à Halifax ou |p 
coût de l'électricité à Penticton—le gérant de votre succur­
sale de la Banque de Commerce peut vous fournir toutes les 
réponses grâce à la possibilité qu'il a de se renseigner par 
l'intermédiaire des autres gérants de la Banque.

Les 1260 succursales de la Banque de Commerce et les 
services spéciaux du siège social sont à votre disposition 
pour toute aide dont votre entreprise pourrait avoir besoin.

You= aider à développer votre entreprise est done I'un# 
des principales fonctions du gerant de votre succursale 
d» la Banque de Commerce; ses conseils et le? services 
dont il dispose (vous en trouverez une liste partielle 
ci-dessous) sont à la mesure de vos affaires. Faites sa 
connaissance! Son expérience des affaires et les services 
qu'il met à votre disposition peuvent être d’une aide 
inestimable pour l essor de \ otre entreprise.

Fins de HdO sneevrsales à rcire serviec

LA BANQUE

BÂTIT I L AVENIR
IES1

BANQUE DE COMMERCE
CANADIENNE IMPERIALE

LA BAN0UC QU» AlBf VOTRC tNTRfBRISI A PROGRI $$fB a tr.Çf*Mf*r ~ ~ » *
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O- ^ ^ j _ Marcel Racine préconise un jamboree
AU Qf© Cl U SPORT international de baseball pour 1964
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Par JEAN PAUL (OFSKY

Question de tempérament...
Tout est là, ce n’est qu’une question de tempérament, 

d’attitude, le reste est facile, t’est Arnold Palmer qui 
parle ainsi à la veille d’entreprendre, le mois prochain, la 
tournée des golfeurs professionnels de 1963, tournée qui 
doit débuter a Los Angeles. "Chaque fois que j’ai besoin 
d’un birdie, de dire Palmer, je l’ai; pas plus difficile que 
ça!” Comme dirait un de mes amis, "ça c’est sa théorie!” 
Ce qui a pousse Palmer à faire une telle déclaration, c’est 
la forte poussée dans le dos qu’il a ressentie à l’apparition 
du plus nouveau phénomène du golf, Jack Nicklaus, jeu­
ne géant au talent naturel, qui n’a qu’un souci: ne pat 
trop engraisser! Et dire que moi, j'ai leurs deux soucis 
combinés! J’avoue cependant que Palmer a raison de par­
ler comme il le fait. Ne rier pas, je le comprends très bien 
ce Palmer. C’est exactement comme il le dit. Ainsi je me 
rappelle très bien que l’eté dernier, en mauvaise posture 
plus souvent qu’a mon tour, je n’avais qu’à adopter l’at­
titude du maître Palmer. Dans ces graves moments d’in­
certitude je n’avais qu’a me fredonner le refrain: "Mon 
J.P. que dirais-tu d’un bogey” et je ne le manquais ja­
mais. . .

Le bas de Noël de Bob Perreault...
Ce n’est pas parce que son équipe traîne au dernier 

échelon du classement de la ligue Nationale que l’on de­
vrait priver Bob Perreault de ses étrennes, de son bas de 
Noel; ce n’est pas parce qu’il avale du caoutchouc, com­
me les Chinois mangent du riz avec des bâtons, qu’on 
devrait lui gâter son soir de réveillon; il ne mérite certes 
pas un sort aussi cruel, lui le bon petit garçon, dont toute 
et chacune des pièces d’équipement est cousue de médail­
les; allez donc ne pas faire de cadeaux à un gars pareil! 
En te soir du 24 ou tous les hommes de bonne volonté ont 
le droit à la Paix, il devrait y avoir une loi pour qu'on lui 
fiche la sainte paix à Perreault, qu’on le laisse tranquille 
à déguster sa dinde. . . tomme tout le monde. De fait, je 
vois qu'au calendrier de la ligue, aucune partie n’est à 
l’affithe la veille de Noël. Mais le lendemain les Bruins 
reçoivent la visite des Rangers. Or il s’agira là d’une ren­
contre entre deux exiles, Worsley et Perreault. Je leur 
suggéré donc d’échanger leurs voeux de la façon suivan­
te: au lieu de se donner la main et se souhaiter un joyeux 
Noel, pourquoi ne s’échangeraient-ils pas tout simplement 
leurs bâtons de gardien de buts en signe d’estime mutuel­
le?. . .

La bougie qu'il fallait...
Au debut de l.i saison le Canadien a connu des mo­

ments difficiles. Bcliveau semblait avoir ralenti, Dickie 
Moore haletait apres deux enjambées, Plante était mala­
de et de multiples autres petits bobos venaient incommo­
der et retarder la montée en fléché à laquelle le club 
nous avait habitues, des jours tie sa fondation à aujour­
d’hui. L.e temps qui guérit tout a en effet miraculeuse­
ment travaille pour le tricolore. Plante ne tousse plus et 
vient de marquer son deuxième blanchissage; Bcliveau 
samedi dernier contre Chicago faisait des enjambées de la 
rue Ste-Catherine au boulevard Michigan et Dickie Moo­
re se déliait les muscles comme s’il sortait d’un sommeil 
de cent ans! Et pendant tout ce temps ceux qui portaient 
le fardeau continuaient d’épauler la machine. Henri Ri­
chard, Bernard Geoffrion — tout feu tout flamme, n’en 
déplaise au Rocket — et Gilles Tremblay pistonnaient l’ad­
versaire de buts des plus précieux. Ce qui fait certes plal- 
air à voir est sûrement l épanouissement d’un prodigieux 
talent en train d’étaler au grand jour son habileté natu­
relle. Gilles Tremblay est le nom de la nouvelle bougie ma­
gique. . .

Plus de 61,000 quilleurs, l'an dernier, 
ont participé au grand tournoi Players

I.« moyenne du quilleur du 
Québec aux petites quilles est 
de 106 sans handicap et à tra­
vers tout le Canada, 60 pour 
cent des membres appartenant 
à des ligues sont des femmes.

Ces chiffres ont été compi 
lés par les organisateurs du 
"Festival de Quelles Player’s” 
qui ont analysé les résultats 
du permier tournoi, l’n total 
de 61.676 quilleurs ont parti 
eipc a ce premier tournoi, le 
printemps dernier.

I.’inscription au festival de 
lf)63 est déjà en cours dans 
963 salons de quilles à tra­
vers le Canada. Plus de 100.00Ü 
quilleurs — aux dix quilles, 
cinq quilles, petites quilles et 
quilles ’’chandelles'' — parti­
ciperont au festival de cette 
année et tenteront de décro­
cher leur part des plus allé 
chants pris dans l’histoire du 
sporl au Canada L’enjeu sort 
de l’ordinaire 50 voyages va­
cances pour deux en Jamaïque,

Hockey à Longueuil
Les inscriptions pour joueurs 

de hockey dans les parcs de 
Longueuil cet hiver ont etc pri 
ses dans les écoles la semaine 
dernière Cependant, il reste 
des jeunes hommes qui n'onl 
pas encore pu s’inscrire dans 
les différents groupes et. ce 
sont ceux qui travaillent ou qui 
fréquentent des écoles de Mont­
réal L'article présent s’adresse 
spécialement a ce groupe de 
jeunes.

Tous ceux qui ne sont pas en­
core inscrits dans les ligues de 
hockey de Longueuil et qui dé­
sirent le faire sont pries de 
communiquer au plus 'ot avec 
le responsable du parc ou ils 
désirent évoluer cet hiver

Voici la liste détaillée des res­
ponsables:

Parc Paul-Pratt: M .Iran- 
Paul Deneault. 46 Stc-Elisabcth, 
OR. 7-3753:

Parc Saint-Pierre M André 
Gadbois, 18 Saint-Laurent, OR 
4-4551;

Parc Saint-Charles M Don 
Burnett. 897 Hebert, V.J.C. OR. 
4-3001;

aPrc St-Georges- M. Roger 
Lamothe, 777 Hindland, OR. 4- 
8369;

Parc Ste-Louise: M Fernand 
Yenne, 685 Martel, OR. 7-3885.

On s’attend à ce que environ 
1300 joueurs soient inscrits dans 
les ligues de hockey cet hiver 
Signalons en passant qu’il y au­
ra 7 patinoires pour le hockey 
à Longueuil ainsi que ^ autres 
patinoires pour patinage seule­
ment.

toutes dépenses payées par la 
compagnie Imperial Tobacco.

Dans la province de Québec, 
plus de 330 salons de quilles 
ont de leurs quilleurs inscrits 
dans le festival de celte an­
née. ce qui signifie que des 
milliers et des milliers de Qué­
bécois concourront pour dé­
crocher de ces fascinants voya­
ges dans les Caraïbes.

P’x des gagnants dans le 
festival de l’an dernier étaient 
de la province de Québec et 
six d'entre eux ont gagné leur 
voyage lors des éliminatoires 
finales tenues dans la ville de 
Québec. Les éliminatoires te 
nues à Montréal ont produit 
deux gagnants. Les deux au­
tres voyages ont été gagnes 
par des concurrents de Gati­
neau et d'Aylmer, dans les 
éliminatoires tenues à Ottawa

Le Festival est ouvert à tous 
les quilleurs adultes du Ca 
nada. qui font partie d'une 
ligue et qui avaient une 
moyenne certifiée le 3 noveri- 
hre. A chacune des trois éta­
pes du tournoi, les eoncurrenls 
louent contre leur propre 
moyenne.

La formule du festival de 
cette année a clé modifiée de 
façon a faciliter l’admission 
au plus grand nombre de quil 
leurs possible. Ainsi, on a éli 
miné les minima et les concur 
rents jouent sur une base in 
dividuelle dés la premiere 
étape du tournoi. Les trois 
étapes sont les suivantes: eli 
minatoires de ligue, élimina 
toires de salon et éliminatoi 
res finales. Chacune des éta­
pes, sauf la dernière, sera 
tenue dans la ville des concur­
rents.

Cinquante pour cent des 
concurrents passent rie la pre­
miere a la deuxieme étape et 
dix pour cent passent de la 
deuxième aux finales.

Ceux qui auront augmenté 
leur moyenne par le plus 
grand nombre de points fquil 
les) dans la dernière rlape. 
valeront aux Antilles a la mi 
juillet.

AVIS

MONTREAL PC — Un ven­
deur de patates frites de Mont­
real est en train d’organiser 
ici un jamboree international 
de baseball pour 1964

Il s'agit de Marcel Racine, 
fondateur d’une filiale de la 
Fédération internationale du 
baseball amateur.

Au cours d'une entrevue. 
Racine a dit <jue le tournoi 
groupera des équipés des 12 
pays membres de la Fédéra­
tion. Les joueurs de ces équi­
pes seront âgés de 19 ans ou 
moins.

Le Portugal, l’Equateur, le 
Venezuela, le Mexique, Costa 
Rica et le Nicaragua sont 
membres de la Fédération tout 
comme le Canada et les Etats- 
Unis. C’est Carlos M. Zecca, 
de San José, Costa Rica, prési­
dent de la Fédération, qui a 
choisi Montréal comme site de 
ce tournoi de trois semaines.

M. Racine dit que M. Zecca 
a aussi promis d'appuyer 1« 
choix de Montréal pour la te­
nue du tournoi en 1967 à l’oc­
casion de la célébration au 
Canada du centenaire de la 
Confédération.

M Racine évalue entre 
*55,000 et *60,000 le coût d’un 
tel événement, mais croit 
qu'il n'aura aucune difficul­
té à trouver l’argent.

Eclaira ur
En plus d'octrois de la Cité 

de Montréal et du gouverne­
ment provincial. M. Racine 
compte sur la générosité d'une 
couple de “gars riches”. Il pro­
jette également la formation 
d’une équipe d’étoilees pour re­
présenter le Canada au tournoi 
de Mexico, en 1963.

•'Tout le monde se plaint que 
le baseball se meurt et person 
ne ne tente de faire quoi que ce 
soit pour le ranimer, dit-il. Ac­
tuellement au Canada, c’est le 
seul sport amateur ou il n’y a 
pas de concurrence en dehors 
des ligues respectives.”

Racine est un petit homme de 
32 ans qui a une passion pour 
le baseball, un jeu qu'il n'a 
pourtant jamais joué. Mats il 
s'y est intéressé comme instruc­
teur et gérant. Aujourd’hui, en 
plus de s’occuper de son com­
merce, il agit comme éclaireur 
pour les Angeles de Los Ange­
les et la Ligue Américaine.

La Fédération nationale du 
baseball amateur a été fondée 
le printemps dernier par Raci­
ne qui en est le premier prési­
dent. L’âge limite pour les jou­
eurs est de 21 ans.

Six ligues dé baseball y sont 
affiliées au Québec et ces six

ligues comprennent 28 équi­
pes. Il y a une ligue de sept 
équipes à Montréal, ua cir­
cuit de cinq équipes dans les 
Cantons de l’Est, et des ligues 
de quatre équipes à Québec, 
Granby, Sorel et Drummond- 
ville.

En tout et partout, il y a 
416 joueurs formant ces équi­
pes et 1.820 plus jeunes jou­
eurs de clubs fermes.

Racine dit qu'il espère pou­
voir étendre l’activité de la 
Fédération sur le plan natio­
nal au cours des prochaines 
saisons. Des gens de Vancou­
ver, Edmonton et Regina sont 
intéressés au projet. Il n’est 
plus question d'Ottawa et il 
semble que l’on ne soit pas 
prêt encore à Toronto.

‘‘Je ne m’attendais pas à ce 
que tous se joignent a nous 
immédiatement, dit Racine, 
mais cela viendra avec le 
temps.”

HOCKEY
V CE XOIR 

LlfU* N'&tional* :
Aucune parti». 

Lieu* Américain» : 
Hershey à Qu^b»»

Marcel Racine, un des ardents partisans de la cause du 
baseball,chez nous.

Léonard et Thompson, choix canadiens

TOURNOI MOLSON

Le club de Stanstead est champion
Les honneurs du 8e tournoi 

de pèche provincial organisé 
par le Club de pèche Molson 
Inc., ont été remportes par le 
"Stanstead County Fish K Ga­
me Club”. Gagnant il y a deux 
ans. ce club a renouvelé son 
exploit et a battu le Club de 
conservation du Mcmphrema- 
gng, son voisin qui se classe 
deuxième.

I-e Club Stanley Roxton 
Pond, un nouveau venu dans

Un succès au 
lac J.-Cartier

Jadis célèbre par ses truites 
de bonne taille, le grand lac 
Jacques-Cartier, sis au coeur 
du parc des Laurentides, con­
naîtra de nouveau dans un ave­
nir plus ou moins rapproché la 
faveur du public pécheur.

Depuis l'érection d'un barra­
ge a Donnaeona, les fluctua­
tions du niveau des eaux, entre 
l’automne et le printemps, ont 
atteint une ungtaine de pieds 
et, par le gel d'hiver, ont dé­
truit les organismes qui ser­
vaient de nourriture à la trui­
te. d'affirmer le biologiste Ro- 
b.ert Bmirassa.

Après maintes études, les bio­
logistes du ministère provincial 
de la chasse et des pêcheries en 
étaient venus * la concluaion 
qu’on pouvait substituer une au­
tre espèce de poisson qui sau­
rait s’adapter à ces fluctua­
tions. C’est ainsi que l'on a 
choisi la ouananiche et. afin de 
permettre à cette espèce de 
prendre racine dans son nouvel 
habitat, on a ensemencé le 
grand lac Jacques-Cartier d'é- 
porlans de lac qui, eux, se nour­
rissent du plancton qu’ils trou­
vent dans les eaux en dépit des 
fluctuations.

L'opération ” ouananiche ” 
consistait donc à transporter 
par avion les poissons dans des 
sacs de plastique, depuis une 
chaîne de lacs tributaires de la 
riviere Aguanish. sur la Côte- 
Nord, au lac Jacques-Cartier, 
dans le parc des Laurentides. 
A la mioctobre, on a déposé 350 
ouananiches dans des eaux tri­
butaires du lac Jacques-Cartier 
et le rapport préliminaire des 
biologistes révèle que 92 p.e. 
des ouananiches ensemencées 
ont frayé dès cet automne dans 
leur nouvel habitat On a dé­
nombré les oeufs de quelques 
femelles et il appert qu’elles 
ont donné en moyenne de 500 à 
600 oeufs. Comme on en a dé­
posé 160. on peut s'attendre à 
une production de 80,000 oeufs.

La taille des ouananiches en­
semencées varie de 8 a 24 pou­
ces. établissant une moyenne de 
14 pouces. On pourra dès le 
printemps prochain capturer de 
la ouananiche de belle taille 
dans le lac Jacques-Cartier.

Le ministère projette d'inten­
sifier le transport de ces pois­
sons dès l'été prochain afin 
d'obtenir une population suffi­
samment forte et de permettre 
une pèche à rendement normal 
dans le lac Jacques-Cartier, et 
cola dans le plus bref délai pos­
sible.

Grâce aux expériences en 
cours, les autorités du ministè­
re de la Chasse cl des pèche-

la classe des champions, occu­
pe la troisième position.

RESULTATS FINALS 
Championnat provincial

Trophée Or : “Stansted County 
Fish & Game Club”;

Trophée Argent; Club de con­
servation du Memphrema- 
«og;

Trophée Bronze ; Club Stanley 
Roxton Pond Inc. Chasse et 
Pèche.
Championnat da district

District 1
Club de Chasse et Pêche Mont- 

magny-LTslet;
District 2
Association Chass; et Pêche de 

Lac Mégantic;
District 3
Club Chasse et Pêche Larochel- 

le d’Asbestos Inc.;
District 4
Club Sportif des pêcheurs du 

Lac St-François;
District 5 -------------------------------------------
Pêcheurs Sportifs du Lac St-| n. . r II VSVIIS. province de Quebec, dlv-

L.OU1S inc.; trlct de Montréal — COUR Sl'PE-
District 6 RIF.l'RE — No. 583.294 — Jack
Club de Pèche et Chasse Lau Jikroman. demandeur vs Barstow 

ncr (Hull)' ' ,n!Ts,,T!ent Corp., defendeur. Il est
District 7

Stan Leonard de Vancouver 
et Alvie Thompson de Toronto 
ont été choisis par l’association 
professionnelle canadienne de 
golf comme représentants du 
Canada au cours des prochains 
championnats du Mexique à 
Mexico.

Pat Fletcher, le président de 
l’association, a annoncé les 
choix de Leonard et Thompson 
aujourd’hui. "Nous avons pro­
cédé au choix en nous basant 
sur les performances des jou­
eurs au Canada cette année. 
Nous avons surtout tenu compte 
des championnats de l’associa- i 
tion à Toronto au mois d’aoûi 
dernier. La forme de Leonard 
nous inquiétait un peu mais l’on 
rapporte que le vétéran est ré­
tabli d’une blessure a la main 
gauche ”, d’expliquer Fletcher.

A la suite de certains arran­
gements entre l’association de 
golf du Mexique et le groupe 
canadien, les dépenses des jou­
eurs seront payées par la mai­
son Seagram qui est directe­
ment intéressée aux champion­
nats du Mexique, tout comme 
au championnat de l’association 
canadienne et à l’omnium cani- 
dien. Thompson, un joueur de 
26 ans, est l’assistant du pro-

Association de Chasse et Pêche 
des Laurentides 

District 8
Association des Pêcheur», St- 

Gahnel de Brandon;
District 9
L’Association de Chasse et Pê 

che La«-St-Je*n Roberval 
Inc.;

District 19
Club de Chasse et Pêche de 

Schefferville;
District 11
Association des Chasseurs et 

Pêcheurs de Rouyn-Noranda 
Inc.

Chempionnat des association» 
privées

L’Assn de Pèche S.E.R.A. 
(Shell OU).
Championnat des clubs privés

“Isukustook Fishing & Hunt­
ing Club”.
Championnat des "Outfitters" 

( A D.O Q.)
“Broadback River Fishing 

Camps’’.
La distribution des trophées 

et prix en argent que se sont 
mérités les associations et 
clubs gagnants aura lieu lors 
du grand banquet annuel du 
Club de Pêche Molson Inc., le 
12 janvier prochain à Montréal.

Les juges offiieels du tour­
noi 1962 étaient MM. Gaétan 
Benoit; Orner Bernier, Duncan 
Breese, Donat Brûlé, Jean 
Chartier, Ernest Delisle, Mar­
cel Desjardins, Lucien Fontai­
ne, Aimé Guertin, Bob Ker- 
math. Len O’Donnell, Richard 
S. White.

ordonne au defendeur Barstow In 
vestment Corp., de comparaître d’ici 
un mol». Montréal, le 27 novembre 
19fi2 .1 R CARRONNEAf. député-
prntonotaire. I.oul* & Bercer, pro­
cureur» du défendeur.

AVIS
Avil »ft, j»«r le* présente», donné

que le CANAMETCO LTD., tons le 
No 1*194*7, il a été enreflvtré au 
Bureau d enregistrement pour la 
Division d’enregistrement de Mont­
real un contrat de vente par Cana- 
metro Ltd , à la Banque de Nova 
Scotla, nne banque canadienne à 
charte, de l’universalité de* créan­
ce» et compte* de livre», actuel» ou 
futur* de ladite Canametco Ltd. 
Cet avi* est donné conformément 
aux dispositions de l’article l571d 
du Code Civil de 1a Province de 
Québec.

Ce 27e Jour de novembre 1962.
LA BANQUE DF. NOVA SCOTIA, 

Succursale Sherbrooke et Harvard, 
Montréal, Que.

Edward Hajdukiewicz
AVIS est par les présentes don­
né que Edward Hajdukiewicz, 
de la cité et district de Mont­
réal, s'adressera à la législa­
ture de la province de Quebec 
à la prochaine session pour ol> 
tenir une loi changeant son nom 
de Edward Hajdukiewicz en ce­
lui de Edward Hajudkiewicz Ed­
wards à toutes fins que de 
droit.
Montréal, 15 novembre 1962.

CARON, McKAY & 
TREPANIER, 

Procureurs du requérant

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 584 871

DAVID LLOYD HARD, comp­
table agréé, des Cité et Dis­
trict de Montréal,

Demandeur,
vs

MARC ROUSSEAU, de la Ci­
té de Como, District de 
Montréal,

Défendeur.
Par ORDRE de la COUR 

11 est ordonné au défendeur
ries espèrent diversifier la pè: MARC ROUSSEAU de compa- 
che dans notre province déjà si raitre d'ici un mois.
riche et fortifier, par une con­
servation raisonnée, les espèces 
soortives.

AVIS
Avis est pur les présentes donné, 

conformement à 1'artlrle 1571(d) du 
rodr civil, que BEACON PAPER A 
TWINE 1TD dont le sléxe principal 
ries affaire* dan» la province de 
Québec est situé dans la cité de 
Montreal, a transporté toutes ‘>c* 
errante* et comptes aux livre* 
actuel* et futur* à 1 A BANQUE TO­
RONTO-DOMINION. a titre rie ga­
rantir, par acte portant la date du 
9irmr Jour de novembre 1%?. et 
enregistre au Bureau rienreglstre- 
mrnt de la Division drnregistre- 
ment rie Montreal, le 2Rièmr Jour 
rie novembre 1962, sous le numéro 
I640.12R.
Ce 291cme Jour de novembre 19S2. 
LA R \NQl F. TORONTO-DOMINION

Montréal, 30 novembre 1962 
Raymond PILON, 

député-protonotaire 
ALEX RAIDER, 
avocat,
159 ouest, rue Craig,
Suite 702,
Montréal.
Procureur du demandeur.

AVIS
p

donné que les SOEURS de la 
CONGREGATION de NOTRE 
DAME de Montréal s’adresse­
ront à la Législature provincia­
le, à sa prochaine session, pour 
obtenir la passation d'une loi 
de constitution en corporation 
sous le nom de CONGREGA­
TION DE NOTRE-DAME DE 
MONTREAL avec les pouvoirs, 
droits et privilèges des corpo­
rations ordinaires et aussi ceux 
utiles et généralement accor­
des aux corporations religieuses 
dont les fins sont l'éducation et 
l’enseignement, et permettant à 
la nouvelle corporation d'acqué­
rir les biens et obligations de 
la corporation dite les SOEURS 
de la CONGREGATION de NO­
TRE-DAME.
Montréal, le 19 octobre 1962.

LANGLOIS. BiSSONNET 
de GRANDPRE & LASN1ER, 

Procureurs de la requérante

Avis vst, par les présentes, donne 
que, le 39 notemhre 1982. 11 » ete 
enrpgutre. *u Bureau ri enregistre­
ment pour U Division d'enregistre­
ment de Montreal, »ou» le numéro 
1640742. un contrat de vente et 
transport par I.aROTII DRESS INC., 
faisant ries affaires de commerce à 
THE B X N K OF NOVA SCOTIA, une 
banque canadienne à charte, de 
l'universalité des creances et comp­
tes de livre*, actuels et futurs, de 
ladite compagnie Cet avi* est don­
ne conformement aux disposition* 
de l'article 151!d du Code civil de 
la province dr Quebec.

Montreal, le 29e Jour de novem­
bre 1962.

THF BANK 
OF NOV \ SI OTIA

AVIS
Avis est par le* présente* donné, 

conformement à l'article 1571(d) du 
code civil, que MODERN ENGRA­
VERS (QUEBEC) LTD. dont le siè­
ge principal de* affaire* dan* la 
Provnlce de Québec est situé dans 
la cité de Montréal, a transporté 
toutes se* creance* et comptes aux 
livre* actuel* et futur* à LA BAN­
QUE TORONTO-DOMINION, à titre 
de garantie, par acte portant la da­
te du 20ième jour de novembre 1962. 
et enregistré au Bureau d Enregis­
trement de la Division d'Enregis- 
trement de Montréal, le 2Kièmc Jour 
de novembre 1962, sous le numéro 
1640127.
t e 29teme jour (!e novembre 106?
1 X BANQUB TORONTO-OOMIMON

m AUI CREANCIERS DE IA 
PREMIERE ASSEMBLEE

Dans l'affaire de la 
faillite de:

PIERRE VIDAL, vendeur, 
domicilié au 3000 rue Pa 
radis, en la cité de Mont­
real. Province de Québec. 
AVIS est par les présentes 

donné que le debiteur sus­
dit a fait une cession, le 

29ième jour de novembre 1962. 
et que la première assemblée 
ries créanciers sera tenue le 
19ième jour de décembre 1962, 
à 10 heures de l’avant-midi, au 
bureau de Me. Victor Marti 
ncau- séquestré officiel, au Pa­
lais de Justice, 155 est. rue 
Notre-Dame, chambre 16, à 
Montréal, Que.
Montréal, 30 novembre 1962.

H B SAVAGE, 
Syndic.

Savage, Kendall &
Associés, C.A ,

491 Carré Victoria,
Montréal, Qué.

fessionnel au club Borthwood 
de Toronto. I! a été le premier 
choix à la suite de ses victoires 
dans le tournoi de l'association 
et de l’omnium du Manitoba. 
Thompson a établi un record du 
parcours au club Mississaugua 
de Toronto en tournant un 64 
quand il a remporté le tournoi 
de l’association et la plaque 
Seagram. Il avait alors battu 
Leonard et George Knudson en 
ronde éliminatoire.

Leonard avait pris la deuxiè­
me place et c'est pourquoi il a 
cté choisi pour le tournoi au 
Mexique. Leonard a remporté

les honneurs de la compétition 
de l'association a huit reprises. 
Ue blessure a la main gauche 
l'a empêché récemment de par­
ticiper aux rencontres de la 
coupe Canada en Argentine.

L’omnium du Mexique est un 
tournoi très important qui réu­
nit toutes les grandes vedettes 
internationales Les meilleurs 
joueurs de l’Europe, de l’Amé­
rique du Sud. des Etats-Unis et 
du Canada. Knudson et Jack 
Kay, représentants canadiens 
l’an dernier, avaient terminé 
respectivement quatrième et 
cinquième.

CLASSEMENT

LIGUE NATIONALE
G P N Pp Pc

Chicago 11 7 6 65 51
Toronto 12 9 2 73 64
ne trou 11 6 4 51 44
Montréal 10 6 6 flT7 57
New York 8 13 2 66 75
Boeton 2 13 6 53 M

LIGUE AMERICAINE
DIVISION EST

G. P. N. Pp Pf
Quebec 12 6 3 63 58
Pro\ idenre 12 9 2 65
Hershev 12 9 1 84 «8
Npnngfieid 12 10 1 95 82
Baltimora 10 10 2 74 60

DIVISION Ol'ESW
G. P N. Pp. Pr

Buffalo 13 7 O 65 59
Rochester 9 10 2 60 74
Cleveland « 16 1 62 102
Pittsburgh S 14 O 51 66

LIGUE DE L'EST
G. P. N. Pp. Pr.

Kingston 15 3 3 97 64
Hull-OtUk. 13 4 1 6P 56
Sudbury 10 8 3 96 89
Syracuse 3 13 4 59 81

LIG l’E SENIOR -ONTARIO
Ci. P. N. Pp. Pr.

Windsor 11 4 0 83 58
Chatham 10 6 1 73 52
Woodstock 9 5 0 67 48
Galt 8 6 0 46 54
Kitchener 7 8 1 64 62
Sarnia O 16 O 46 105

MG IE JUNIOR-ONTARIO
G. P. N. Pp. Pr.

Montréal 8 2 4 59 32
Peterbrugh 7 3 3 49 37
Ndag. mils 7 6 1 65 55
Hamilton 6 8 3 71 72
St. Cathrnj, 5 6 4 57 73
Guelph 3 11 1 44 76

».■ .yViàièyfe uli idjii a 11X11 i~l ’ m 1 -.àé:

ERVEN LUCAS

BOLS
MAINTENANT IMPORTE LEUR DÉLICIEUSE

CREME de MENTHE BLANCHE
DIRECTEMENT DE HOLLANDE 

DISPONIBLE AUX MAGASINS SUIVANTS DE LA RAQ t
No 1—1150, rue de la Montagne 
No 55 — 268 est, rue Jean-Talon 
No 64 — Au Pied-du-L’ourant 
No 92 — 6470 ouest, rue Sherbrooke 
No 101 — 4839, avenue Papineau 
No 108 — 1439, rue Bleury
CODE No 1469

Mtl No 111—633, rue de» Seigneurs Mtl
Mil No 112—Plare Ville-Marle Mtl
Mtl No 124 — 5507, rh. (ùte-de*-Neige* Mtl
Mtl No 8!»— 1509. rue t.aviolette T.- RiTierri
Mtl No 72 — 25, rue Prinripale Hull
Mtl No 38—« est, rut King Sherhrook,

AVIS LÉGAL
4v(s publie est donné que, le 21 

décembre 1962. a cinq heure* de 
l’aprés-midl, heure normale de l’E*!, 
au Bureau du notaire soussigné, 
.13. 19e Avenue. Lachine, *era vendu 
a lenrhere. au plu* haut et der­
nier enchérisseur, (immeuble sui­
vant :

Un emplacement avant front sur 
la rue Notre-Dame ouest, en la Cité 
de Montreal, connu comme la sub­
division numéro 193 du lot origi­
naire numéro 1698, de la paroisse 
de Montréal, avec bâtisses Incluant 
celle portant le* numéro* civique* 
5385. 5387 et 5389 de la dite rue 
Notre-Dame ouest.

Cette propriété appartient pour 
un tiers indivis à MARCEL XVASYL 
KUCHIRA.N, pour un tiers indivis 
à Dame VERONICA KUCHIR AN, 
épousé de JOSEPH ANUZA, et pour 
l’autre tiers indivis ronjointement 
a ALAN ROY Kt’CHIRAN et LINDA 
MAY Kt CHIRAN, tous deux en­
fants mineurs, et elle sera vendue 
en conformité avec une ordonnance 

( rendue par l'honorable Juge G.-B. 
i PUDDICOMRE. rie la Cour Supé­
rieure de Montréal, le 7 novembre 
1962. dossier No 2565.

t n dépôt sera demandé A tout 
enchérisseur.

Pour Information, s'adresser au 
notaire soussigné.

JEAN-MARIE TREPANIER. N.P., 
35. 19e Avenue,
Lachine, P Q.

COMPTABLES AGREES
MIMIRII DI

LTNSTITUT DES COMPTABLES AGRÉÉS THB INSTITUT! OP CHART!RIO 
DE QUÉBEC ACCOUNTANTS OP QUEBEC

— ri.bu m iiM —

C.-D. M«llor, C.A., Sec. Administratif
Edifies de» Comptable» Agréé», 630 ouest, rue Lagauchetière — Té.: UN. 1-1891

J. A. W. ARCHAMBAULT 
& ASSOCIES

Comptable» agréé»
A.W. Archambault, C.A.

D. Marchand, C A.
J.H Boivin, C.A.

Gérald Arbour, C.A.
Paul Lafleur, C.A.

Roger Archambault, C.A.
159 o., rue Craig. UN. 1-1491

ARMAND, FILLION & ASSOCIÉS
Comptable» agréé»

3785 ouatt, Jean-Talon 
RE. 1-7601 

Ville Mont-Royal

LORENZO BÉLANGER & ASSOCIÉS
Comptable» agréé»

Nineteen Eighty Sherbrooka West 
Building

WE. 7-4238

PAUL l BONNIER & CIE
Comptabla» agréé»
Paul E. Bonnier, C A.

Marcel M. Ducharme. C A. 
Marcel F. Mercier. C.A.

132 ouest, ru» Saint-Jacques 
Montréal VI. 2-2761

CLARKSON, GORDON & CIE
Comptables agréés

HE. Bell, C.A. A M.CamlrandC A. 
H M. Caron, C.A. LJ. Carrière, C.A.
J B Gick, C.A. A.W. Gilmour, C.A. 
G.P. Keeping, C.A. J D. Morrison, C A.

Associés-résidants 
500 ouest, rue Saint-Jacques 

Montréal
Québec — Toronto — Hamilton 
Kitchener — London — Windsor 
Winnipeg — Regina — Calgary 

Edmonton — Vancouver

COURTOIS, FREDETTE & CIE
Comptables agréés

P E Courtois, C.A. R Courtois, C.A. 
F Frrdette. C.A R R PouliOt, C A. 
M. Laieunesse, C.A R Poupart, C A. 
G. Charette. C.A L. Robillard, C.A. 

L.P. Hétu. C.A.
10 ouest, ru» Saint-Jacques 

Tél.: 842-8621

LUCIEN DAHMÉ
Comptable agréé

Edifie» d» La Sauvegarda

152 est, rue Notre-Dame 
UN. 6-2681

DENIS, ANDRÉ, HOULE & CIE
Comptables agréés

» P Denis, B A , B S A . L.S.C., C.A. 
Marcel Anoré, L.S.C., C.A 

Roger Houle B A , L.S.C., C.A. 
Ol'v-er Sasseville. B.A., L.S.C., C A. 
J.-EmUe Fournier B A.. L.S.C., C A. 

Germain Desmarais. C.A.

57 ouest, Saint-Jacques 
VI. 5-5208

DESCHAMPS & GROTHÉ
Comptables «gréés

J. Arthur Deschamp», C.A.
René F. Grothé, C.A.

1411 Crescent, Montréal 25 
VI. 5-3248 

DUCHARME, ROULEAU A CIE
Comptables agréés
J Orner Ducharme, C.A.

J.-Paul Rouleau, C.A.
Bernard Dumais, C.A.

Jacques Beaulieu, C.A.
170 est, boul. Dorchester 

Suite 120 UN. 6 8601
ROGER 6AUVIN A CIE
Comptables agréés

Roger Gauyln, C.A.
Pierre Laloie, C.A.

1440 ouest, Sainte-Catherine 
Montréal UN. 6-7134

GERARD LIBELLE
Comptable agréé 

3414, avenue du Parc 
Suite 309 ^9-1281
LACHANCE, BROSSEAU, ALLARD 

A CIE
Comptables agréés

Bernard F. Lachance, C A.
Pierre Y. Brosseau, C.A.

Denis Allard, C.A.
Roger Morin, C.A 

Raymond Couture, C A.
6902 Côte des Neiges 

RE. 1-3371
GEORGES LAFONTAINE,

B.A., L.S.C.
Comptables agréés

7070 Chemin de la C0fa des Neiges 
MONTREAL H - RE 1-14t1

LAVALLÉE, BÉDARD, LYONNAIS, 
GASCON A ASSOCIÉS
Comptables agréés

H. Lavallée. C.A. R Bédard, C A.
R. Lyonnais. C.A. L. Gascon, C A 
J. Lussier. CA J Desmarais. C.A. 
P Noiseux, C A. R. Senécal. C A 
D Crockett, C.A M. Sf-Louls, C.A 
G. Préfontaine. C.A M. Demers. C.A.
P Bédard, C A. A. Lussier, C.A.
P Hébert C.A A Harel. C.A 
R Fmtalne. C A. J Bouvette. C A

10 est, rue Saint-Jacques 
Montréal UN. 1-6325
TROJS-RIVIERES — SHERBROOKE

LEBLANC A FAUCHER
Comptables agréés

Fernand E Leblanc. L.S.C., C.A. 
Jean-Guy Faucher, C.A.

418, rue Saint-Sulpice 
Chambra 2fr-30, — Montréal, Oui.

VI. 2-2703-4

LEMIRE, ROULEAU A CIE
Comptables agréés

P. Lemire, C A R M. Rouleau, C.A.
3189, ruo Masson, Montréal 
_______RA. 95215________

MAHEU, NOËL A CIE
Comptables agréés

J E. Msheu. C.A. A. No«, C.A 
R. Maheu, C A B Robert, C.A.
A R. Faggiolo C A J. Bessette. C A. 
M. Hurtubise C.A.G Amideneau, C.A 
G. L-mdry. C.A Rey. Maheu. C.A 
L D*on, C.A. L M. Tanguay. C.A. 
L Jarry, C A N Charbonneau. C.A 

AA. Letellier. C.A.
276 ouest, rue Saint-Jacques 
Montréal VI. 2-6651

SHERBROOKE Til. , I1M14I

McDonald, currie a co. 
COOPER BROTHERS A CO.

Comptables «gréés 
507 Place d'Armes. VI. 9-8311
Montréal, Québec, Ottawa, Toronto, 
Saint John» Charlottetown, Halifax, 
Rimouskl, Sherbrooke, Hamilton, 
Kitchener, Winnipeg, Edmonton, 

ralgary. Vancouver 
Firme internationale associée t
COOPERS & LYBRAND

MESSIER, JACQUES A CIE
Comptables agréés

Roger Messier, C.A. 
Robert Jacques, C.A. 
Régent Gauthier, C.A. 
Yvon B. Allard, C.A.

455 ouest, rue Crtig 
UN. 6-6791

NADEAU, PAQUET A CIE
Comptables agréés
Jacques R Nadeau, C.A,

Albert Paquet, C.A.
Gilles Blondin, C.A.

Guy Laniel, C.A.
1245 ouest, Sherbrooke - 842-6812

PROUIX, D’ORSONNENS A CIE
Comptables agréés
René Proulx, B.A , C.A.

Guy D'Orsonnens, B.A., C.A.
10 ouest, Saint-Jacques 

VI. 4-3017

RAYMOND, CHABOT, MARTIN, 
PARE A CIE

Comptables agréés
J. Raymond, C.A. G. Chabot, C A.
Ci Martin, C A. J. Paré, C.A.
J Brisette, C A. P Pequln, C.A.
J. Girard, CA, F.H Godin, C.A.
J P. Roy, C A. D. Bilodeau, C.A.

132 ouest, Saint-Jacques 
 VI. 2-3811

ROBERT SAINT-DENIS A CIE
Comptables agréés 

7000 Ave. du Parc, Suit» 301 
Montréal 15 CR. 4-2797

SAMSON, BÉLAIR, CÔTë7~
LACROIX A ASSOCIÉS 
E. H. KNIGHT A CO.
Comptables agréés 

MONTREAL 
QUEBEC — RIMOU5KI

LOUIS-J. TROTTIER
Comptable agréé

1500 Stanley, chambre 432 
Montréal - VI. 2-7957

LUCIEN VIAU A ASSOCIÉS
Comptables agréés

C.A. Desrochts, C.A.
Fernand Rheault. C.A.

210 o. b. Crémezie DU. 8-9251

VIAU A ROBIN
L.-D Viau, C.A., H Lionel Robin, C.A. 

Jacques R. Chadillon, C.A. 
Armand H. Viau, C.A.
I Serga Gervals, C.A.

4926 Ave. Verdun, Verdun 
PO. 9-3871
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Coupe Davis
TREIZE

Palafox donne l’avance au Mexique
Un* victoire en tet* consecutifs a permis au Mexi­

que de prendre une avance de 1 à 0 sur ITnde dans la 
finale interxone dans la Coupe Davis alors qu'Antonio 
Palafox a vaincu (aideep Mukherjea au compte de 9-7, 
6-2, 6-2. Seule la noirceur a empêché que cette avance 
ne soit de 2 à 0 alors qu on dut arrêter le match qui met­
tait aux prises Rafael La Ripicre) Osuna contre le 
premier joueur des Inde Ramanathan Krishnan. match 
dans lequel Osuna menait au pointage de 8 6, 2-6, 7 5 
et 6 6. La fin de ce match devait être jouce a midi au - 
jourd hui, fl.hSO a.m. de notre heure i immédiatement 
avant le match de double. La rencontre de double met­
tra aux prises la meilleure équipe amateur au monde 
actuellement. Osuna Palafox, contre Krishman Mukher­
jea. Advenant une victoire de Rafael Osuna dans son 
match de simple contre Krishnan. ITnde serait pratique­
ment eliminee comme on ne lui concede aucune chance 
de triompher dans le double et que ( inexpérimenté 
Mukherjea. à moins d'un miracle, ne battra certaine 
ment pas Osuna.

Palafox connaît un début hésitant
Palafox a connu hier un debut fort hésitant lors de 

son match contre Mukherjea. En effet il dut repousser 
trois peints de set avant de pouvoir capturer la premiè- 

,re manche de la rencontre. Palafox perdit 12 des 14 
premiers points et se retrouva dans l'inconfortable si­
tuation de tirer de l'arrière par 14 et 2 4 avant de con­
naître un regain de vie et de précision qui le ramena 
sur le chemin de la victoire. Une fois sa confiance re­
venue, il prit contrôle du match et n euf aucune diffi­
culté à l'emporter dans les deux autres sets suivants au 
compte de 6-2 et 6-2.

Match contrastant entre Osuna et Krishnan
Par contraste le match de Rafael Osuna et Krish­

nan parut brillant et excitant compare à celui de Pala- 
fox-Mukherjea. ‘ Un des plus beaux matches que je 
n ai jamais vu de déclarer Pancho Contreras, capitaine 
de l'équipe Mexicaine ". Alors que Osuna menait par 
deux sets à 1 et 5-3 dans le quatrième set. Krishnan a 
déployé toute sa virtuosité pour remporter les trois 
parties suivantes et prendre une avance à son tour à
6 5.

Il réussit l'exploit grâce à une série de coups mira­
cles le long des lignes, le tout accompli aux dépens mê­
mes des services-boulets du Mexicain. Il vint très près 
de gagner ce quatrième set apres qu'il eut forcé Osuna 
à lui concéder une avance de 0-30 sur son service. Mais 
Osuna se ressaisit et parvint à égaler le pointage à 6 a 6

alors que l’arbitre dut interrompre le match pour cause 
de noirceur.

Une foule bruyante
Au second set le Mexicain fut quelque peu desem­

paré par les cris de la foule qui ne se contentait pas 
de siffler ou d'applaudir mais qui manifestait bruyam­
ment chacun des coups de Krishnan, l'idole Nationale. 
L'arbitre dût intervenir pour rétablir le calme et lors­
que la foule continua à harceler les joueurs, de mena­
cer de mettre fin à la rencontre. Lorsque Krishnan après 
une sérié de placements extraordinaires égala le compte 
à 5 à 5. la foule se leva debout spontanément pour lui 
faire une longue ovation. Il prit son service à 0 et me­
naça de faire de même sur celui d'Osuna, mais ne put 
y parvenir.

NOUVEAU MONARQUE

Schmidt couronné champion

les compteurs de la

L.H.M."

Peter Schmidt rie Toronto a 
remporté hier soir au Centre 
Paul Sauvé le titre de cham­
pion mi-moyen du Canada aux 
dépens de Joey Durelle dans 
un combat très serré alors que 
les trois juges ont rendu un 
verdict de victoire par decision 
partagée en sa faveur. Voici 
comment ont été répartis les 
votes des juges : Johnny Gow 
56-54 faveur Schmidt, Bobby 
Letihm. 57-56 faveur Schmidt 
et René Ouimet, 58-51 en fa 
veur de Durelle

l.e combat fut des plus mou 
vementés comme celui qu'ils 
s'étaient disputes a Trois-Ri 
vieres récemment et ou ils 
avaient fait match nul. Üne 
fouie de 3.700 spectateurs ap 
plaudit ce combat où l’action 
n'a jamais dérougi un seul ins 
tant tout au cours des douze 
rondes. A la fin du combat, la 
foule était d’avis que Schmidt 
mentait vraiment la décision, 
ce qui fut d'ailleurs confirme 
par les juges.

Voici les résultats des au 
1res rencontres qui ont pré­
cédé le combat principal de 
Schmidt-Durelle:

Raoul Sarrazin. 149, Mont­
réal par KO sur Jack Clemente,

140. Montréal (1ère rondel; 
Claude I.abonte. 163 Mont­
réal par KO sur Willy Bar- 
boys. 172. Toronto i 3e ronde); 
(«aby Mancini. 125. Montreal, 
par KO sur Pierre Rubio, 129, 
Montréal, (1ère ronde); Ar­
nold Sparks, 144 Winnipeg 
el Montreal, par décision sur 
I.ee Sheridan. 152, Toronto, 
(6 rondesj.

Worsley au 
repos forcé
NEW-YORK — Les Ran­

gers de New-York ont perdu 
les services de leur gardien 
de buts pour une période de 
temps indéfinie, telle est la 
déclaration émanant du bu­
reau de direction des Rangers. 
Gump Worsley a ete hospitali­
se a la suite de son accident 
lors de la partie contre les 
Black Hawks de Chicago di­
manche soir alors qu'un des 
joueurs des Hawks en l'écra­
sant contre un des poteairx 
des huis l a mis hors de corn

R A r
Mikite, Chicago t 14 14
Geoftrion, Can. ie 13 23
McDonald, Chicago le n 11
Bathgate, N.-York • 14 21
Delvecchio, Detroit 6 14 22
Mahovlich, Toronta 13 4 10
G. Tramblay, Can. U 7 10
MacDonald, Detroit 1* t 10
Howe, Detroit t 10 10
Richard, Canadien • 11 10
Hull, Chicago 1 11 10
Harris, Toronta 7 13 10
Armstrong, Tor. U 7 11
Bucyk, Boston 7 11 11
Baliveau, Can. 4 14 11
Hanry, N.-York ♦ 1 17
Ingarfield, N.-Yerk 1 ♦ 17
Kaon, Toronto 7 10 17
Oliver, Boston 6 10 14
Pennington, Boston 4 10 14
Prentice, N. York i 11 14
Duff, Toronto i 11 14
Hay, Chicago 6 ♦ U
Talbot, Canadien 0 14 14
Hebenton, N.-York 1 5 13
McKenney, Boston 1 5 13
Provost, Canadien 7 4 13
Marshall, Canadien 6 7 13
Kelly, Toronto S 1 13
UHman, Detroit 4 4 1?
Pulford, Toronto 4 4 12
Wharram, Chicago 4 4 11
Howell, Rangers 1 11 17
Murphy, Chicago 7 4 11
Horvath, N.-York 3 ■ 11
Spencer, Boston 1 1 11
Lunde, Chicago 3 1 11
Toppazzini, Boston 3 1 11
Mohns, Boston 3 1 11
Nevin, Toronto S S 10
Hicke, Canadien 2 * 10
Nesterenko, Chicago 2 > 10
Langlois, N.-York 1 » 10
Brewer, Toronto 1 ♦ 10

bat On a ptê obli;?é. à l'hô-
pital St. Clair, do lui ptacor
lepaule en écharpe On ne 
sait pas encore qui le rempla­
cera dans les filets mercredi 
soir alors que les Rangers re 
cevront la visite des Red 
Wings de Detroit.

Forbes Kennedy qui passe aux Bruins de Boston en échangé d Andre Pronovost,

Poursuite intentee par F. Crosetti
New York. — Prank Crn 

sent, ancien receveur des Yan 
kes de New York, a intente 
une poursuite en Cour Fédéra 
le pour faire annuler des 
amendements au fonds de

Planification nécessaire en éducation 
physique, sports amateurs et loisirs

pension des joueurs des ma 
icures. Selon la reclamation 
de Crosetti. ces amendements 
lavorisent les joueurs actuels 
mais ne tiennent pas qui de 
ceux qui ont déjà pris leur re 
traite.

Crosetti. et son codeman­
deur John C. Shulte. demande 
a la Cour de declarer ces 
amendements non avenus et 
de respecter les droits des an­
ciens . Crosetti prennent ae 
lion au nom de tous les 
joueurs qui ont pris leur re 
traile avant avril 1961 Ce 
groupe affecterait près de 300 
anciens du baseball majeur

Causerie p/ononcée à l’université de Sherbrooke, à un souper-causerie du 
Ser- -• de l education physique et des sports

Par Gérard GOSSELIN
Quand il s'adresse à un groupe d'universitaires, le chroniqueur des sports du 

journal le moins épais mais probablement le plus lu de la province, doit y mettre des 
formes et soigner son langage. Par contre, comme il dialogue avec des élèves inscrits 
à une ccole de haut savoir, il est dispensé d'un status questionis qui s'imposerait 
ailleurs. Il y a des thèses fondamentales qu'il faut expliquer en certains milieux. Ici, il 
est superflu de faire le plaidoyer de l'éducation physique. Dans le contexte actuel, on 
peut donc oublier le tableau des grandes valeurs qui informent l'individu de 1962 et 
aborder le problème de l'éducation physique en fonction d une théorie simple, 
simplifiée et peut-être simpliste, à prime abord. Comme à toutes les époques de 
l'humanité, la jeunesse de 1962 offre des spécimens variés d'origine et d'aspiration. 
Il y a des riches et des pauvres ; des forts et des faibles ; des intelligents et les 
autres. On n'échappe pas toutefois a la vieille definition phylosophique de l'homme, 
composé d'un corps et d'une âme.

Signalons tout de suite, et 
ce sera le point de départ de 
cette causerie, un paradoxe 
rarement signalé, au Canada 
français. Quand nos ancêtres 
bûchaient et peinaient du le 
ver du soleil à son coucher, 
travaillaient 12, 14 et 16 heu 
res par jour, défendant leur 
patrimoine, pouce par pouce, 
ils ont peut-être sauvé la co 
Ionie, mais ils n'avaient ni le 
goût ni le temps de s’occuper 
ries choses de l'esprit Ils ont, 
par la force des circonstances, 
négligé de s’instruire, et 
l’histoire a accolé à leur nom, 
les epilhètes peu flateuses dp 
porteurs d'eau et rie scieurs 
de bois.

Mais, avec l’avcncment des 
Inventions modernes et les 
progrès de la civilisation, à 
mesure que notre population 
s'affine, que l'électricité, l'au­
tomation. la méthodologie ont 
raccourci les heures de labeur 
quotidien pour laisser plus de 
loisirs à l'homme de 1962, 
c'est maintenant l'esprit qm 
néglige le corps. Le dé.séqui 
libre n a fait que changer de 
place parce que l'homme, en 
1962 comme en 1670, ne s'épa­
nouit pleinement que par le 
parfait développement des 
deux éléments qui le compo 
sent: un corps et une âme.

Et c'est là qu'il faut avouer 
candidement que les Cana­
diens français ne sont pas un 
peuple en sanie. Je dis santé 
physique. Je laisse de côte la 
santé morale, qui est moins de 
mon domaine. Il serait pour­
tant instructif de savoir la 
proportion d'intcrdcpcndance 
de l'un sur l'autre.

Santé et maintien
Qui prétendra que la jeu 

nesse canadienne-françatse est 
en santé’ Sans doute, il y a 
des milliers de petits cluhs de 
hockey, de baseball ou de font 
bail, un peu partout dans la 
province. Mais les heures pas­
sées sur les terrains de jeux 
sont-elles aussi nombreuses 
que celles perdues devant l'é­
cran de télévision? Les en­
fants d'hier qui prenaient des 
vitamines en buvant du lait 
et en mangeant du solide, ont- 
ils gagné en force en s'empif­
frant de liqueurs gazeuses et 
de patates frites? Les jeunes 
collégiennes, à qui on refuse 
les avantages rie la culture 
physique, les bienfaits des 
piscines, sacrifient souvent en 
soins de beauté ou en des 
“twists” où elles perdent leur 
féminité, des heures qui au­
raient pu servir plus méritoi- 
rement. Les ’jeunes femmes 
qui ont gagne des heures pré­
cieuses en substituant aux an­
ciens longs travaux du mena­

ge et de la cuisine, l'aide des 
appareils électriques moder­
nes, utilisent-elles avantageu­
sement ces heures supplémen­
taires’ L'homme d'affaire, 
l’ouvrier, le fermier qui do 
passena rarement la journée 
de hui theures de travail, pro 
fitent-ils de ces loisirs super­
flus?

Qu'on voie plutôt les résul­
tats.

L’homme du siècle, qui rou­
le voiture, qui va s'asseoir un 
peu partout pour se distraire, 
au Forum, au stade Molson. au 
grill, au spectacle, est-il plus 
en santé? La trière de famille 
qui se disperse en mondanités 
a-t-clle une meilleure santé? 
Les jeunes à qui les parents 
passent tous leurs caprices 
ne finissent-ils pas par s'en­
nuyer de ne savoir pas com­
ment utiliser a bon escient 
leur surplus d'energie?

On pourrait charger le ta­
bleau Il est inutile d'insister. 
Jetons un coup d'oeil sur des 
faits tangibles qui dénotent 
bien qu'au chapitre de la san­
té, nous manquons de souffle 
et d'imagination.

— Les examens médicaux 
d'admission de l'armée ont dé­
montré d une façon presque 
alarmante que les jeunes ne 
sont pas en bonne forme physi­
que

— Les Jeux Olympiques, où 
nous envoyons une poignée de 
nos meilleurs représentants, 
prouvent notre insignifiance en 
ce domaine.

— Les Jeux de l'Empire ne 
nous donnent pas plus de pres­
tige.

— Les tournois de hockey in- 
annees. nous confondent, au 
lcrnationaux. depuis quelques 
lieu de mettre en valeur notre 
aptitude au sport nii nous ex­
cellons généralement

Pour corriger la situation.
Quoi feirt?

Pour améliorer la santé de 
notre population, plusieurs mo­
yens sont a notre disposition 
Ils ont clé tour a tour prônés 
par la papauté, par des autori­
tés comme le président Kenne­
dy. par des sociologues avertis, 
par des évêques du Canada et 
une foule d'autres. Je les résu­
me en quatre grandes catégo­
ries:

1— Le sport professionnel;
2— Le sport amateur;
3— Les loisirs;
4— L’éducation physique.
Avant tout, il faudrait une sé­

rieuse planification de tous ces 
moyens, sous l'autorité de com­
petences reconnues et avec le 
prestige de textes de lois pré­
voyant des sanctions indispen­
sables.

Le sport professionnel
Le sport professionnel, aban­

donné presqeu exclusivement à 
l'entreprise privée, parait de­
voir échapper à topte réglemen­
tation. parce que malheureuse­
ment. l'autorité gouvernemen 
taie n'ose y toucher

Il reste un merveilleux moyen 
de détente pour une grande par 
lie de la population qui oublie 
lejs tracas de sa Vie quotidien­
ne en s'abandonnant a une dé­
tente salutaire.

Il est aussi un aboutissement 
à une foule de jeunes qui. de 
cette façon, deviennent de bons 
citoyens, gagnant bien leur vie 
et celle de leur famille.

L« sport «moteur
Le sport amateur est trop 

laissé à ses faibles ressources 
et ne reçoit pas des autorités, 
les encouragements qu'il méri­
te. Ottawa a bien voté un cré­
dit de cinq millions, mais cet­
te aide, dans les cadres d'un 
plan véritablement constructif, 
devrait être utilisée, non pas 
tant a développer des clubs 
champions ou a payer des 
frais de voyages à des officiels 
drôlement amateurs, mais plu­
tôt à aider la santé de notre 
génération par une pratique 
plus intelligente des exercices 
physiques. 11 faut enseigner à 
nos jeunes à jouer pour qu'ils 
y apprennent des vertus et des 
qualités qui font les bons ci­
toyens.

Même si ces allocations 
étaient suffisantes, on voit que 
le Québec est la seule provin­
ce qui n'a pas émargé aux 
largesses du gouvernement 
fédéral, pour la bonne raison 
que le gouvernement de Que­
bec ne son n'est pas prévalu.

LES LOISIRS
11 ne fait aucun doute que 

les loisirs organises doivent se 
pencher sur le problème du 
surplus de temps laisse a l'in­
dividu par notre monde actuel.

Déjà depuis une décennie, 
une floraison rie ces oeuvres 
admirables s'étend par toute la 
province. Elles font un bien 
immense.

Mais à cause d'un manque 
de planification souhaitable, 
on voit souvent ces centres de 
loisirs devenir des rivaux l'un 
de l’autre. Laissés à l'initiative 
privée ou aux organisations 
paroissiales, ils reviennent 
constamment et périodique­
ment tendre la main et finir 
par ennuyer toujours la même 
classe de gens qui les fait vi­
vre. Quelques privilégiés re­
çoivent en sourdine des sub­
ventions des autorités. Il y a 
alors une véritable émulation 
qui finit par engendrer une 
espère d'esprit dp clocher. S’il 
doit y avoir une législation du

loisir, il faut que tout le mon­
de en proftie également, car 
le problème existe autant a 
Sherbrooke, qu'à Québec, à 
Montréal ou à Richmond.

Meme les quelques organisa­
tions de loisirs à caractère 
régional ou diocésaine ne 
marchent pas la main dans la 
main, parce que malheureuse­
ment. chacun chez soi. croit 
posséder le seul véritable 
évangile.

Certaines grandes villes com­
me Montreal. Quebec. St-Lau- 
rent ont mis sur pied des oeu 
vres magnifiques de terrains 
rie jeux. Elles obtiennent des 
résultats enviables et qui font 
l'admiration même d'étrangers 
Mais comme le problème prend 
de l'ampleur, il faudrait réu 
nir une fois pour toutes, tou­
tes les bonnes volontés. St 
actuellement elles se refusent 
à travailler de concert, il fau­
drait une intervention du gou 
vernement qui. par l'institution 
d une commission provinciale, 
apporterait son prestige el ta 
sanction de son autorité, sans 
oublier les crédits indispensa 
blcs.

Mais pour obtenir cela il 
faudrait retenir l'attention du 
gouvernement. Ce n'est pas fa­
cile. La Commission LaRoche. 
après un an. attend encore un 
accusé de réception du minis­
tre de la jeunesse, de son rap­
port.

L'éducation physique
Tout cela est bien beau, 

mais pour bâtir quelque chose 
rie durable, il fan: attaquer le 
mal à la racine II faut que le 
Département de l'instruction 
physique réapprenne la défi­
nition que nous avons donnée 
au début, de l'homme, eonipo- 
sé d'un corps et d une âme. et 
qu'il rende obligatoire des pe 
riodes hebdomadaires d'éduca­
tion physique à tous les ni­
veaux, surtout au primaire.

On pourrait remplacer une 
heure ou deux de tâtonne- 
ments avec des manuels qu'on 
essaie et qu'on change d an- 
nee en année pour redonner 
sa place à un enseignement 
qui remonte à l'antiquité et 
qui a fait ses preuves, l'édu­
cation physique sous toutes 
ses formes. La sanie physique 
n a jamais nui à la santé inlel 
lectuelle ou morale de qui que 
ce soit.

Je sais qu'ici. à Sherbrooke, 
vous vous penchez sur le pro­
blème de l education physique 
Vous vous renseignez un peu 
partout. J'imagine que vous 
prendrez a votre compte ce 
qu'il y a dp meilleur ici et là

Je comprends votre désarroi 
devant les choix qui s impo­
sent. Car la aussi, il y a chez 
nous, en même temps qu'un 
éveil marqué, une floraison 
trop féconde de vocations tar­
dives pour que vous ne soyez 
pa« jur vos gardes devant tan! 
rie doctrines, devant tant de 
théories qui s'affichent toutes 
comme la meilleure, l'unique, 
l’indispensable.

Heureusement il y a du bon 
partout. C'est là que se fait 
sentir l'impérieuse nécessité 
de faire le point, de faire un 
tri et de préparer, avec la col 
laboration des autorités civi­
les. un programme bien à 
nous Pas un programme cal 
que sur celui de la France ou 
de la Belgique. Le petit enfant 
des bords de la Seine n'a pas 
la mentalité ni les dispositions 
du jeune Canadien français

la’s Etats-Unif «ont le pays

qui s'occupe le plus du pro­
blème. Avec un président Ken 
nedy. inspiré et éclairé on la 
matière, on se sent en bonne 
compagnie. Mais les univers! 
tes américaines, vous le savez, 
vont parfois trop loin et dans 
leur culte du développement 
sportif, elles sacrifient parfois 
le côté academique. In medio 
stat virtus.

Chez nous, nos compatriotes 
anglais sont plus avances que 
nous Au Quebec, c'est la pa 
gaille. Il y a des associations 
de ci et de ça. des détenteurs 
de diplômes nouvellement pa 
tentés, ries professeurs au ta­
bleau noir, la faculté de l'uni 
versité rie Montréal, celle de 
Laval, celle du Père Montpe 
tit à Ottawa, l'nlstitut Coutu. 
l'institut Ben Welder, l'école 
de Nick Kebedgy. les employés 
de la ville, etc.

Disons tout de suite qu'a 
vaut de faire quoi que ce soit, 
il faudra aux futurs profes­
seurs d education prysique. au 
moment de leur inscription, 
des qualifications de base et 
essentielles : un standard de 
préparation intellectuelle et 
pédagogique et un minimum 
d'aptitude physique 1! ne faut 
certainement pas qu'un profes­
seur de culture physique soit 
incapable ri exécuter le mou­
vement qu'il enseigne à ses 
élèves.

Ce serait si facile, avec cct 
apport diversifié de tant de 
talents, de prendre ici une 
qualification que l'autre n a 
pas pour arriver à Québec 
avec une armée d'apôtres de 
l'éducation physique qui corn 
mencent par donner l'exemple 
rie la coopération. On ne ver­
rait plus alors ce qui s'est pro­
duit en un certain endroit où 
l'on fit venir un candidat en 
éducation physique, à minuit 
moins un quart, sous la pluie 
battante, pour subir un exa 
men d athlétisme léger.

Il faudra donc former:
Des instructeurs. Pour cria 

il faudra des écoles II appar­
tient au gouvernement de les 
creer

Des directeurs: Yoici un ca 
dre qu'il ne faudra pas ncglt 
gcr. Cette fonction exigera des 
competences indiscutables En 
plus de connaitre la pratique 
de l'éducation physique il de 
vra èlre un théoricien hors 
pair. Il devra être spécialiste 
en relations extérieures, être 
administrateur, avoir bonne 
presse, bien se presenter, être 
bilingue, avoir une profonde 
connaissance de l ètre humain, 
être philosophe, etc . Il fau­
dra des gens pour de tels pos 
tes. Qui les formera’ 11 faut 
le prévoir.

Pour résumer
Je me réjouis de l'intérêt 

que l'éducation physique sou­
lève dans la province; pris un 
à un. je félicite tous les grou­
pes ou associations qui cher 
chent la formule idéale: te 
vois surgir avec complaisance 
une pléiade de champions de 
cette cause; je réalise que 
nous avons fait des pas de 
géant

Mais pour améliorer la si­
tuation. il faudrait une initiait 
ve sincère, désintéressée, qui 
s'occupe du problème de réu­
nir en une seule main tous les 
atouts, pour déculper les chan­
ces de réussite

Vous, d'une université enco­
re jeune, qui n’avez pas enco­
re essuyé le feu de eompeti 
lions troublantes, au moment 
où vous songez à faire quelque 
chose de solide en éducation 
physique, vous pourriez deve 
nir le trait d'union entre tant 
d'éléments disparates, le cata­
lyseur qui prévient la foudre 
fi le guide inspiré qui ramène 
dans le même senlier. les 
membres d'une même famille 
qui risquent de s'égarer.

ARENA 
MAURICE RICHARD

Coin Boyce et Viau
Ce ftoir a 8h 15

Rockets de 
Drummondville
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Montreal Olympique
Kntree *MM> Infants
;>« KiIIpis Promenade VM)u. en 
venir au tuirhei de control* de 
1 \rena Maurice Richard.

CIGARETTES

EXPORT
BOUT UNI 
ou FILTRE

Transmissions automatiques
Nous réparons ou remplaçons 

votre TRANSMISSION

Travail fait par des experts 
Jusqu'à 24 MOIS pour payer

Garanti» d» 90 i»urt »u dt 4.000 »rille* EsftinO» »1 remorquage qratu!**

SERVICE DE TELEPHONE 24 HEURES PAR JOUR

TRAN5MI5ION SPECIALTY LID.
5529, rue Papineau MH 34 527-3641

CARIES PROFESSIONNE
ASSURANCE

CLES Eï D'AFFAIRES
ELECTRICIEN

HORACE LABRECQUE A FUS LIEE
Courtur» d'aiturancts agrée»

Nou!» mviton* l»» commun»».’*» 
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Entrepreneurelectricitn

Jean K. Maloul Inc.
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PA. 1-9630
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FOURRURES
BREVETS D’INVENTION

AVIS

REGIE des ALCOOLS du QUEBEC
Avis est par la présente donné que les personnes ci-aprét 

mentionnées ont fait une demande de permis à la Régie des 
alcools du Québec :

NOM ADRESSE CATEGORIE

TALBOT, .Ipan-Marte 13200 est. Notre-Dame 
Pointe aux-Trembles

Epicerie

TAM, Vick Sun 682 hnul Décarie
Ville St-Laurent

Restaurant

LACHANCE. Rnlmd 
'Lps F.nlr.prispx 

Tamaris Liée

8385 St-Laurent 
Montréal

Taverne

RIOPELLE. Phtltpp» 4331 35 Belanger 
Montréal

Taverne

LEONARD, Marin 5396 Fabre coin 
Sl-Grégoire côté 
sud-ouest Montréal

Taverne

CF.RVELLL Divn 1437 boul. St Laurent 
Montréal

Restaurant

Quiconque désire formuler des objections è rémission de 
ces permis doit le faire par écrit, dans les quinte jours de la 
publication du prêtent avis.

L'écrit contenant les raisons de l'objection à l'octroi d» 
ces permis doit être signé et envoyé dans le délai ci-dessus, par 
poste recommandée i :

REGIE DES ALCOOLS DU QUEBEC
BUREAU DU GREFFIER 

CASE POSTALE 1058. PLACE D ARMES 
MONTREAL, P.Q.

MARQUES de COMMERCE 
BREVETS D'INVENTION

en t.'u» oavs

Marion, Marion, Robic i Bastien
21M ru» ORUMMONG 

MONTREAL 25

DACTYLOGRAPHES

ATTENTION
No» bureau*, magasin», aielters »t 
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CANADA DACTY10GRAPHE INC.
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Notei netr» nau^eeu féléphon* i
861-5771

Flouante, personnelle.
une fourrure vi^nee Merle

e»t toujours remArquAe

MICHEL MERLE
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1431. rue MACKAY

i prM de .. rue Ste-Ca:hertne O :
VI. 2-2353
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exclusifs
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de manieativ en niouion de Perse

MEDECIN

Dr C. MELILLO
Gradué d Europe

Gqnito lifma res peau, sang glandes 
désordres os chosomatioue* se*u»is. 
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elcotV s'Te o h é s 1 t #. rhumatismes 
Circoooimn
134 ouest Sherbrook». — VI. S CIU

N Compagnie
\ (/Assurance sur U Viei » à iftX

MONTREAL
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M. JEAN LEDUC SUCCEDE A M. PAUL DESROCHERS A LA PRESIDENCE DE LA F C S C tfJïlûÀ

La Féd. des commissions scolaires: 350 jours ■>
entre le projet et la construction d'une école * ï I

Par Marcel THIVIERCI

QUÉBEC. — Selon les nouvelles exigences du 
ministère de la jeunesse, on estime qu'il s'écoulera 350 
jours entre la décision d'une commission scolaire de 
construire une école et la signature du contrat de 
construction C'est en citant cet exemple, que le nouveau 
président de la Fédération des commissions scolaires 
catholiques. M |ean Leduc, a déploré, hier, la lenteur 
apportée à l'acceptation des plans de construction 
d écoles par les services du ministère de la jeunesse. 
"La Fédération a ajouté le président, proteste surtout 
contre les longues formalités prévues dans le "cahier des 
procédures" pour la construction que le ministère a fait 
parvenir à toutes les commissions scolaires."

I,e conseil d administration de la construction et de l’équipe-
1a P" CSC .s'ext réuni, a huis ment scolaires du ministère de
cio*, en fin de semaine, pour la jeunesse, impose aux com­

missions scolaires six étapes 
avant d'en arriver a la signa­
ture définitive d'un contrat de 
construction.

Dans un avertissement, l'au­
teur du "Cahier” déclare: "Ces 
quelques énoncés de procedures 
visent a simplifier et a norma­
liser les démarches nécessaires 
à la construction des écoles. En 
suivant ces règles, les commis­
sions scolaires pourront rédui­
re considérablement les délais 
et éviter les retards inutiles.'’

D'après les plaintes du prési­
dent de la F.CSC., U semble 
que le "Cahier" n'a pas atteint 
son but.

Les six étapes que les com­
missions scolaires doivent fran­
chir sont les suivantes: 1—Eta­
blissement d'un programme 
dans le cas de la construction 
d’une école; 2—Désignation et 
agrément des responsables dans 
le cas de la construction d une 
ecole; J—Choix d'un emplace­
ment; 4 — Normalisation des 
gestes d'architecte lors de la 
préparation d’un dossier d'a­
vant-projet; 5—Approbation des 
plans et devis, 6—Demande de 
soumissions pour la construc­
tion d'une école.

L*( dettes scolaire!

Dupuis

udser quelques problèmes ur­
gents et choisir un nouveau 
pre-ident a la place de M l’aul 
Desrochers qui a démissionne 
au cours de la campagne élec­
torale a la suite de 1 appui pu­
blic qu'il a accorde a M. Paul 
(lérin-Lajoie, ministre de la 
jeunesse

M. Leduc, au cours d'une con­
férence de presse, a précisé 
que si le “Cahier des procedu­
res" pouvait servir de guide 
aux commissaires scolaires, il 
n en entraînait pas moins une 
perte de temps "à cause, sem­
ble t il. de trop nombreux ren 
vois d'un bureau a l’autre."

Le "Cahier des procédures”, 
mus au point par le service de

Ouvert tous les soirs jusqu'à 9h. — Samedi jusqu'à 5h.30
rv."

LES POMPIERS BRICOLEURS

Le HPD de NDG
La section Notre Dame de- 

Grâce du Nouveau parti démo­
cratique vient de demander au 
gouvernement provincial de 
créer une commission d enquê­
te pour établir les divers con­
trats du Protestant School 
Board of Greater Montreal du­
rant la période des dix derniè­
res années. Le NPD fait part 
de son inquiétude a la suite de 
certaines révélatioas du "De­
voir" et de "La Presse", au su­
jet d'irrégularités qui se se­
raient commises lors de l'achat 
de terrains par le Protestant 
School Board ________

Dynamique de groupe
Le professeur C. Gifford de 

l’Ecole de service social de l'u­
niversité McGill, prononcera la 
dernière d'une sene de dix con­
férences, intitulée "Group Dy­
namics”, le mardi 4 décembre, 
dans la soirée. Cette série de 
conférences a été prepare* 
spécialement pour 1 Associa 
tion des thérapeutes du Qué­
bec Vingt thérapeutes, prati­
quant présentement à Mont­
réal, ont suivi ce* cours.

AVIS DE DÉCÈS
HETll — A Montréal, le 2 dé­
cembre lf)62, à 1 âge de 84 ans, 
est décédé Ixiuis Euclide Hétu, 
notaire, epoux de Marie Louise 
Gratton, demeurant au 2440, rue 
Jolicoeur Les funérailles auront 
lieu jeudi, le B décembre. Le ; 
convoi funèbre partira du salon : 
t rgel Bourgie Ltée, No 6259, J 
boni Monk, à 9 h 15, pour se j 
rendre a ! église N D du Perpe 
tuel Secours, ou le service sera ! 
célébré, à 9 h 30 Et, de là, au 
cimetière de St Scholastique ou 
un Libera sera chanté. S.V.P., 
ne pas envoyer de fleurs. Of­
frandes de messes appréciées.
JONCAS. — A Montmagny, le 
3 décembre 1962, a l'âge de 78 
ans. est décédé accidentelle 
ment. Monsieur Ixiuis-Ernest 
Joncas, époux de Léa Bissonet 
te, père ne Pierre Joncas. agent 
d'immeuble et de Claude .Ion- 
cas. avocat. Ix-s funérailles au­
ront lieu vendredi le 7 courant. 
l.e convoi funèbre partira du 
salon JS Vallée Inc. No 5310 
avenue du Parc, à 8 heures 30, 
pour se rendre à l'eglise St Via- 
tour. où le service sera célébré 
à 9 h Et de là au cimetière de 
la C6te des-Neiges, lieu de sé­
pulture Parents et amis sont 
priés d'y assister sans autre in­
vitation.

M T-educ a déclaré que la si­
tuation financière des commis­
sions scolaires, sans être dé­
sastreuse. était grave dans plu­
sieurs cas II a d t que dans le 
mémoire que la Fédération pré­
sentera au gouvernement pro­
vincial, en fin de janvier ou au 
début de février, on demandera 
a Québec de rembourser les dé­
ficits accumulés

On sait que, durant la cam­
pagne électorale, le premier 
ministre avait déclaré qu'il 
était possible que le gouverne­
ment consolide les déficit» 
d'opération des commissions 
scolaires

Au 30 juin 1961, le» chiffres 
de 1962 n'étant pas encore 
disponibles, les déficits accu 
mulé» s'élevaient à $22,041,- 
383 alors qu'ils atteignaient 
$14,889,000 en 1957, $12.658,- 
359 en 1958. $22,277,532 en
1959 et $19.894.883 en 1959

Sur un total de 1714 com­
missions scolaires dans le 
Québec, le nombre de celles 
qui étaient déficitaires était 
1,001 en 1959 et de 836 en
1960

Le président de la Fédéra­
tion a déclaré que la consoli­
dation était le meilleur moyen 
pour le gouvernement d'effa 
cer les déficits des commis­
sions scolaires.

"Parmi les autres moyens, 
a-t-il ajouté, il y a bien la 
hausse des taxes; mais la plu 
part des commissions scolai 
res ont atteint dans ce domai­
ne un degré de saturation. Il 
y a aussi la hausse des sub­
ventions gouvernementales."

M Leduc a souhaité que les 
commissions scolaires en vien­
nent à adopter un système 
d évaluation uniforme, comme 
le suggère le ministère de la 
jeunesse.

Le mémoire de la Fédéra­
tion demandera au gouverne­
ment de hâter l’acceptation 
des budgets annuels des com­
missions scolaires et d’activer 
le paiement des subventions 
statutaires.

"Dans ce domaine, a dit M. 
Leduc, il faut avouer qu'il y 
a eu, l’an dernier, une amélio­
ration sensible".

Le prochain congrès de la 
F.C S C aura lieu à Montréal, 
en novembre 1963.

ARGENT DEMANDÉ
PETIT» PRET». $1.000, *1.300. $2,000. 
demand** en première hypothèque 
100% garantie. Intérêt Intéressant. 
Landlord Acceptance Corp., IN. 
1 Ml* JN.O.

AUTO A VENDRE
'37 ÜïiCÏ Special, “hard top." tout 
équipée, bons moteur et tran»m.<- 
aion, arec radi . partleultei, prêt

four l’hlTer. — Informatlont tél. 
24-2354. JN.O.

Ealtea transformer votre habit à de­
vant eroisé en un Joli complet à 

j devant slmp’.e, dan* le dernier style. 
— SPECIALITE —

Habita et costumes réajustés

DROLET TAILLEUR
I5| est, rus GVIZOT. — DU. S-2332 

J.N O

À VENDRK
1 Iquldatfon sans réserve - biblio­
thèque privée, occasion rare, biogra­
phies, romans, théâtre, cansdtana. 
etc. RF. 3-R34» 3-12-42

TRANSPORT CAMIONNAGI
ROUSSILLE Transport. Déménage­
ment ville, campagne et longue dls- 

é pianos, poêles, rétance. Spéctallti 
frigérateurs. RA. 5-2421 J.N.O.

BUNGALOW A REPENTIGNY
GRAND S PIECES FERMEES, fenè 
tre panoramique, eve semi-finie, 
clôture, haie, patio. Mensualité: *R2 
tout Inclus. Cause commerce «41 
Maurice TéL: 541-4334. JNO

COTTAGE À VENDRE
Ôt’TREMONT — TotUlf nuit pour 
professionnel, • pièces. *46,(10* —
Ecrire 4 : C«se J»l, 'T* Deeolr”, 
Montre*!. 29-U-6i

""maison de campagne

A LOUER
UT-DO NAT prés des pistes de ski. 
ehalet suisse, meublé. 2 chambres 
à coucher, foyer naturel, chauffé 
à l'huile, loyer raisonnable, occupa­
tion tmmêdlate. Ri. 1-7203 ou RI 
4-1793. 4-12-42

TERRAIN A VENDRE
Grand terrain dans Laurentldes, 
910. comptant R. Décaric, 961-M39 

21-12-42

TARIF
Annonces classée*

434 Notrt-Dam* ast 
"Lt DEVOIR" — VI. 4-3361

(Commandes prises Jusqu'à 3 
tires la veille de la publication)

ANNONCE» ORDINAIRES — 
Tarif minimum de $1.04 pour ft 
lignes (25 mots).

Compter 5 mots à La ligne. Une 
partie de ligne compte ponr une 
ligne entière. Lee abréviations 
initiales comptent pour un mot; 
les mots composes pour autant 
da mots; chaque nombre pout 
un mot. Pour les réponses de­
vant être eipedlées par la poste, 
ajouter 25 cents

GROS CARACTERE» — Une 
ligne en caractère gothique 12 
points (20 lettres ou espaces) 
équivaut à dru* lignes.

Naissances, services, service 
anniversaires, grands-messes, re­
merciements ponr condoléancss, 
etc.: 3 cents lt mot: minimum: 
fl.Oé.

Inauguration d’un nouveau local 
où seront entreposés les jouets

19.98 15.Ç8

SERVICE 50 PIECES
Semi-porcelaine anglaise de ‘•Barratts". Fond 
blanc, bande bleu pâle au centre, large motif 
or, contour or. — » ass. a diner; $ ass. à pain; 
» ass. à céréale* ou à soupe; R ass. à fruits; 
R tasses, 8 soucoupes, 1 sucrier ouvert et 1 
crémier.

Le Club des pompiers bri­
coleurs a ouvert sa campagne 
hier dans son nouveau local 
situé au coin des rues Notre- 
Dame et Caty. Depuis 1946, 
le club en question a distribué 
plus de 115.000 jouets de tou­
tes sorte», La valeur de ces 
jouets est de $500.000.

Tout comme les années pré­
cédentes. le Club invite le pu­
blic à venir déposer des jouets 
neufs ou usagés à l'une ou 
l'autre des stations-service 
Shell de la ville de Montréal. 
On sait que les pompiers, 
membres du club, transfer 
ment les jouets usagés et leur 
donnent un visage neuf pen­
dant leurs moments de loisirs 
Les jouets sont ensuite distri 
hués aux enfants, sans égard 
à la race ou à la religion. Le 
Club possède une liste de nom­
breux déshérités. L’année der­
nière, il a distribué 8,500 
jouets différents.

Ils ont été remis aux en­
fants par l’intermédiaire de 
plusieurs organismes, tels ; le 
bien-être social de la ville de 
Montréal, les mères nécessiteu­
ses, les sociétés de Saint-Vin­
cent de-Paul, les hôpitaux de 
Montréal, etc.

Depuis la fondation du club 
en 1946, les jouets étaient ré­
novés un peu partout dans '.es 
casernes des pompiers. Mais 
grâce à une collaboration de 
la ville de Montréal, le club 
dispose maintenant d'un local 
qui comprend l’atelier de réno­
vation des jouets, une salle 
d’exposition et même des bu­
reaux.

Le lieutenant Gérard Mer- 
re.'.c. directeur du Club des 
pompiers bricoleurs a reçu les 
invites à l’inauguration du nou­
veau local et a déclaré en 
substance:

"Je voudrais d’abord remer 
cier au nom de tous mes colla­
borateurs et des familles que 
nous pourrons aider, monsieur 
le maire, les membres du Co­
mité exécutif, les conseillers 
du quartier ainsi que notre di­
recteur Armand Durette. Grâ­
ce à leur coopération et à l’ac­
cueil sympathique qu’ils ont 
fait à notre demande, nous 
pouvons diriger nos activités 
à partir de ce local où nous 
avons nos ateliers de travail, 
notre salle d’exposition et nos 
bureaux. Ceci nous permet de j 
travailler dans une atmosphère 
saine et gaie et nous donnera 
la satisfaction de servir un 
plus grand nombre d'institu 
lions.

La présente campagne dure­
ra du 3 au 22 décembre et 
nous comptons que le public 
sera cette année aussi géné­
reux et compréhensif qu’il l'a 
été par les années passées”.

L’ENQUÊTE NORRIS SE POURSUIT

Lutte de deux unions rivales 
à bord du "Northern Venture”

OTTAWA. — Trois marins ont raconté hier, à l’enquête sur la rivalité des 
syndicats des marins des Grands lacs la lutte que se sont faite les unions rivales pour 
représenter l'équipage d’un cargo à Port Weller, Ont., I année dernière.

ord. 22.98 15.98
SERVICE 50 PIECES

"Barratts'' d’AngIMerre. Stmi-porcHalnv blan­
ch»*, motif de rose rose, bordure or, feuillago 
grla. 8 ass. à dîner; 8 ass. à pain; 8 ass. à 
fruits; 8 ass. céréales; 8 tasse». 8 soucoupes, 
1 sucrier ouvert et 1 crémier.
Même service disponible pour 4 couverts soit 
20 pièces : 4 ass. à déjeuner; 4 ass. à pain. 4 
ass. céréales, 4 tasses, 4 soucoupes. Ord. 7.98

Petites annonces du "Devoir”
TAILLEUR

Les témoins, qui ont tous 
comparu pour l'Union interna 
tionale des marins (SIU) ont 
témoigne devant le juge T.G. 
Norris et décrit comment l'on 
avait embauché l’équipage du 
“Northern Venture”, un na­
vire naviguant pour une fi­
liale de l'Upper Lakes Ship­
ping Limited de Toronto.

C'est à bord de ce vaisseau 
qu'a commencé la lutte entre 
le SIU et Michael Sheehan, an­
cien officier du SIU qui tra­
vaillait pour la Fraternité ca­
nadienne des employés de 
transnort par chemin de fer 
et des travailleurs en général 
(CTC) et pour une union de 
marins en formation.

Plus tard, avec l’aide du 
Congrès du travail du Canada, 
M. Sheehan et d’autres per­
sonnes ont organisé l’Union 
maritime du Canada pour 
combattre le SIU sur les lacs, 
un conflit qui a donné lieu à 
des actes de violence et qui a 
finalement décide le gouver­
nement à ordonner une en­
quête sur les différends ou­
vriers sur les Grands lacs.

Les témoins ont déclaré 
qu’on leur a demandé de se 
joindre à la Fraternité lors­
qu'ils sont montés à bord du 
“Northern Venture”.

David Sherk, un homme 
de roue et membre du SIU, a 
dit qu’il commença à enrôler 
l'équipege dans le SIU. Il a ad­
mis en contre-interrogatoire, 
que cette union offrait aux 
membres de l'équipage de les 
prendre comme membres de 
[’union avec pleins droits de 
vote et tous les autres avanta­
ges pour une cotisation de 
$5 au lieu de la cotisation or­
dinaire de $100

Après que la plupart des 
membres eurent signe avec le 
SIU. dit Sherk, Sheehan et un 
autre homme montèrent à

Philalélie
Une exposition philatélique se 

tiendra à la salle du Centre des 
loisirs Saint-Edouard. 6515 rue 
Saint-Denis, près Beaubien, à 
Montréal, du 15 au 17 février 
1963 Cette exposition commé­
morera le trentième anniversai­
re de fondation de l’Union phi­
latélique de Montréal.

Constable réengagé
Le constable Harris Pépin, du 

service de police de Longueuil, 
vient d'être réengagé, après 
une absence de trois mois sans 
solde. M. Pépin avait été remer­
cié de ses services pour avoir 
pose des gestes contraires à la 
discipline C’est la Fraternité 
des policiers qui a porté la cau­
se du constable Pépin devant 
un tribunal d'arbitrage.

bord du "Northern Venture” à 
Port Weller, dans le milieu de 
la nuit. Sherk raconta com­
ment Sheehan et les organisa­
teurs de l'union rivale envahi­
rent le vaisseau criant et or­
donnant aux membres du SIU 
de descendre à terre.

Il a dit que Sheehan et un 
autre homme menacèrent des 
membres de l’équipage avec 
des bâtons de baseball. Con­
tre interrogé. cependant, il dit

3u’ils n'avaient pas de bâtons 
e baseball.
Le lendemain matin, les 

membres du SIU au nombre 
de treize descendirent à terre 
pour une assemblée d’union 
avec Paul Gagné, un officier 
du SIU. Une fois qu’ils eurent 
dépassé les barrières du chan­
tier de Port Weller, les bar­
rières se fermèrent sur eux et 
le "Northern Venture" partit 
sans eux.

Robert Humpage, un cuisi­
nier qui demeure maintenant 
à Toronto, et James Leblanc, 
un marin de St-Catharines, 
Ont., ont témoigné dans le mê­
me sens.

La 1r000e question 
posée aux Communes

OTTAWA. (DNC) — Le dé 
puté du Nouveau parti démo­
cratique de Kootenay, M. W. 
H. Herridge, a tenu à souligner 
hier aux Communes la milliè­
me question posée aux Com­
munes dans la période réservée 
à ces dernières.

Il a dit que c’est la premiè­
re fois dans l’histoire parle­
mentaire du Canada qu’un 
nombre aussi élevé de ques­
tions est posé.

Elle appartenait à M. Frank 
Howard. NPD. de Skeena, qui 
a demandé si "une ou des 
scies mécaniques ont été ache­
tées, au cours des dix derniè­
res années pour le compte de 
l’agence indienne de Fort St. 
John”.

Comme on s’en rend comp­
te, il se trouve des questions 
de qualité douteuse ou qui 
pourraient être adressées di­
rectement au ministère sans 
faire perdre le temps de la 
Chambre.

Une autre question à laquel­
le le ministre rie la santé a 
répondu hier cherchait à faire 
dire s’il est vrai que certains 
produits vendus pour nourrir 
les chiens, avaient engendré 
des cas de stéatite chez ces 
derniers. Oui, a répondu le mi­
nistre. à cause du manque de 
vitamine de cet aliment.

Si la session dure encore 
quelques mois, il est probable 
qu’un véritable record sera éta 
bli concernant le nombre de 
questions posées aux Commu 
nés.

Me Maurice Wright, avocat 
du CTC. a déclaré au juge Nor ' 
ris que d’autres témoins du I 
SIU avaient donné des ver­
sions différentes de l’incident j 
du "Northern Venture" lors 
qu’ils ont témoigné devant la 
Commission des relations ou- ! 
vrières, l'année dernière.

Par la suite, la Fraterni­
té des employés de transport 
par chemin de 1er et des tra­
vailleurs en général a obtenu 
un certificat de reconnaissance 
contre le SIU à bord de ce 
vaisseau.

lo* E. Seagram A Sons Lie» 
Waterloo. Ont.

SERVICE 20 PIECES
ord. 7.98 6.39

"Swinnerton" d'AnsIeterre. Large rose rouge, 
feuillage vert, large bordure à relief or. — 
4 ass. déjeuner; 4 ass. à pain; 4 ass. céréa­
les; 4 tasses, 4 soucoupes.

TASSES
SEMI-PORCELAINE
ord. .35 chacune

4 pour 1.00
D’Angleterre ces Jolies tasses blanche en 
dedans et de couleur bleu. Jaune, rose ou 
vert à l’extérieur. Grand format pour 
grande famille, etc. t'ne de chaque cou­
leur par série de quatre.

SEAU à GLACE
Hauteur T", tout Aluminium de belle qua­

nt*, Intérieur Isolant. Contient beaucoup 

tout en n'étant pas lourd.

ord. 19.98 15.98
SERVICE 50 PIECES

Pour 8 personnes. Belle seml-porcelaine dA 
‘‘Grindley’’ d’Angleterre. Fond blanc, bande of 
au centre, bordure or. — 8 ass. à diner; 8 ass. 
à pain; 8 ass. à fruits; 8 ass. à soupe; 8 tasses» 
8 soucoupes, 1 sucrier ouvert, et 1 crémier.

ord. 14.98 11.98
SERVICE 40 PIECES
Importation Anglaise de "British Anchor". 
Semi-porcelaine blanche, motif rouge et gris»

large bordure rouge. 8 ass. de 9"; 8 ass. à paln| 

8 ass. céréales ou à soupe; 8 tasses, 8 soucou­

pes.

0

ord. 7.98 6.39
SERVICE 20 PIECES

De "Barratts” d’Angleterre. Fond blanc, fleur 
jaune, feuillage vert, contour or. — 4 ass. à 
déjeuner; 4 ass. à pain; 4 ass. céréales; 4 tas­
ses et 4 soucoupes.

TASSES el SOUCOUPES
ord. l’ensemble .49c

6 ensembles 1.89
Semi-porcelaine anglaise. Fond blanc, mo* 
tif de rose en bleu. Jaune ou rose. Acheté*» 
les en série de • ou de 12 en vue de voi 
réceptions.

SERIE 4 BOLS "MELANGE
ord. 1.59 le tout 1.19

ord. 1.98 1.49
Verre réfractaire à la chaleur et teinté 
blanc. C’est propre et appétissant. En for­
mat de S, é, 7 et 8 pouces.

DUPUIS — TROISIEME, RAYON VM

/


